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Le coup d’envoi de la campagne pour le second tour de l'élection présidentielle 





DE —|Le débat entre M. Mitterrand et M. Chirac 
a scellé la fin de leur cohabitation 


Un mort en Nouvelle-Calédonie 


tre jsponsis Péreps quitter 
Tokyo, 


pôle» du triangle Japon-Etats- 

Unis-Europe. En raison de l'élec- 
tion présidentielle française, 
M. Takeshita ne se rendra à 


européens 
lour exposer les grandes lignes 
d'une diplomatie qui 8 pour 
objectif «a une participation plus 


à Londres, un programme de 
renforcement de la coopération 
entre Tokyo ot les pays en voie 
de développement. fl devrait 
également préciser comment 
son gouvernement entend parti- 
ciper davantage à ls stabilité 
mondisie, en dans le 
cadre des Nations unies. Le 
Japon s'est engagé à contribuer 
à le reconstruction de l'Afghanis- 
ten, et un fonctionnaire nippon 
fera partie de la mission de 
S'ONU chargée d'observer le 
retrait des troupes soviétiques 


, de ce pays. 


"à 


ans le domaine 
économique, le Japon n'est plus 
aujourd'hui sur la sellette, 
contrairement à ce qui était le 
cas récemment, l' 
de ses Rodents con commerciaux 
et son système tarifaire ayant 
provoqué uns levée de boucliers 
chez ses partenaires. Mais, si 
son image à l'étranger s’est 
redressée, il n'en fait pas moins 


les amis, souhaite appareître 

comms une nation généreuse, 

détireuse d'assumer les respon- 
sabilités de su 

Depuis que le Japon est 

un géant économique, 

sos relations avec l'Europe ont 


déficit commercial avec l'archi- 
pel ne cessait de croître — obte- 
nant à Tokyo des réponses dila- 
toires. Aujourd’hui, ces relations 
s'inscrivent dans un contexte 
Plus serein : le déséquilibre com- 
mercini avac l’Europe tend à 
diminuer depuis le début de 
l'année. M. Takeshita ne man- 
quera pas de rassurer ses inter- 
locuteurs, en particulier les 


au premier chef — rt her 


tant à cœur. 
L question du 


renforcement du « troisième 


tient davantage de 
diplomatique que du programme 
politique. Car. vu de Tokyo, ce 
«troisième pôle » semble pars 


vrei partenaire, 
Japon demeure les Etats-Unis, 
mais encure l'Europe n'est pas 
perçue par tes Japonais sur un 
pied d'égalité. 


Le face-à-face télévisé qui a 
opposé, le jeudi 28 avril, MM. Mit- 
terrand et Chirac a êté marqué, deux 
heures vingt durant et devant une 
audience record (environ trente mil- 
es, | lions de Français), par la dimension 

| psychologique de l'affrontement : 
«Est-ce que vous pouvez dire, mon- 
sieur Mitterrand, en me regardant 
dans les yeux, que je vous ai dit que 
nous avions les preuves que Gordiji 


I y a de belles histoires 


trée », selon l’expression de 
M. Chirac. Entre M. Mitterrand 
et le premier ministre, i n'était 


pas 
1986, de passion amoureuse. Mais 
la raison politique avait tenu Les 
deux hommes, depuis deux ans, 
dans une relation digne, de nature 
à sauver les à . Le face- 
à-face télévisé qui les a opposés le 
jeudi 28 avril a fait voler en éclats 
l'hypocrisie de la cohabitation. 1} 
a suffi d'un bref échange sur le 
terrorisme, l'affaire Gordji et la 


« Je suis obligé de dire que je 
me souviens des conditions dans 
lesquelles vous avez renvoyé en 
fran M. Gordji après m'avoir 
expliqué à moi, dans mon 

que son dossier était 


‘écrasant et que sa complicité 
était démontrée 


dans les assassi- 
naïs qui avaient ensanglanté 
Paris à la fin de 1986. » Ainsi le 
président de la République at-il 
fait état d'une conversation en 
tête-à-tête avec le premier minis- 
tre — version aussitôt contestée 


des ambassades» -entre ‘pins 


« guerre 

la France et l'lran pour que se 
révèle La véritable nature de la 
coexistence institutionnelle : un 
jeu de rôles, une lutte 
d'iufluences, ua combat 


quête par l'un ou par l'autre de 
tous les pouvoirs. 
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L'affaire Gordji : 
secret de polichinelle, 
par Edwy Plenel 








était coupable ? », 
M. Chirac. « C'est triste et pour votre 
personne et pour votre fonction, c'est 
indigne de vous», 
M. Mitterrand aux allégations du 
premier ministre sur l'attitude du 
chef de l'Etat face au terrorisme. 

La psychologie a ainsi rejoint la 
politique.: ce face-à-face a marqué la 
Jin brutale d'une période de deux ans 
de cohabïüation. Les deux principaux 


a demandé responsables de l'Etat se sont égale- 
ment durement. opposés sur ‘la 
Nouvelle-Calédonie, où l'un des 
auteurs de l'embuscade de Hien- 
ghène, qui, en 1984, avait coûté da vie 
à dix Mélanésiens, a êté tué, vendredi 
à Voh, sur la Grande-Terre. 
M. Chirac'a réuni un conseil de sécu- 
rité intérieur pour discuter la propo- 
sition de M. Pons de dissoudre le 
FLNKS. . 


avait répliqué 












Deux minutes pour ot EE 


tous éc 
d'aborder le chômage - a pu 
affirmer M. Miuerrand, pour 
s'entendre répondre simplement : 
“« Nous n'avons pas tous échouë 
de la même façon. » 

Les perspectives de Se l'emploi = 
France restent en cffet des 
D 9 ro 


En 





chômage, actuellement de 10,3 % 
à serait air de 12 % fin 1989. 


1981 cé Joue ses ps 


d'amélioration. Plus encore, dans position. des collectivités 
une analyse prospective établie à Pare rt Dar 
ir des études préalables du Primé qui ne soit remplacé») a 
ypothèses fournies succédé | analyse des conditions 
FF pe l'INSEE calcule que favorables à 
t fort bien se retrou- remploi, 
ver ea | FRANÇOIS SIMON. 
< L ble et { Lire fa suite page 29:) 
Ecmomie 
jf } Fu C3 statistique ” 18 





Au moment où les re 
tants de la Contra et du gou- 


vernement sandiniste se paysans 
retrouvent à Managua pour de formés en soldats Seule diffé- 


nouvelles discussions, Les “ne perceptible à très 
rebelles font preuve sur le ter- L 
rain d'un certain septicisme sur la’ poitrine, et leurs adversaires 


prête à la confusion : même tenue 
de même 


sur l'avenir des négociations. à la ceinture. 
Dans le nord du Nic 
c'est une + drôle de trêve » qui Après les présentations 


s'est installée entre l'armée et Tus28°. la À 
les combattants de la Contra. 5 DEC 





au bord de la piste appartient 
contre toute attente à la guérilla 
antisandiniste, mais comment le 


deux armées qui s'affrontent - 
depuis sept ans au Nicaragua 


savoir ? La ressemblance entre les supplémentaires dans une guerre ‘ 


DERNIÈRE ÉDITION 








HAISC. 
mn Escales. 





a Jeux » sera 


revanche, 
aujourd'hui 





vi depuis Je 1e avril ne itation 
un cessez-le-feu 
da se Jour ani, à de rares 


les deux parties sur l'enenble da 
territoire nationaL 

: on en perdant une tne distance 
raisonnable par rapport à l’armée 
sandiniste, les rebelles descendent 
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Pour quelques barils de 
PAGE 25 : 


La tension 
chez Michelin 


Les usines de Clermont 
errand ont été bloquées 
pendant deux nuits. 

PAGE 28 


; Les apetits postierss 
Des er collège 
nr 


” PAGE 32 


Le onde 


SANS VISA 


m La « faria frañcese » 
des Valdôtains. . 
m Sieaires à la japo- 


mlatable, 
‘Pages 13 à 17 


Eù raison de l'actualité, la page 
(numéro daté duré Bu 2 man. En 
none 
habituellement le samedi. 

Le sommaire complet 
se trouve en page 32 


Le face-à-face des sandinistes et des «contras » 


Drôle de trêve au Nicaragua 


{Lire la suite pagé 3.) 
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Le retrait soviétique d'Afghanistan 
M. Najibullah annonce que des conseillers militaires 
de Moscou demeureront sur place 


Des officiers soriétiques. en 
poste en Afghanistan ont 
déclaré, jeudi 28 avril, que 
l'armée rouge avait à 
se retirer de la zone frontalière 
du Pakistan afiu d'établir an 


de regagner leur pays. D'autre 
part, Cinq roquettes ont êté 
tirées, dans la nuit de jeudi à 
vendredi, sur le centre de 
Kaboul, selon une source dipo- 
matique occidentale, qui à 
déciaré ignorer s'il y avait eu des 
victimes. 





KABOUL 
de notre envoyé spécial 


Des frises dorées sur un fond bleu 
des mers du Sud oruent la plafond 
de la salle à colonnades de ce palais 


Éénestant, le tout protégé par. une 
batterie de géraniums, rouges, 
violets. A côté de la forèt 
de micros, un bouquet de fleurs 
champêtres et, derrière, le visage 
rubicond du «bon» docteur Naji- 
bullah. Vêtu de son éternel costume 
bleu foncé, avec une cravate de 
cs couleur sur une chemise blan- 
€ 
I répond aux questions, jeudi 
28 avril, tantôt imperturbable, tan- 
tôt souriant. Dans la salle, les 
j du Khad, services 


l'assistance pendant les deux beures 
de ce grand spectacle médiatique. 
L Te bilan de M. nine ? 
Afghanistan à accompli des pro- 
grès majeurs depuis La révolution et 
en dépit de cette guerre « non décla- 
rée » qui le force à consacrer 60 & 
du budget à ia lutte contre les 
« extrémistes », le gouvernement a 


Corée du Sud | 


M. Kim Dee Jung 
préconise 

une trêve politique 

à l'occasion 

des Jeux olympiques 

M. Kim Dae Jung, dont le Parti 
pour la paix et la démocratie est 
devenu la pramière force de l'opposi- 
tion à l'occasion des élections légis- 
fatives, a tenu, jeudi 28 avril, une 
conférence de pressa dans laquelle à 
s'est déclaré déterminé à mobiliser 
l'opposition, majoritaire au Pare- 
ment, contre le gouvernement de 
M. Roh Tae Woo. 

A a demandé la libération des pri- 
sonniers politiques — sans laquelle 
«i n'y aura pas de stebilité polti- 
que» — l'ouverture d'enquêtes par- 
lementaires sur la corruption, le mas- 
sacre de Kwangju en 1980 et les 
fraudes qui ont entaché [l'élection de 
M. Roh en décembre d 





ment n'agira pes en contradiction 
totale avec le sens commun et avec 





financé par exemple, «six cents 
écoles » pour près de cinq cent mille 
élèves. De tels résultats auraient étë 
impossibles sans une étroite colabo- 
ration avec l'Union soviétique + ef » 
d'autres pays Alors l'Afghanistan 
sera une pays - indépendant, neutre 
e1 non aligné » et « ami de 
l'URSS +. 

L'Afgbanisian coopère « depuis 
vingi-trois ans » avec l'URSS, 
ajoute M. Najibullah, et - @œ n'est 
pas notre intention de mettre fin à 
cette coopération ». 1j feint de 
s'étonner des questions sur la pré- 


sence de conseillers soviétiques : - 


après le départ de l'armée rouge. _ 
+ Oui, dans le futur aussi, nous uti- 
liserons les conseils et les conseil- 
lers soviétiques. » Ces conseillers 


Le sort d'Alain Guillo 






























Un démenti concernant 
7 lesrumeurs 
- - de libération 


-Kaboul. .— Démentant les 
rumeurs qui circulaient ces der-. 
niers jours à Kaboul, le président 
Najibullsh s'est montré peu 
encourageant concernant l'éven- 
tuelle libération d'Alain Guillo, le . 
photographe français emprisonné | 
depuis le 12 septembre 1987. A | 
la question de savoir dans com- 
bien de temps celui-ci pourrait 
être libéré, il nous a fait cette 
réponse : s Si un journaliste 
oublie son travail de journaliste 
et, sans autorisation, vient dans 
votre pays, la France, et qu'i tre- 
vaille avec des groupes qui sont 
comte votre gouvemement, at 
celg non pas une où deux fois, 
mais à neuf reprises. et si, selon | 
votre justice et vos lois, un tribu- 
nai le condamne, le relëcherez- 
vous ?2. 

. LZ 


voyons pas d u 
pendant les JO, qui ouvrent le 
17 septembre à Séoul, — (UPI, AFP.) 


Sénégal 


Nouvelles mesures 
nue : 
contre l'agitation scolaire 

Dakar. — Des mesures destinées à 
mettre fin à l'agitation scolaire obser- 
vée depuis plus de trois mois dans 
les lycées et collèges publics du 
Sénégal: ont été annoncées, le jeudi 
28 avril, par le nouveau ministre de 
l'éducation, M. ibrahima Niang. 

Celui-ci a décidé que les cours 
reprendront immédistement pour 
tous les élèves qui le désirent, après 
de nouvelles inscriptions, qui 
devaient commencer vendredi. 
«Tout élève qui na sera pas inscrit 
avant le 4 mai sera considéré comme 
démissionnaire et rayé définitivement 
des listes de l'érablissement », indi- 
que un communiqué officiel. 

Les cours se poursuivront jusqu'au 
20 juillet, et de nouvelles dates 
seront fixées pour les examens. 

La grève des élèves était partie de 





à poärréñt srévalller= ÿ" cor 
etape or 
Les s0idats soviétiques évacueront le 
à re afghan, persoane n'ayant 
l'intention « de séparer ou de parta- 
ger l'Afghanistan ». 

: Le président. Najibullah =, Ii 


annexer le nord du_ pays, mais ii ne 
s'y arrête pas. De même, s'agissant 
des régions du Pamir et du Wakban, 
frontalières de L Chi, et où la 


Dans il, 
- n'a été capable de prendre Kaboul 


et personne ne le fera dons le 
futur». Le chef de J'Etat afghan, 
qui précise (mais sans insister Outre 


‘ mesure) que Babrak Karmal (son 


prédécesseur) « est sous traitement 
médical, en Union soviétique », qua- 
lifie de « question qui n'a de 
sens » le problème des affronte- 
ments entre factions rivales 
du PDPA, le Païti communiste 


afghan. « fl n'y à aucun conflit », 


, comme n'importe quelle 
Ne, het cuir 


et le VONS a 


sur {a mort 


Le projet de Constitution pour Hongkong 
n’a pas de quoi rassurer la population locale 
re - ——— je choix du chef de Pexéoutif du LANP: Mais chacun sait à Houg- 


vernement à partir de 1997. . kong que les milicux «consultés » 
de notre correspondant . : : Fétin emtepd rater elle qui à ‘sou pénétré de façon croise par 


permet de le nommer. Ce gopver- -les envoyés dm continent. Pékin a 
eur sera responsable devant le pou- exclu . l'éventualité de sondages 






















































étrangères et la ‘défense, ce qu . 
prévoyait = l'accord sino- : 

- Pékin, que seul le texte 
<hbinoïs de la loï fasse autorité. 





tional » est maintenu et le continent 
n'y prélèvera aucune taxe. Ses 
facultés d'engager des relations avec 


kong, Chine» se hornent- toutefois 
aux x 
et 3 les affaires et 
la défense tombent nai È 
sous le. responsabilité de PEkin. 
Jusque-là, rien d” 


de Hongkong et offici 
de Chine ! ui PAR re 
mafadroites ct autoritaires, formu- 
lées par le régime chinois 
Ainsi, chacun sait que, 

par 



































élections, baycuttées ‘par 
Parti de la liberté du Sti-Lan! 
{SLFP}, se'sont déroulées conformé- 


‘ Le monde contem- 
” poroin, parte qu'il : 
chonge sans ceste, 
renouvelle et inspire - 
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Le face-à-face des sandinistes et des « contras » 


























É : PANAMA : l'étau américain se désserre 
L e ; ie 
: Washington accep teraïit | D ôl d ; A Ni 
s$ fu ré ÿ L] % 
CS op g: cit je 
NE Vivre si «< quitte le pouyoir » {Suite de la première page.) ne peuvent obtenir par les armes : l'instant, on ne peut guère repro- dix-sept UE à peine, et l'air d'un 
a —— FRS NC +3 h 5 la reddition des contras. Et ils cher aux militaires sandinistes de pouibot avec ses cheveux raides et 
SASHINGTON -" HE — . LAS cer de mire PE Len Plone avec les sont prêts à aller loin pour cele. faire des excès de zèle: Nous Poupés à la tauteur des yeux. Sa 
légiasé OA, LEA dos Pad ne saurait avait fait ait discussions avec les «Les instructions sont précises, avons, en effet, rencontré des mère, servante dans une famille 
de notre correspondant *_" ” side 2e sara mes us se N'arunités et des bormmes de dit je ‘lieutenant Ronald Marti- belles à 2 kilomètres à peine de de Mimi, est venue lui rendre 
2 de. TT : shine PE en ce troupe : «Les négociations de nez : éviter à tout prix les accro” Wiwili, alors qu'il était entendu visite dans le maison d'un paysan 
Dé as yat L peys © Ses Managua vont échouer, car il est chages, respecter à la lettre les U'ÛS resteraient à 10 kilomètres Où un ErnPE de rebelles se 
a ar que le 8 péesiens à Le aver à jouet an rôle dans Le trafic de impossible de faire Error ebds sur le cesserlefeu et Sc eene petite ville de 7000 habi- repose. Élle ne l'avait pas vu 
Lune général Noriega reste la drogue, L'homme fort de Panama ses: nous ne déposerons  jaisser Ja Contra commettre des tants. depuis cinq ans, depuis que le 
SE Pranms, à condition qu'il a'été iaculpé, début, février, Die pas les armes tant que les Sandi erreurs pour Les dénoncer ensuite et ses trois fils ont dû fair 
7 ; cest M une doux.tribunaux de Floride pour nistes et Daniel Ortega n'auront Li pliquement. = Tous les jours, à 10 heures et à Ps le Honduras pour échapper à 
diverses activités Hées à ce trafic. pas quitté le pouvoir. nous nous 16 heures, le capitaine Giron la sécurité d'Etat. qui les accusait 
seniors de plis ee P dller Les En attendant, les sandinistes entre en conact par radio avec les collaborer avec les rebelles. 
a populesion, et PE ler les  avalent quelques conleuvres 9 chefs des groupes insurgés qui sc 
paysans, e ment jaïssant faire les rebelles qui 50r- trouvent dans sa région. Il s'agit 
Enrôkés 


Pesponsable de la guerre et de la 
situation économique catastro- 
phique du pays ». 


de force 









:FCûtes comcession, = qui fait suite à le général -Noricgs pourrait 

dre: aux accusations formulées 
contre hi sans 5e Hivrer préalable 

D ment justice. américaine. 
elle peut: fout aussi bien sig ment Gdiin de justice ait Gé prise 
Re ee Péneus sje mess 
“dans soù édition du mardi 26 vil admin a en. eme, à re 
“en citant des sources non i i L 
Fe Maison Bi D Enr, du péri Norge 
Ç Noricga aurait,; s à pr t, à $ i , : 

Sopé de démissionner de son du général Norte 

gosté de: éommandant des forces 11 faut dire que ce dernier s'est 
EN PPT en ment coriace ef, Verne 
1 aurait accepté aussi de permet ment ra Pi 
d'élections. Ces trouvér une solution efficace et 
x été obtenus à « non violente » au problème — 
ES à ed l'étouffement économique du 
tions secrètes, à Panama, entre le Panama, — # ( mettre progressive 
général Norièga et un sous- ment. de l'eau dans son vin (et même 
- adjoint .au . département autoriser: certains ii ts. de 
firmes américaines à Panama, pour 
éviter que les conditions matérielles 
… d'existence ne deviennent" {r0P 


Les paysans reprochent aux 
sandinistes d’avoir bousculé leur 
mode de vie séculaire, en particu- 
lier sur te plan commercial. « 4! 
n'y a plus de liberté de commerce. 
disent les paysans. Avant  ÿ 
avait de petits magasins un peu 
partoul. el dans les endroits des 
plus reculés les commerçants 










sans 
(galettes de maïs) et gallo pinto 
{riz et haricots noirs). Julio, 
viogt-huit ans, est iginaire de 

















l'Etat, et nous devons mur- 
cher des heures pour aller cher- 
cher les produits dont nous avons 
besoin. Et puis souvent ROUS ne 
ce que nous VOu- 
ons ; un jour il y a du sucre el 
d'huile et le lendemain c'es! 
l'inverse. Il faut donc retourner 
au magasin, el c'est une 
deuxième journée de perdue.» 


Dans la plupart des villages et 
des hameaux du nord du Nicara- 













À L certains 
éviter Le é sant américains au Pananis). 
accep Sexe — vrai ET 
semblablement eu République Après avoir cru pouvoir chiisser le 
dominicaine. ss général Noriega cn quelques jours, 
LÉ ‘a dû se résigner à 






absolument faux que certains de 
nos chefs se soient rendus. 
Ja rencontre 























: Le jeudi 28 avril au:cours de son faire ‘preuve, selon. 3es propres L'autre jour, 

Maison ne Tea die ecmes, de « parience que nous gvons eue avec …. u mord du Nic 
“Maison BlanoUe ent Ha © Entre-temps, elle:a reçu une salve sandiniste pour délimiter la zone spectacle es! nt : les 

danse précis À VE àe critiques cinglantes,. sous fonne | où nous pouvons hOUS déplacer. champs sont 2! 
Vessentiel était on Nos QUE de. ires.de presse Où és | nous avons refusé de nous laisser que les hommes sont partis à la 
Noriega «parte, c'eshürdire. déclarations: poli ques, pour 52° filmer, car nous avons appris que . guerre dans un camp où Me 
pouvoir. dit . “æ sa pr mn, et Le la célévison (contrôlée par le sou tent des zones négociées au niveau de connaître les positions de GEI Vautre, souvent enrôlés de force 
dont elle a involont ) avait manipulé-un local et vont tout simplement Qun et d'éviter autant que possible dans la Contra ou l'armée. Le 
: ire leurs courses dans les com- des rencontres entre Â de «Tonio» est édi- 
des deux camps. fiant. Trente-trois ans, les che- 


our 
chefs militaires 
qu'il s'était rendu avec Ses eux localités. « Les contras abusent de 
: notre ss abusent de ui un moyen de mener ne 
j en offrant quatre-vingt-cinq, ce qui est assez 


cents hommes. » 
A si taine Daniel. Gi i dirige guerre psychologique 
Les sändinistes ne cachent PES brigade de Nour ya Ex rcbelles les plus susceptiblés exceptionnel en, Ainérique cn 
d'abandonner la lutte et d'organi- rale. « Tonio » est dans la Conlre 
Je travaillais 


vraiment leurs Re de D qi: 20e 
iers rencontrés sur le terrain ordre de capturer rites 
Péconnaissent qu'ils cherchent à sent de leur zone et de les remet- ser des rencontres ave Are depuis trois ans. * 
: tre ensuite à leurs chefs. » Pour familles. « Le majorit es dans l'agriculture comme IOUS des 

| 3 contras veulent en finir avec cette gens de mon village, divil. Les 


gagoer par la négociation Ce qu'ils 
: : guerre, et ils savent que la partie  sandinistes Sont venus me cher- 
m'enrôler dans l'armée. 


est perdue pour Eux, affirme 
capitaine Giron, assis dans son Je leur ai demandé de me laisser 
bureau de Wiwili, face à un grand travailler, mais il n'y a rien eu à 
portrait de Lénine en ied. Ils faire. Alors je me suis engagé 
sont démoralisés parcé “qu'ils dans la Consra. Les sandinistes se 
n'ont remporté aucune véritable moquent des paysans el de la pro- 
victoire militaire en SePl ans. Au duction lis comptent sur les 
cours des quelques que autres pays pour fournir les pro- 
nous avons eues Avec EUX la duits alimentaires. » 
Seine done, on me Deviens ue (eu 
que celle ne menait à rien. géant qui aimait le vin et la musik 
Qu'elle désrulsai le pays. Mais il que avant de s'enanr das la 
est vrai qu'il reste des secteurs guerre, « Tonio » 2 irme qu'il va 
totalement réfractaires à la négo- « mourir » : « Mais, dit-il, j'aurai 
ciation. » la satisfaction de ne pas crever 
pour les sandinistes. Ei ma peau, 
Les réfractaires sont beaucoup je vais la leur faire payer cher. » 
plus nombreux que ne veulent Propos qui n'ont rien de gratuit de 
bien le dire les sandinistes. « la part de ce 8 illero transformé 
en véritable bombe ambulante 


guerre ne fait que commencer ». 
affirme + Nelson ». qui, comme avec son chapelet de grenades et 


tons ses compagnons, se fait appe- son inséparable kalachnikov. 
ler par son nom de guerre. Même 
joati BERTRAND DE LA GRANGE. 












Le , 
Le groupe des plans nucléaires de l'OTAN 
LJ e È LJ L] 
confirme le principe de la modernisation 
. , 
des armes stationnées en Europe 
D réunion que la sécurité de l'alliance 
BRUXELLES était 
de notre correspondant D'autres études où évaluations 
on sant en cours, ayant trait per exe 
Le groupe des plans nucléaires de jouer 
TOTAN, qui rassemblait les hr capacité » (c'est-à-dire aptes à rem 
28 avril, à Bruxelles, les ministres de plir missions nucléaires aussi 
la défense ys membres, à bien que classiques) ou bien encore 
exception de la a confirmé à l'installation de missiles de croi- 
la volonté de l'alliance de procéder à sière sur les sous-marins atomiques 
[la modernisation des forces croisant sù large des cbtes euro 
rompu le silence en annonçant que en Europe po 15000 Hilons des Does. toute une panoplie de 
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Le modernisation -des Pen Avions 
sucléaires américai ines en Europe 
rique de Ci l'alliance comme à double capacité 
mon! débats qu'ont Cus a 5 
sur ce thème les ministres des Les Quinze ont souligné que a 
À en modernisation est, d'autant plus 
maire que l'Uni écdque, 
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2916. La Russie du Tsar affronte la guerre 
et une contestation populaire 
ji aboutira à la Révolution. 


































partie du ee D ere L' men conduites MM. Chester Pour Le reste, il est entendu que la FR Plus d 150 personnages 
groupe < des piloter. les M par t au apr : La résolution du ariement: : 
», dont Je Croëkes, secrétaire d'Ett SA nodersisstion dont or au ai étimdant qu'à l'avenir Les y sont comme par un fleuve, 
pour l'Afrique, st Anatol Adam arrèté 0 ee à au navires de l'OTAN croisant dans les vers un destin qui leur échappe. 
Canads, traité eaux darñoises indiquent s'ils sont Une et passionnante 
leçon d'histoire ! 


us , don Fr. 
ère cubain avait annoncé, le : 
ds ï en décem- , chine, vice-ministre des affaires 





ser les FNL, s'opérera de manière Ecipés où non d'armes nucléaires, à 







17 mers , - 
jréer la défense —: jent discuter. pen 
€ + : dent: c graduelle, pas à pes Certaines les peys 
} ü ï Éboses se font déjà : l'artillerie ao Une manip 
de l’armée su: èt | “cubai gola, ri mique a été dotée de nouvelles syilatérale ne siative 
de TUNITA. Ce :dence de la Nomibier ogives. les avions munis OA posicion de put ge se un 
Situation en Ethiopie et dans !s Corne ms de défense électroniques Plus défi lancé à la poliique de 
M. Carhucci, 1 vol. -406p.-U$F 





vitesse. l'organ sophistiqués. L'effort sipsi consenti l'elllance », a 
Savimbi, qui a tendance à . 
Sans succès un pen facile; Londres. — JA: . PHILIPPE LEMAITRE. 


isation, de. Jonas-….de. FAfrique,. 2 indiqué un porte- 
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POLOGNE : le mouvement de mécontentement 


La grève se poursuit à Nowa-Huta 
et s’étend à Stalowa-Wola 


Près de trois mille ouvriers des 
aciéries de Stalowa-Wola, dans le 
sud-est de la Pologne, soit la moitié 
de l'équipe du matin, ont cessé le 
travail le vendredi 29 avril à l'appel 
de Solidarité, tandis que les 
employés des aciéries Lénine de 
Nowa-Huta entamaient leur qua- 
trième jour de 

Visiblement, le général Jaruzelski 
préférerait évier de recourir à la 
force pour faire reprendre {e travail 
aux quelque vingt mille sidérar- 
gistes de Nowa-Huta qui réclament 
une augmentation salariale de plus 
de 50 %. des compensations finan- 
cières pour douze millions de Polo- 
nais affectés par la hausse des prix 
et la réintégration de quatre mili- 
tants de Solidarité. Ii a donc plucôt 
essayé jeudi la tactique de l'intimi- 
dation : les ouvriers ont été priés de 
remplir un questionnaire leur 
demandant d'écrire noir sur blanc 
s'ils étaient grévistes on non 





URSS 
Nouvelle absence 
remarquée 
de M. Egor Ligatchey 


MOSCOU 
de notre correspondant 








Les signes de recul de l'influence 
politique de M. Ligatchev, le 
numéro deux du parti, se multi- 
plient. Bien qu'en charge de l'idéolo- 
gie et de la presse, le chef de file des 
conservateurs brillait, en effet, par 


près ou de loin. de la nde et 
de l'encadrement politique du pays. 

Les rédacteurs en chef de tous les 
grands titres de la presse écrite, les 
responsables locaux et régionaux de 
la télévision. les dirigeants des syndi- 
cats et des Jeunesses communistes, 
le chef de la direction poiique de 
l'armée et de la flotte. des représen- 
tants des diverses sections du comité 
central, des ministères et des grands 

nisation dites de masse partici- 
paient à cette rencontre 
aux « questions fondamensales de la 
présente étape de la restructuration 
jerl du renouveau démocratique de 
la société -. Mais M. Egor Ligat- 
chev. lui. recevait pendant ce temps- 
là le secrétaire général du Parti com- 
muniste sud-africain. 

L'humilistion publique est 
d'autant plus significative que 
M. Iakoviev, membre du buresu 
politique. bras droit de M. Gorbat- 
chev et grand stratège du courant 
réformateur, était, en revanche, pré- 
sent — aux côtés d'une autre mem 
bre du bureau politique, M. Niko- 
nov. dont l'agriculture est pourtant 
l'auribution première. 

Donnée, jeudi 27 avril, par la 
Pravda sous forme de compte rendu 
parfaitement neutre, l'information a 
aussitôt relancé dans Moscou les 
rumeurs selon lesquelles M. Ligat- 
chev se serait vu formellement reti- 
rer. la semaine dernière, La responsa- 
bülité de l'idéologie et de la presse. 
L'après-midi même, ces rumeurs 
étaient une nouvelle fois officielle- 
ment démenties. La situation est 
ainsi de plus en plus nette : en titre, 
le numéro deux conserve toujours 
toutes ses atributions, mais le moins 
qu'on puisse dire est qu'il ne les 
exerce plus guère. 

Pour M. Gorbatchev, cette situa- 
tion est tout à fait confortable, car 
une véritable éviction de M. Ligat- 
chev — outre qu'elle n'aurait peut- 
grep été facile à obtenir — saurait 
sacré l'actuel numéro deux chef de 
l'opposition. Ce n'est alors plus un 
pe mais deux qui auraient préparé 
a conférence qui doit, Fig juin, 
débattre de la démocratisation de La 
vie politique, et il n'est pas sûr que 
dans un affrontement direct de ce 
type les réformaieurs ajent eu 
l'avantage. 

Mainienu aux plus hautes respon- 
sabilités. mais considérablement 
affaibli par l'échec de l'offensive 
anti-réformes qu'il avait lancée le 
mois dernier avec {a publication 
d'un manifeste conservateur dans 
Sovierskaïa Rossia. M. Ligatchev 


est, au Contraire. devenu la preuve | 


vivante de l'actuel recul des Conser- 
vateurs. 

Le succès aidant au succés, 
M. Gorbatchev a donc de meilleures 
chances qu'il y a un mois encore de 
sortir vainqueur de la conférence. 
Ceue étape franchie, la question 
d'unc recomposition de la direction 
pourrait bien évidemment se poser 
— si une nouvelle crise ne l'impose 
pas plus tôt. 

BERNARD GUETTA. 


CUS MC 


Tejex 600051 Donjusn Juançtoi 








son absence à une récente réunion | Ÿ 
de l'ensemble des cadres chargés, de | tion sociale en 


Europe 


refusé) ; le procureur 
grève « illégale », en avertissent les 
perticipams des conséquences ; la 
ice a adressé des convocations 
aux membres du comité de grève — 
auxquelles il ne sont pas rendus, 


Une manifestation de trois cents à 
cinq cents étudiants, selon des 
témoins, a été dispersée dans le cen- 
tre de Cracovie par des policiers très 
nombreux, mais sans brutalité. Une 
dizaine de personnes ont êté inter-  festants officiels 
peliées puis relächées dans la soirée. manifestants d'opposition interdits. 
De son côté, la direction des aciéries ñ 
de Nowa-Huta a informé les 
ouvriers qu'elle ne pourrait plus 
garantir fleur + sécurité» dans 
l'entreprise à partir de 22 heures, 
vendredi soir. Cette menace paraît 
davantage concerner d'éventuels 
licenciements qu'une intervention 
des forces de l'ordre, qui ne sont du 
d'ailleurs pas visibles aux alentours 





ment attribuée aux personnes qui 
ont de faibles revenus, en particulier 
les retraités. La réforme en avait 


LONDRES 
de notre correspondant 


Me Thatcher a prudemment reculé 
de quelques pas devant le flat de 
réactions hostiles provoquées par La 
vaste réforme du système de protec- 
en vigueur le 
11 avril dernier. Son ministre de la 
Sécurité sociale, M. John Moore, a 
annoncé, mercredi 27 avril aux 
Communes, quelques mesures qui 
adoucissent un peu l'effet des déci- 
sions déjà prises. 

Le premier ministre a voulu éviter 
ainsi une réédition de la désastreuse 
séance du 18 avril aux Communes, 
au cours de laquelle la confortable 
majorité de cent une voix dont dis- 
pose le gouvernement avait &t6 
réduite à vingt-cinq, à la suite de la 
révolte d'un groupe de députés 
conservateurs. Î] s'agissait ajors de 
la création d'un nouvel impôt local 
par tête d'habitant égal pour ions, 
riches ou pauvres. Ce projet de loi, de presta 
très controversé, risque d’ailleurs de 

difficilement l'épreuve de ia 

hambre des Lords dans les 
semaines qui viennent. 

cée par M. Moore concerne l'aide eu 





ss À 
partie des « économies » d'un 


GRANDE-BRETAGNE : pour calmer les frondeurs de son parti 


Mr Thatcher adoucit légèrement 
sa réforme de Paide sociale | 


vu voyage à Washington. Pour l'ins- 


tant, les autorités tentent de. 


contourner le comité de grève de 
Nowa-Huta, composé de sympathi- 
sants ou d'anciens membres de Soli- 
darité, en négociant uniquement 
avec des tants du Syndicat 
officiel, l'OPZZ. Rien ne garantit 


| Proche-Orient 


La fin d’un symbole dévoyé. 
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lorsqu'il a été tué deux inc ne mo 
RE SES A | Go is em an à 

Agopian à Phakiron; une , en jrillet, , fît-huil 
nr ENS. MOTS et cinquintosx blessés À 


3 da 


ecpendant qu les préristes aoce Chef charienetiq 
t que les grév He pe LÉ 


ront an accord co! par 


tion et l'OPZZ qui ne portera que . 


sur les revendications salariales. 
SK 


aux Communes 

l'aide au logement a été de quatre- 
vingtscire voix et que..es 
« rebelles » du Parti conservateur se 


dian souligne ‘cependant 

en PS y camps dans on pre 
us. Y son pro- 
Géclaré, lors d'une réunion du cabi- 
net, qu'elle < n'avait pas été préve- 
possibles de 





logement. Celle-ci est automatique- DOMINIQUE DHOMBRES. 
HONGRIE L'affaire de Gibraltar 
Le problème épineux des réfugiés | à or éroins 
roumains non Magyars les trois militants 
Éd amant ir ui auraient été abattus 
deux millions de personnes, vivant eu Transylvanie sur le territoire sans sommation . 
us du rar meble, ser born ephgre ve (rohiahrmpeique pr berge de la 
entreteaues {a semaine deruière à Budapest, sans que des progrès pan po en 


aient pu être réalisés sur ce sujet. Les Roumains n’araient d’ailleurs 
dépêéché à cette rencontre qu’me délégation de niveau snbalterne. 
Depuis environ trois mois, les autorités bongroïses acceptent 
d'accueillir ouvertement les citoyens roumains de souche hongroise 
qui veulent fuir la Transylvanie et se réfugier au seiu de le « nation 
mère » (le Monde du 27 avril}. Pius de dix mille ont déjà franchi la 
{ frontière. L’attitude de Budapest est plus hésitante à l'égard d’une 
; autre catégorie de nouveaux arrivants, les Roumains qui ne sont pas 
| de s’enfair. a : 


avec le socialisme, mème à visage 
BUDAPEST ‘humain », ils veulent en fai s'instal 
de notre envoyée spéciale lcren . Frs 
Or l'Autriche, seul pays occid: 
Pour les amtorités de Budapest. les ta] Jimi cal 





trois militents de l'IRA tués le 
6 mars dernier par des soldats bri- 
tanniques à Gibraltar ont été 
abattus sans sommation par des 
hommes du SAS (Special Air Ser- 
vices) avant d'être achevés de plu- 
sieurs balles à bout portant alors 
qu'ils gisaient au soL x 


Savage, à partir des témoignages 
concordants de cinq personnes. 
Ceux-ci contredisent La version offi- 
cielle du gouvernement britannique 





quarante ans. Emigré avec sa sa. 
famille au Liban au. début des 
ane 60, Let TELE de 
Georges Habache, et son . 
extrémis 










“Aie 
{Un jeune Palestine 


l’armée tandis qu’une gréte: 
générale déclenchée à Pappel-de 
la Direction unifiée du sonière-. 


(près de Jéru- 

slém} et: à: Hébron, toutefois, les 
ion fermées jeudi 

.” Vashington, par ailleurs, le 
secrétaire d'Etat améric 

M. George Shultz, s'est montré d’un 


; gpimisne trèa relauf quant aux 
à es de succès de son initiative 
de paix au Proche-Orient. S'il a 

À ‘devant une sous- 
































Fac jt tenu à sou ligner 
Vétat'actuel des discussions 
us ve li avaient pas dou Lois 
miens ne lui avaient pes” 
dd PAR en proplton 
M. Shultz 


internationale 
encun pouvoir. de décision, qui 
. 2'aurait pour mission que de < {an- 
cer des négociations di entre 
Jsraël et ses voisins sur le sort des 
territoires occupés. — { AFP, AP.} 









du soulèvement pales en,..le 


Æ- 


une « partie quasi insignifiaate » du 
Dax aol de run de Transyivee 
mie. Pour Fi ition, ils & 


Opposii Hi que 
} tent environ 10% : huit cents à mille 
cinq cents Roumains aureient ainsi 
profité de l'ouverture, ces derniers 
mois, de la frontière ise aux 
Hongrois de Transylvanie pour fuir 
La dictature de M. Ceaucescu. 
ls un problème doubie- 
ment Pneus au gouvernement hon- 
grois : d'abord, parce que la Hongrie 
n'a aucun lien de « filiation» ethni 
que avec eux et ne peut nier les 
| motivations politiques de leur faite, 
et ensuite parce ne parlant 
le hongrois et air De ji 


ireux « d'en 


a 
C 


servir de « de trar- 
sit» Ee Nos garde-}rontières 
repoussent en moyenne 1ous les 
deux ou trois jours un Roumain non 
hongrois qui cherche à rejoindre 
l'Autriche ou la Yougoslavie -, 
affirme le chef du comité intermi- 
mistériel sur les réfugiés, M. Zoïtan 
Gal, également vice-ministre de 
Fintérieur hongrois, La situation de 


selon laquelle les bommes du SAS 
ont ouvert le feu, après les somma- 
tions d' « parce que les trois 
militants nes avaient eu des 
gestes menaçants laissant 
ls étaient armées au moment de 
interpellaïion ». 
Un témoin, qui a assisté à la scène 
depuis son appartement, affirme que 
- l'homme ët la fenme [membres 
de l'IRA] n'onr eu aucun geste brus- 
que, ils semblaient se demander ce 
qui se passait. fls ont levé les mains 
en l'air comme pour se rendre, mais 
ils n'avaient eucune chance et se 
sont affaissés ». Un autre témoin, 
nero 
. Ci portant plusi 
fois sur un hormune qui s'est. lente- 
meru effondré les brasen l'air». - 
‘ Le secrétaire au Foreign Office, |: 
Sir Geoffrey Howe, était intervenu 
lement pour tenter d'inter- 
dire la diffusion de ce programme. |. 
Sa requête a été toutefois rejetée par 
la Haute Autorité de’ l'audiovisucl, 
l'IBA). — {AFP.) - 
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débat télévisé 
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“La tenue et la clarté 


- Jis ‘étaient 1, eufin! tous les Le moment est venu de les La démonstration 2Ccompa- de le toi contester, M. Mitterrand 
deux. La télévision se faisait _ « Je pense m'être tenu gnait le propos. En relevant s'identifiait à son titre. La mau- 
modeste — sans décor, säns mise comme il convenait de se tenir » : comme une faut de goût, comme  vaise grâce de son interlocuteur le 
scène, sans interventions des M. François Mitterrand jugeait . ne à la bi .. faisait pins président que de rai- 
rrnatisté autres que pour intro- ainsi son propre comportement À encore, comme l'aveu son. On allait voir que ce « Mon- 
äüie les thèmes et compter les depuis son entrée en Campagne. même de cete absence dues da sieur le premier ministre » n'était 
ne mu : . | mimutes-— afin ‘de laisser les «Je souhaite que la campagne Se paper ner F4 pes de par respect des formes. ü 
Vélizp 4 ET Goyens entrevoir sen direct”, déroute dans des conditions qui Chirac a son imterocu- maintenait, entre M. Mitterrand 
Centre comimercial ‘  |s2 intermédiaire, sans informa- |‘éclairens les Français» : M. Jac- tant = méour Mitterrand. ve son coneurrent, à la fois 
Il n'y a personne de tion de seconde main, sans ragol, ques Chirac résumait ainsi le sien. alors que ce dernier ne se dépar” reconna et méprisé comme tel, 
. sans rumeur, sans analyse, la La tenue d'un côté, la clarté de tissait pas, avec quelque ironie linsaisissable et implacable dis- 

1 Favtre. Ou plutôt : «Un peu de condescendante, du respect aû à tance du dédain. 





























































er (Amies 
un-poste 0e 1 mn. Vrtagé. sais toujours solitaire, tenue le runs Soyez la fonction de son adversaire ® «De la clatéte M. Chirac 
àcette heure-là.. Mu pouvair clair > intimait l'autre. l'appelant « Monsieur le premier | Le M, Mi 
Le son ést coupé, * MURS) PRE ministre ». tenait son fait. Que M. MAR 
Tenmiagasih “Rier d'anecdotique à cela : 12 «Un peu de tenue» face au ‘Oh rend nous dise, enfin, ce qu'il 
est resque vide: cohabitation, qui 2. pris fin théd Front wational, avec lequel il ne Ob'certes, « M. le perte fera, s'il est réélu, après le 8 mal ? 
Pr tralement le jeudi soir 28 avr — ï fant pas être « complaisant » ; de ministre » avait bien raison Qu'il nous dise si sa politique 6er 
et les rares clients on.s'attend plus.que le démoue- la tenue, encore, avec les chiffres considérer qu'ils étaient, tous  nomiqie sera de gauche ou de 
né viennent pas ment, — c'était bien le mise à da chôinage, qui révèlent la « con- deux, à ce mot aie can droite! Qu'il s'explique Ben 
regarder le débat: r'épreive de: deux' hommes dans tinuité dans l'échec » depuis dats, 11 avait raison, comme vraie-fausse proposition de donner 
Seul le dirécteit:.<" Fexercice du pouvoir, chaçon : 19743 et que l'on se tienne bien, SE Elomais a toujours raison. rar oran tel 
me rejoint et se:décid ymptant franchir, ainsi. de : enfin, et plus que tout, devant Æ . . . ren di nessls à 
à mettre-un peu de SON Timites d'un. électorat, renverser Y'Etat! N'est-ce pas le trébuchet Sn eg de dRe, de A pee ue del ma ae 
RE tt Ra deu ln Érarar ee 
hésitent à acheter ae «camps, et s'imposer ion plus occuper la tête.?. Le juge s'est fait : ' ratiql 5 È 
étôSco Eionais comme je ep d'une frac- . censeur : < En tant que premier + e 
un magnétüsCo) 6 japonais T "| ion’ dés Fr nus comme _minisire; j'ai consiaté que VO Avenue Franco-Russe 
et un peu plus OUR, l'an des hommes d'Etat auxquels : aviez (.…) de très réelles qualités. ANNEE 
un jet ne ad lescent | la majorité d'entre pourrait : Vous n'avez. pas.celle de l'impar- ne 
; gros s'acharne s'en. remettre quant 20 destin rialité, ni du sens de la justice « Crac-crac » 
‘ commun pour sept ans. . dans la conduite de l'Etat. » 
z 1 aura suffi d'un chiffre aude” Valence qui donne l'occesion à 
Rats L : cieux et de quelques bons mots François itterrand de parler de 
Ge * Fr pour tes dérider. Réunis au Prè «ces amis qu'i [lui] arrive parfois 
in de la cohabitation Re ee dem qe > 
Le parterre a d'ailleurs été 
débat, une cinquantaine de fidèles sélsttomné : Françoise Giroud 


E 
Ë 
À 


cétoie Roland Duras, 
Dufoix, Richard Berry. Monique 


fa situation économique 2'est 
graéiorée, une voix 

émerge du fond de la salle : «te 
commerce extérieur, alors ?» 


È 
ü 
HL 
ar 


es ; 

cianx empêchés, de comme ils sait de son rôle dans Le acques Chirsc affirme d'entrée a 

Yemeodent. Entre le gouvemement Jeoqus Vies Franoais li Ont et Francis Lalanne. Plus tur- 

Snimistère de le défense, ministère de Malgré ces clins d'oeil tous azimuts, mocordé leur confiance lors du bulents, les derniers rangs 

mr, Matignon) ct le chef de ‘je débat a de- run de dimanche dernier. Les Ch ; re 

PE, les ponts de la communication M. Chiric est il accro rangs si raides à y a encore Un ose. et unquen mt 

sont coupés. Er des hé cie da Pi mea me nn, Gus de huteurs s'indignent : ÉMen- 
pont singulièreneet guinquen Coude complices, epartés_ironi- teur 1», e N'importe quoi ! ». Lors 

ques. Lorsque Français Mitter- que le premier minstre affirme que 


L'incident Gordji, 
échanges d'informations sur la 
NonveleCslédoie, son h 


E] 
: 
ë 
5 
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k 
tiotions dela : 
D i u cœur. Rassuré, Georges Sarre 28 
penche vers son voisin : € Cette Détendus, les plus en forme ponc” 
fois, il est lancé.» La bonne tuent les phrases de Jacques 
humeur ne se démentira plus. Chirac de quelques «crac-crac 3 
d à la source du « Bébôte 


H 
ë 
l 
#4 
s 

| 

É 


éclats de rire et certains 
n'oublient pas d'applaudir les 
meilleures réparties. Pas une 
réserve. Tout juste un à 

à l'évocation du congrès de 














ministre, * ( ‘était Tartuffe ils se sont contentés 
Fran ler sur le 
c'est annoncé de politique nouvelle. » 


Êu jond du court, Chirac. lui, ex quai à de ch dans 


sait dossiers qe a didats, «Nous n° pas en 
sur ur bilan impressionnant. » W 5 affrontement, même Das 


Ge Paris une sorte d'« homme de et aimable », & 


Dictionnaire de la BE commande ». 5.5 Qu ue. deg araquesindignes» du 


D CONSTITUTION 


CUJAS 640 p.28 F 








sident sont salués par de grands tard, ï mu | 
fous rires qu'avec peine. Jacques 


notre Pays. de s'abriter sans 
commenter 
président de le R! blique et du n'avaient rien à dire aux Français, que », ! 
de se chamail- M. Philippe Mestre. 
passé, et n'ont en rien Campagne 
trouvé le chef de l'Etat +5w la 


'un est _ Le débat a &té « digne», malgré 
pe brad hi indi; premier 
| c'était bien le président de ministre, a expliqué M. Lionel Jos- 

M. François Mitierrand RLS pee n° d é 
cam de M. Le Pen, a renvoyé avait fait preuve d'une « supériorité compie ee Ulemen « 
M. Chirac. dépit de sa jourberie habiruelle, 
Le “M. Chirac est ur homme insiallé M. Mitterrand a momiré son vrai 
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cru, alors, qu'il avait rétabli 
l'équilibre. À 22h10, ces mois 
sont sortis d'un sourire : + Moi, je 
n'ai pas changé, j'applique une 
politique depuis deux ans, mort 
‘sieur le président. » 
La confiance, soudain, la com 
plicité peut-être, crevaient 
l'écran. M. Chirac 5€ voyait 
sauvé. Il ne pressentait rien. lin'a 
pas fallu dix minutes Et un 
nom: Gordii. Le visage du pre- 
mier ministre à changé. Tout le 
débat changeaït d’äme. En trahis- 
sant le secret de son bureau, 
M. Mitterrand redevenait le Flo- 
rentin avec poignard. Soudain, 
M. Chirac apparaissait COMME la 
victime d'un machiavélisme sans 
scrupule, et tout le mérite d’avoir 
ferraillé pendant deux ans avec un 
tel adversaire lui était rendu. La 
façade élégante de la cohabitation 
volait en éclats. 


Qui alors gardait l'Etat ? 
‘PATRICK JARREAU. 














délinquance». Les réfedons 58 
font alors plus amères : «li vise 
l'électorat de La Pen, 
t-on dans les rangs. eMais i a 
vraiment le cul entre deux 
chaises. » 
la lumière se raflume, 
tous célèbrent en chœur les 
vertus de François Mitterrand. 
au bar, une jeune file 
se remet à peine de ses émotions. 


ANNE CHEMIN. 


«M. Mirterrand était soucieux 
cesse derrière sa 

fonction de président de la Républi- 
a affirmé, en revanche, 
Le directeur de 
de M. Raymond Barre a 


ministre a 2 , 
aurait mené, : Réactions 
de ( en 
MO à Molière et Dumas 
minés, les doux. Le duel terminé, les témoins et les de chacun des deux candidats. Ce 
n'ont pas manqué de débat n'a pes 
les passes d'armes du MM. Chirac et Mitterrand 


défensive, prudent et vague», 


Gra Je suis du côté de d'Arta- u 
“Pour M. Roland Leroy, directeur 
gnan M. Mitterrand a toujours été quotidien T'Humanité, « il man- Mae montrant « dynamique 


Si «On peut 


offensif et convaincant. 1 connais bat fauil a momré l'exisle@®  Qupa ouvert les de beaucou 
: d'un consensus » entre les deux Can Déianes sur les P p 


un : 
ri Chirac», a 


h tandis que le ident d'honneur 
Mauroy, ancien, premier mais une conversation SO du MRG, M. Fan Michel Ba 
ir vent longue, quelquefois PNEU s'ot félicité « de la sérénité. p” 


(ee et du souci de Fee 
: historique » manifest prési- 

dent de la République. ic 
M. Yvon Brisnt (CNI) a regretté 
que les électeurs de 


visage de champion du sectarisme ei 
d'ennemi de la droûte. » 
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M. CHIRAC : 36 % des électeurs m'ont 














CHOMAGE 








une ‘était en 1985, pendant six mois an | 























Echec pour tous Eure 
pli d nières semaines reprend moins par jour ouvré en France, 
« Pour la premièra fois depuis qu'en mars 1981. « Nous avons Nous | Là Der Aer PE qu ps temps de M. Fabius et, depuis quet- Moins 5'& maimtenent. Et coci 2 été # à 
| Du n Je pré- extraits du débat télé. () Je m'être mois, () avec.vous. En rés . “particulièrement ‘ caractéristique Eee 
k visé entre M. Mitterrand et Pom à enr de ee me DE M le premier mristre, où ferait pour es jéunes dout.le chlmage a - 
M. Chirac qui a eu lieu le ei je no veux pas en dire davantage. “pout-être mieux de dire que, dans ls ‘augmenté pendant tonte la période Nes 
de M. Jacques Chirac st mars jeudi 28 avril. II est normal que le débat ait lieu. lutre contre ke chômage, l'y à em : 81-86 et qui, aujourd | 
1988, 1 y a eu 67 500 chômeurs - continuité dans l'échec {…). LUI M MITTERRAND : C'est 





deux L. 
Chirac manquent de réafñté chif- supplémentaires. Le chiffre, en 
sde 





Vasnier, directeur de la rédac Loi qui facilit£os rad, Pas. 
Son d'Antemme 2 Les régies de Munes c par une cela és delete nn 
j nôtre . MITTERRAND : Cëla es 
teur de l'information de TF les problèmes de politique pire avec vous. Vous avez doublé: : ; e me 
se : Écangtre : ne lie lens, qu M CHIRAC : Vous me permet-" -Queu murs 1986, quand j'ai pris la 

et à cisirement les responsable trez de parler de l'actualité .. , s: du sou 


M. MIITERRAND: Ah! oi,” 
c'est cela, éviter le passé lorsqu'il est 


maga n'a cessé d'augmenter 2 467 600 à 2 535 100. 
pendant toute ia sauf à 


l'occasion de « deux crans ë 
d'arrêt », a pu dire M. François phase se divise en deux temps. 
sous 





97 800). Il s’est élevé 
à 1656 100 entre août 
1926 ot mars 1981, quand 
M. Raymond Barre était à Mati- 





Pendant le « quinquennat. 
actif » de M. François Mitterrand, 


poursuivie. 
touchait 





pa 
1986, soit 8117 500 de plus 


Le décret Bérégovoy 


Le cdécret Bérégovoy» du soixante ans ayant trente-aept 
24 novembre 1882 a réduit ls années et demie de cotisation 
durée ou le montent de certaines  d’assurance-visillesse,  prépara- 
prestations en cas de chômage, ton de la retraite à soixante ans. 
à la Suite de l'échec des négociæ Il a aussi ramené de 70 % du 
tions entre les partenaires salaire brut d'activité à 65 % 
sociaux pour résoudre le déficit jusqu’au plafond, 50 % au- 

dessus, le montent des prére- 




















feu d'un an le versement de tions socisles des pré- 
l'allocation spéciale et réduit son retraités étaient alignées sur 
taux, qui pouvait afler jusqu'à des actifs (10,3 % pour {s 
70 % auparavant, Dans les k 


feu de'90 % du aire comme les retraités! 
au salaire brut 

antérieur la maximum d'alloce- Le } 
tion. Il a modifié les durées D'autre part, 
d'indemnisation en fonction des J 


ns 
8 
l 
hi 


& 
sr 
8 
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yés. 
Par ailleurs, il a transtéré à la à 
retraite les chômeurs de plus de à leur démission. 


















LE MONDE DES SONDAGES 
Consultez tous 


ls sondes en die. Dictionnaire de la 
sondage en direct. CONSTITUTION 


CUJAS 64 É 
ÉLECTION BAS PSE 


LUS AAI CRIER 


chaînes 
et de radio, comtraire- (CA 1981, tous les dirigeants de 
Let pen (98 er Goal n tan année 
s Français me BE @ Quand la Haute Autorité a 





votre 205 XE. XS ou GTI 
ou votre 309 GTI 














intérieur complet en cuir SNA 
sans supplément de prix” en mu 
tem 


on 

on encourage Ces mouvements. je proprement, de {à nouvelle pauvreté, vées par d 

crois qu'il fau être très ferme sur les pau . Je dés:de: : 
inei 5, très ouvert sur la mu créé, Chez beaucoup de chô- "ais enfin, c'est L’e: 

sais pe faut pes faire de avait 

concessions à la démarche 

pari 
M. CHIRAC: D n'est pas dans 
l'esprit de nos institutions, dans une 
campagne présidentielle, de faire la 













“Prix taril Peugeot au 21 janvier 1988; l'égnipement 
é sellier, T'assise Ues sièges, 











tout son sac — il ne l'a pas vidé a condamné avec beaucoup de” 
: c 


catérement. je ne perse pas ï 

il est parti à l'assaut Bon, c'est dans reusement, lui aussi, il a doublé le 
se tempérament. Mais moï, j'ai le chiffre, (…) entre 1700000 et 
mieu et j'aime bien voir les choses 1800000. Et puis, pendant les cinq 


des dossiers et {es panneaux de portes. Coloris au choix 
Livraison immédiate selon les options choisies. 
telles qu'elles sont (.….). Lorsque ans, ce que vous appeliez « le quin- 
Pr pr peu actif, On a monté de 


INEUBAUERR ÈS 


PARTNER ATEN ISOLÉ PANNE | déjà quatre cent mille chômeurs mars 1986, vous avez fait entre 


RE TRE ORNE ETES | LE one de au cœe mie acc deux eme dame Len qui 
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avant le second tour 






AL MITTERRAND : Etat RPR est un grand danger À pus at pars 
re dem ls: M CHDRAC : Pemeusme jou de à qe po RER D'un 
= DE nn Me ë à l'autre 






systématiquement encouragé le CHIRAC : Monsieur Mi 

FLNKS. et Tjibaou, nous n’en BALLE on ne de pas rm 

serions pas 12. Tibaou disait il y à Choses comme cela! Vous dites : il 

quelque temps : «Que la France y 2 des fortunes immenses, c'est 

fous dise combien elle veut de faux ! Vous parlez des terres : pen 
dass inq ans de 




















choisi de traquer la 
d'Etat dans le maquis des d'un point jurt 
médiss. le terrain ne leur dique, le Conseil d'Etat. saisi n'a 
















an Fe 

rste et je ferai tout pour que 6e Seur Mie blé culttr 
groupé terroriste soit réduit comme relie dans son nouveau statut ! 
fai tout fait pour qu'il soit réduit Ceux qui ont contesté. la coutume, 
Aillcurs. Je ne me sens pas Le droit cest votre, gouvernement, et C'est 
moral, monsieur Mitterrand de aussi le ELNKS. 

rejeter hors de la connut ML MISTERRAND: Arrtons 
: A les paradoxes et continuous L…. 







tomber des têtes en 1881, 
de Jean-Pierre Elkabbech à 
Patrice Duhamel, et # changé la cières que lui réclament 
plupart des préside de ne tamts PR. c'est que la Hnns 
mais le mouvement reste Autorité est toujours en place. 
smpleur lmitée si on le cormpant loi va Faire sauter ce verrou et le 

1 Géfectuées par remplacer par une CNCL dont là 


























nai 

mupauté, qu'elle soit d'origine 3 , ie €: 

mélanésienne, ou française, où ne journalistes-arblires | je RPR'après 1088 er parle gou- _ composition est soigneusement 
vernement de M. Chirac  catculée pour donner une maio- 









polynési , Ou wallisienne, Où 3. remarquer 
indonésienne, ou chinoise, je ne me candidar qu'il a un déficit de 
vois pas les rejetant. zemps de parole de une mime el 

MITTERRAND : (de 
M : J'aurais 

éventuellement squienu, pour partie pu ï M. MITTERRAND : Je préfère 
de son action, par L'Assemblée. Et lo lecture i ne pas avoir parté une miaute et 
ie considérais, moi aussi, demie de plus pour dire des choses 
aussi irréelles et aussi injustes que 
qui viennent d'être énon- 






















tout débouchant, naturellement, sur vi que je © 
des élections législatives, un 90% fallait rejeter ni les uns ni 
- veau débat et de nouveaux retards 1 autres et que c'était la Répubtir celles 
Hans l'effort que nous devons faire, 4e française q et FE cées.… 
Pour ce qui me. concerne, votre dpbes l'arbitre dans 2 L'E 
iatk monsieur tterrand, votre politique heureuse 
Mi un ment sjguisé et aggravé par on e urope 
S ssi larger $ injustice et son imtolérance, Nous à 
aussi largerient possible, je avons assisté, DOUS 255is1008 actuel Les meneurs de jeu interro” 
î gent alors les deux hommes 55e 


éSemelee (nn unne es late 
blique. Je comprends très bien que je serai 18, je l'espère. après le M. MITTERRAND : En ce qui 
nr 8 mai pour que les Français raison Etat 
parce tour bles dEf a me concerne, c'était un engagement 
jours eu la conviction que vous fendent is République très ancien (….) C’est vrai 
D'aviez jamais tout à fait aocepté le toutes. les communautés Fa qu'aujourd'hui M. ie premier minis 
ve ique et son esprit, dont exception et sans rejeter dre très européen dans son dis- 
vous AVEZ icié, mais que en 
combattn. : : 



























nsient du gouvernement de 
Laurent Fabius et non de 





















vous / 
ve b 3 L Dr 
M. MITTERRAND : Je veux rand, vous Aves DUR. Be 
h AE eux voir en 1981, k it 
nr et rassembler, coin je l'ai dt wtslement calme. Pour l'emsemble 


Nouvelle-Calédonie : une occasion perdue 


MITTERRAND et de fraîche date, ceux qui sont arrivés 

=” Chirac, avaient à Nouméa dans les années 50, tiques qu'elle aurait si elle était 

1 le un geste atrirés par la € boom » du nickel, et approuvée. Non seulement elle 

pu contribuer à la qui se souvent comme consacrarait jusqu'au paroxysme a 
5 | : iique de la mai 













régler por la n6f 

mn Em poseitl ar d'autr : 

ugés impossible par utres Si rune très rtie à de Hi Au ! où 
moyens sens risque de massacre ? | communal ee ne ecprou- vendredi, de l'un des 

Catte occasion, le président de la vait ses orientations, les Canaques l'embuscade meurtrière de Hien- 
République et le premier , Voteraiem-Bs chaque fois à près de ghène, acquitté par la cour d'assises 
PéPonoës dans leurs rôles de candi 80 % pour depuis de Nouméa, vient j sou 
dar, ne l'ont pes saisie. Ce fut entre le méprissnt de ligner que l'heure des règlements de 
eux, comme cela était un jetat français à leur égard les à fait comptes personnels semble sonner, 
désespérant dialogue de sourds. passer ns les années 70, do la elle ist en Nouvelle-Calédonie, 

ie au une telle perspective est cauchemar” 







DR RRDS Dune 
libération. des du. cnco ui ont être 
so j 1 pas à coin free 




















6 * nagistrat qui S0nt Aurd'hui donnés Dés Penges, Désespérant par. les h 
d î j A - séparatisme. , et maintensrit 

. pour Sous Sn An Pen Pa Fepréseme ra pe us ant avoir ane RER de rection armée ? Ce nouveau drame ne fait 

ou devoir rendre hommage # bles de. cette situation. c su le des Si le FLNKS ne représentait qu'une qu'accentuer, au demeurant, le 

108 devoir de mA F deux « camps » on présence Hate, poignée de « errristes » malaise ressenti devant le jugement 

g courage et au 300$ du, service - Je rép, 03 1981, 3 n'y avait | des raisons de “Ocfoncer davantage Co) rire Eater ei M 

Led pere PTT n “ dens la Quarts du territoire comme à le fait même de M. Jean-Marie Tybaou, cet 

e cette a us Donc, ce api M. MITTERRAND: Je veux M. Mitterrand avait évidemment le depuis les élections régionales homme pour minis- 

compte tout de suite, deu dire très rapidement que Ia beau rôle ue responsebiité de 1985 ? Son mot d'ordre de boy tre n'éprouve — H le mr 

è e Calédonie l'espa incombe incon” …. cottage aurait-il été aussi suivi respect », contrairement à M. Mirter” 

Et os testablement à la poftique menée 4 avril, dans les zones de brousse rond. Oubliant sans doute qu'un cer 

fig tain soir de décembre 1984 cet 


: tou- 
É = a pr d'un siècle, a connu de nombreuses 
choisi la brutalité. le choisi crises dont certaines ont été plus 
a moiti dela tregiques encore que 4 que 








M. 
ters de la plus mauvaise Per si est La Nouvelle-Calédonie, que 
Ba Cart a ne: M Chine Or cour vo de de ses frères venaient d'être Sauver 
pecté par la majorité consenntes est bomnée par la courte vue da 888 gement. cours 
tristement fameuse embuscade 
ebsoute par les i de Nouméa... 
Mais à quoi bon les controverses 
bités de 








qui : 
se tenir à Cancun (Mexique) les 
Monde 











22 et 23. La eune x du ê s électio j Cm per | 
est Le _. HA à faire k . # & , . ns sos. 
: | où su pond des a np ep . 
mis M. Chirac lui res dpt la ministre des DOM-TOM ? Aa gauche et de la droite dans Be 
Comme M. Chirac Comment: son assu- gines du drame calédonien ? Depuis 
L de possession » de 1853, 


faites par M. Mitterrand à c “ P 
ces COURS pa .rancs d'aujourd'hui, stors que le ta « prise 
déferiement de violence rend dés- la Nouvelle-Calédonie égrène, 585 












l'aéroport d'Orly ‘et titrait sur |. 
À ; renantes de la Nouve it 
que chacun, là-bas, risqu ue fort, dans ce cas de fi , de 
— sécurité; il faut que ja culture | succéder à cslle des casques. {2 soires 588 présomprueux paris TE sci S s 
' 4 Vous savez, je d'origine soit respectée : Ir faut que président-candidet, dont les analyses d'hier ? ; pris conscienvt qui appartient à 
connais bien, la. Nouvelle- les terres ne soient pas Sont justes, a peut-être ainsi COMME Voëñà ition de l'ensemble de la communauté fran 
à tenir à une vision dissolution du FLNKS faite Par çaise d'assumer cet héritage et qu'il 
encore d'un denge- ne saurait y avoir, là-bas, de solution 
L'autre ne veut pas 


L et c'est un pays que 
pime. J'y suis allé onzc fois, ce. . 






é 












té par rapport à ceux qui n° 
.comneissent pas cette terre, Gef 
ne cthuique. Dire que l'on fait 
Be politique contre la moitié de 
Éter population à moitié mélanér 
sienne, c'est faire, preuve re 


LC] 
$ 






SE me ne à Vous avez rendez-vous 
cie 2 PR cg € la précision Longine 


ONG INDES one at 
L I ée Formule et de 
VEN 

Dr 


et qui fait qu'une très large pins 
En 






er 
” 
œ 










. des. Mélanésions sont ‘aujourd’hui 
l'en faveur de. la solution qi 
iste à rester dans 2 Répu Ë 
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Le débat télévisé avant le second tour . 


Commerce extérieur 
Trois causes aux difficultés 


La dégradation du commerce 
extérieur de la France, et notam- 


Premiers appauvris par 
baisse des prix du brut, les 
seconds par un endettement 
grands Re 

contrats, 
était si fière il y a quelques 
et explique bien des déceptions. 

La deuxiéme raison de nos dif- 
50%his est lo haut niveou de la 
consommation des Français, 
consommation qui, depuis 1985, 
progresse probablement un peu 
trop rapidement malgré une évo- 
tution salariale extrémement 
modérée. Les Français épargnent 


Prélèvements obligatoires 
Une interprétation ambiguë 


Les prélèvements obliga- 

toires, impôts et cotisations 
sociales, sont plus lourds en 
France qu'ls n'ont jamais été, 
mais is n'ont pas atteint 
44,8 % du produit intérieur 
brut en 1987. De mëme ont-ils 
baissé deux années de suite — 
en 1985 et en 1986, — pour 
remonter en 1987. 
Les quelques erreurs commises 
par M. Mitterrand sur ce point 
n'ont pas grande importance, 
les chiffres concernant les pré- 
lèvements obligatoires étant 
souvent révisés. Salon l'INSEE, 
ïls ont évolué de la façon sui- 
vante : 44,8 % en 1984, 
44,5 %en 1985, 44,2% en 
1986. 47,7% en 1987. Cette 
remontée a 


y 


locales, à la CEE, à In Sécurité 
sociale, il est plus juste de 
considérer l'é 


après = 
1984, 17,6 % 
17,5 % en 1986, 17,5 % en 


une sensiblement 
en 1987, par rapport à 1986. 
En revanche, le déficit de 
t'ensemble Cry Ca epce 
publiques, qui 2 sugmenté 
toutes ces dernières années, 
baissé en 1987 de 16,4 ME 
kerde de francs, revenbnt de 
144,8 milliards de francs à 
128.5 milliards de francs. 


Impôt sur les grandes fortunes | 
Une objection sérieuse 


Faut-à rétablir l'impôt sur les 
grandes fortunes ? M. Mitter- 
rand en est partisan au nom de ls 
sofiderité : faire payer les riches 
pour financer une partie du 
revenu minimum des pauvres. 
M. Chirac y est résolument hos- 
tle, estimant qu'un tel impôt 
ferai fuir fes capitaux à l’étran- 
ger lorsque le merché unique 

sera réahsé, la RFA dis- 
posant d'une législation pius 
légère sur ce point. 

L'objection soulevée par 
M. Chirac est sérieuse. Le rap- 
port du conseil des impôts remis 
en 1986 au président de la 
République, et qui concernait 
l'imposition du capitsl, montre 
que celle-ci était en France (avec 
3,14 % du PIB) « nettement infé- 
rieure à ce qu Ki est au 
Royaume-Uni — 5,7 — Plus 
faible que ce qu eg l'est aux 
Etats-Unis — 3,88 %, — mais 
très supérieure à ce qu'elle est en 
République fédérale d'Allemagne 
(1.68 % x. Or c'est bien la RFA 
qui — lorsque le marché unique 
sera réalisé avec ce qu'il implique 
de libre circulation des capi- 
taux — risque de drainer une par- 
tie du patrimoine français. 

D'autres remarques doivent 
être fentes : l'imposition du capi- 
tel a, en tendance, nettement 
baissé en RFA depuis vingt ans. 
alors qu'elle augmente sensible- 
ment en Françe. 


La RFA serait d'autant plus 


unique européen 
l'horizon 1993 a récemment 
montré qu'une proportion impor- 
tante des revenus d'obligations 
n'était pas imposée en RFA, 
parce que non déclarée par leur 
ire. 


L'impôt sur les grandes for- 
tunes est séduisant dans son 
principe, puisqu'il est vrai qu'à 
Faible taux de cant mille à cont 
cinquante rrifle français pour- 
raient facilement supporter un 
fable prélèvement. L'enn est 
que cet impôt doit toujours &tra 
modifié pour fonctionner : 
tements, exemptions.. 
l'avait vu'avec les œuvres d'art, 
les forêts, F'outil de travail. ous 
vaut, avait fait remarquer 
groupe d'experts (MM. Blot, 
Meraud, Ventejot} dans un 
remarquable rapport. modifier les 
droits de succession. Ceux-ci ont 
été alourdis en 1984 avec la 
création d'une tranche à 40 % 
en ligne directe, contre 20 % au 
maximum précédemment. 
N'est-ce pas cette conquête 
de la justice fiscale qu'i ï 
de défendre plutôt qu'un IGF for- 
cément boiteux ? On n'aura pas 
été sans remarquer que les Bri- 
réduire 


sant passer le taux maximal 
d'imposition de 60 % à 40 %.. 


M. CHIRAC : j'ai baissé les pô ï 


{Suite de la page 7.) 
cours, c'est vrai qu'il y est arrivé tar- 
divement, mais il est le bienvenu. Je 
me souviens du temps OÙ il disait, 
c'était en 1979 — j'ai la citation sous 
les yeux — sur l'Europe, = ce qui 
nous sépare de l'UDF est incompe- 
rablement plus profond que ce qui 
nous unit », ou bien «if y a bien 
deux thèses fondamentalement dif. 

sur l'Europe, l'une gaul- 
liste qui consiste à construire 
d'Europe avec la possibilité de dire 
non, et l'autre qui a toujours êté 


. celle des centristes et qui est 


l'Europe au détriment des trmérèts 
de Ja France » (..). Enfin ip a le 
fameux appel de Cochin (.….) 

[...] Tout cela (...) qui est un peu 
exagéré dans les propos de l'actuel 
premier ministre, tout cela s'adres- 
sait à M. Valéry Giscard d'Estaing 


récente soujaurs contre fout ce qui 
concernait le développement de 
‘l'Europe. Voilà qu'aujourd'hui on 
le compte parmi les plus ardents, et 
j'en suis ts heureux, et, comme je 

‘l faut dans ce domaine 
ulelpiier les occasions de se 
retrouver pour que la France soit 
Jorte dans l'Europe unie, et la 
France unie dons l'Europe plus 
forte, je ne négligerai pas le 
concours de M. le premier ministre 
lorsqu'il serc redevenu homume poli- 
tique toujours aciif sans aucun 


le, mais, je l'espère, éloignée de 


.M. MITTERRAND : On verra 
bien, n’ayous aucune présom 
D EL mu 
manière très difficile, et pour vous 
et pour moi. 


l'Europe, [ 

cn me ro ujourd’hui 

a! mi et 

cæ que ap devons faire demain : 

l'Europe, qui est l’Euro: 
tions aujourd'hui. Celle 


ficilement. Oh! nous n’avons 
passentre 1981 et 1985, beaucoup 
donné d'impulsion À cette Europe, 
sauf l'initiative sur l'Europe sociale, 
qui n'a pas eu de suite. En revanche, 
depuis deux ans c'est vrai, et sous 
l'impulsion de mes ministres, beau- 
coup de choses ont été faites, et je 
m'en réjouis. Ce que je veux mainte- 
nant, c'est que, en 1992, au moment 
de l'ouverture de ce Marché com- 
mun, la France soit suffisamment 
Forte, suffisamment compéti- 
tive. (...) Elle peut l'être à condition 
de punir une politique faisant 
iance à l'homme, À son sens de 

la responsabilité, faisant confiance 
aux entreprises, et c'est cela ma poli- 
tique. Et c'est en cela d’ailleurs 
qu'elle différe de la politique socis- 
liste. Je ne doute pas un seul instant 
de votre conviction. Mais vous 
voyez, Monsieur Mitterrand, il ne 
sat pas de faire des incantations. 
I ne suffit pas de faire Europe, 
Europe, Il faut également 





point sur lequel nous nOUS retrone 
vous. Et je ne voudrais pas que cé. 
débat se déronle dans la 


nuités, les continuités sont 
saires. (-) M. Giscard d'Estaing 
avait vraiment accompli des 
réformes pe importantes, que 
……) rte ait 

après un pur. 
patore Ep Rp | l'Ésrope 


Sous mon au! k rh PTo- 
cédé à de la Coramu- 
nauté À l’Éspagne et au Portu- 
gal (—) J'ai pris l'initistive, et vous 
Je savez, 


est un grand 
l'Europe et de le France. Un 
horome, enfin un. dans 





troisième ‘place des puissances 
ind du moment -(.…). 
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. maturellemem. Mais nous progres 





davantage 0 qu'on avait plus de. fnier-misistre est totalement'contes- 






tion, 
paries de l'Etropes est-ce que vons 
avez, Pimention de pourstivre Ja 


Lt jatisation qui êst : 
Enfer à ce quon it dans tie 
l'Europe ? : 


M. MITÉERRAND : Non, sh 
mentpas. .. 

M. CHIRAC : Ales, este que 
ru. renationali- 
ser : ; 

is se 
Em ue oqht pas 


“LOC: “Ent-ce que.vous - 
considé- 


pense qu'il ex logique de 





"Cest qe 






pu 
Rp par a le 
Len or Je roue qe 


rer qui 39 à qu' ion touch et die 
va nous Aémner. le : fs ut 


: ‘6e, ÿ-compris au sein de vos 
“réduites 36% {:). ‘Déurèmement, Pme 


PI RULE 
ET) 


à obligatoires, 
ntent la somme des 


out constamment augmenté 

-1974. De près de 1% par an. 

“-Jeogs'en 1985, Gui à quels dy a 
une. gère baisse, c'est la Cd 


; fois que cole s'est produit an 


de cette D fs cu 
pr Sn QE 


! Les 120 000 à 130 000 personnes 
. vas 

‘les plus riches de France. 
5 autres milliards sont ailés aux 











‘vous entendez, toutes les 
autres, en dépit de la réduction 
d'impôt ont payé plus ( 

M.-CHIBAC : Je veux dire que 
sous venons d'avoir droit à un cours 
, mt yes éton- 

oué) ai mpprine Minopôt sur 
le revend pour deux millions de por- 
sonne. qui: ‘étaient. les plus 
. modestes" ii 


(SES 






































côté, devant parce que vous aviez échoué dans 
&e où j'ai préconisé précisément le votre lutte contre l'inflation, ££ pc CE Phrrt 
NAZHO 7 \NARTOUEIO)N pe pr de M Berre ru era comdnnné. À ÉRree _ÆE 
c'est à partir de l'Europe va pas revenir fä-dessus. Quand vous Mau aie nue De eue è 


15 pages d'analyses des résultats 


dans - 


| riches, naturellement. Mai dans des 
4 | conditions ui soient_ conformes à 
 j nos intérêts. (..:) Aujourd'hui, 
:mipôt-suf le:patrimoine 


). mént à ÉChouE, en quoi aurons-aous Es 
= J'avais moins tendance à sœu- fait avancer les affaires de 1a . rabat on eur les té 
- lowwque vous avez parlé de La France ? Ei je souhaite que, pour co moitié de ce qu'est ea France. se 


qui reste de notre entreticu, nous 


que (..). Les exportations, c'est sur. _ puissions vraiment aborder l'evenir, :'Es moitié. Vous voalez créer on 








roliris 


LE NOUVEL HEBDO DU JEUDI 





M. A + Vous avez, 
Li approche romantique des 
blèmes économiques — c’est dei 





Re  inpon augmentant 





É leurs, cenains côtés, sympäthi 
AU SOMMAIRE DU N° 15 : duré, el ca 1967 vous avez atiinl, que, mais parfois” 02e re 
HE avec moins de 11 milliards, le plus irréel… c’est vrai qu'en 1984-1985 — 
+ Recherche scientifique : grave déficit de produits industriels je ne conteste pas vos chiffres, biex 
le bilan du septennat ES Se nr MDN À Pa males avions Lu excédent ; S.ce! sont les tone Gi 1 m8 
- Dé-penser l'économie : l'heure de l'inflation, en vous Et je dis” heureusement . area je 
l'actualité de Georges Bataille D du point où vous en étiez Vous aviez un excédent Pourquei ? 
arrivé, c'est-i-dire 2,5% d'augmen Oh! non pañ parce qu'on exportait | 
&5 
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_‘Œéenpius isexistent | 
"en 6 versions à 
“partir de 3990 FHT°). 





"ea. VS © VS6M (le V336A équipé du disque 
dur amovible ADD-PAK, le V386S et le V386M). 
‘On comprend d'autant plus que cette nouvelle 
donne des maux de tête à 
"que les V386 sont équipés avec la gamme de 
"proc sseurs la plus performante d'intel, les | 
-: 80386, et peuvent disposer du système d'exploitation MS-0S/2, 
tout commes 
... Grâce à une 
de ce che 
: tous vos types d 
"Enfin, comme tout le maté- 
_ riel Victor est supporté par un 
_ réseau de -650 revendeurs 
très performants Sur toute la 
France, Î 
: ‘d’avoir des aigreurs. 
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an Rama À ment 
Le a te SA dt BORMAAE de name ren : 


=, Très, très, très mauvaise nouvelle pour SE: 
: | la gamme des V386 de Victor. Trois micro- 
ordinateurs professionnels super-puissants 









quand on saîït 





.MS-05/2 en option. 
2 De 39.990 F. HT" à 69.990 F. HT? 






vitesse de calcul dix fois supérieure à celle d'un PC 
B les Victor V386 vous font gagner du temps pour 
‘applications, même les plus sophistiquées. 













n'a pas fini 
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7 | Tapez 36 15 Victor 
| victor Technologies : BP 209 - 2502 Rusti Malmaison cedex. TÉL (1 47-52-2227 
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L'immigration-en sourdine 


ONNET rose et rose bon- 
« net x, lançait récemment 
M. Le Pen à propos des politiques 
d'immigration des socialistes et du 
RPR. On ne peut pes dire que Fran. 
çois Mitterrand ét. Jacques Chirè 
aient tout jeudi soir, po 
démentir le président du. Front ” 
national. Si les deux candidats se 
sont chamaillés sur les causes de la 
situation actuelle, ils n'ont. pas 
réussi à beaucoup se distinguer l'un . 
de l'autre sur tes remèdes à appor- 
ter. 

Qui est responsable de la .pré- 
sence en France de quelque quatre 
millions d'étrangers, : auxquets 
s'ajoute un nombre, forcément 
indéterminé, de clandestins ? C'est 
un certain patroñat, répond Fran- 
çois Mitterrand, Avant 1981, avec . 
de l'époque, «on ést allé chercher 
par charters et camions », hors des . 
frontières, une main-d'œuvre à bon 








marché. Arrivés au pouvoir, ‘les "7 


socialistes ne pouvaient que régule- 
riser {a situation d'une partie de ces. 
travailleurs étrangers. A l'appui de 
sa thèse, M. Mitterrand fait valoir 
que la nombre des ‘étrangers en 
France a quasiment doublé entre 
1962 et 1975, pour -atteindre 
l'effectif de trois millions et demi de 
personnes, l'augmentation ‘uité- 
Jecques Chirac, lui, ne veut voir 
qu'une seule cause dans la Situation 
actuelle : «fa: k + des 
ments Mauroy et Fabius à 

l'égerd de l'immigration clandes-, 
tine. Vous aviez régularisé la situe- 
tion de cent trente mille clandestins 
en 1981, a-1-il dit à son adversaire. 
C'était une «erreur capitale ». 
Nous, nous en avons « refoulé en 
deux ans plus de cent trente mille ». 
Si Je prernier chiffre est exact, le 

second paraît difficile à établir. Pour 
les expuisions proprement dites, 
chacun sait que M. Pasqua s'est 
heurté à beaucoup de difficultés. 


pu être réalisées, selon l'affirmation 
de Robert Pandraud, le ministre 
délégué à l'intérieur. …, SC 
On aotera, en tout cas, ‘que Fran- *. 
çois Mitterrand-.ne réclame pas 
l'abrogation dé {a « loi Pasqua » de 
d'entrée” et -de ‘séjour "en Francé.” 
même s'f voudrait la modifier sur .” 
un point important : restituer au 
pouvoïr judiciaire le contrôle sur les 
reconduites à la frontière et les 
expulsions. € Je ne participerai pes 
à certe chasse à l'immigré », affirme 
le chef de l'Etat. Mais il est 
d'accord avec son premier ministre 
pour les clandestins et 
«réduire le nombre d'immigrés 
réguliers 2. ° 


Silences 
et clins Pœil 


tions qui sont frappants. Jacqies. 
Chirac n'a pas eu un mot jeudi soir 
pour le code de la nationalité, dont 
il avait engagé la réforme et que le 
Front national voudrait, pour sa 
part, refondre complètement. Pas 
un mot non plus de ls « préférence 
nationale » réciamée haut. et fort 
per M Le Pen st qui consistera à . 
réserver en priorité aux Français les 
emplois et les logements HLM. 
Il n'est pas question davantage des 
expulsions massives exigées par le 
Front national pour les chômeurs en 
fin de droits, les délinquants 
condamnés et les titulaires d'une 
carte de séjour arrivant à axpiration. 
M. Chirac se contente d'une for- 
mule curieuse en déclarant « urter 
contre l'immigration, notamment 
l'immigration clandesäne ». Par 
immigration, entend-H seulement 
les entrées en France 7. 
M. Minterrend n'a pas relevé. Et, 
pour sa part, On ne peut pas dire 
qu'il ait beaucoup parlé de l'intégra- 
von des mmigrés. Ce mot n'est 
même pas venu dans sa bouche une 
seule fois. Le chef de l'Etat s'est 
contenté de balayer d’un revers de 
la main toute réfonme du code de le 
netionsfté par un raccourci sgisis- 
sant : « Les enfants d'immigrés ne 












; -d'apports 
Ce sont surtout les silénces des 
daux candidats sur certaines ques- - 


sont pas eux-mêmes des immigrés : 
ls son? donc frençais. » Point final. 
Enfin, à propos du droit de vote 
des étrangers aux élections locales, 
les deux candidats se retrouvent 
presque au même point. M. Chirac 
déclarait en 1980 qu'il y serait per- 
sonnellement favorable si cette 
mesure ne lui paraissait pas irréali- 
sable. M. Mitterrand dit aujourd'hui 





- qu'il y reste personnellement atts- 


ché mais que l'opinion française 
n'est pes prête à l'admattre. 

Bonnet rose et rose bonnet ? 
S'ils ont des accents et des priorités 
différentes, les_deux candidats 58 


reioignent, en réalité, sur l'essentiel. 


+ C'était. encore plus net que d'habi- 
| tude jeudi soir où l’un et l'autre évi- 


taient d'indisposer une partie de 


Y'électorat. En se reprochant 


mutuellement des «clins d'œil» 
aux électeurs du Front national. 


Le troisième volet 


- Ce n'est pes parce que Jean- 
Marie Le Pen a obtenu plus de qua- 
tre milfons da voix au premier tour 
de l'élection présidentielle qu'il faut 


- changer de fusil d'épaule à propos 


de l'immigration. La politique déff- 
rie par les demiers gouvernements 
français. qu'ils soient de gauche ou 
de droite, reste la seule possible. 
Elle a d'ailleurs été adoptée par nos 
principaux voisins d'Europe. Encore 
feut-il l'appliquer, et pour cela s'en 
donner vraiment les moyens. On en 
est assez foin. 

volets. D'abord, refuser d'accueillir 
de nouveaux arrivants et {utter 
contre l'immigration clandestine. 
Puis, inciter les étrangers qui le sou- 
haitent à retourner dans leur pays. 
Enfin, intégrer tous ceux qui enten- 
dent rester définitivement en 
France. 

Le premier volet appelle des 
mesures de police. Le , un 
peu d'argent et de persuasion, Le 
troisième — de toin le plus com- 
plexe, — beaucoup de moyens et 
d'imagination. 

Comment convaincre les Fran- 
çais de s'engager résolument dans 
‘cette voie ? Certainement pas en 
dissertant à l'infini sur le racisme ou 
{a xénophobie d'une partie d'entre 
eux. L'essentiel est d'éclairer l'opi- 
nion sur un sujet qui la préoccupe. 
‘Les hommes politiques 
‘devraient, en particulier, expliquer à 
l'opinion que l'identité nationale 
n'est pas — et n'a jamais été — 
menacée par l'immigration. La 
Culture française, largement domi- 
nente, n'a rien à craindre de la part 
de cultures multiples que l'exil a 
d’ailleurs fortement émiettées. Si la 
France est de plus en plus une 
société multiethnique, elle ne 

fi nullement une société 
ermuiticulturelle ». 1l faudrait définiti- 
vement bannir ce terme avec lequel 
-on 8 trop joué. La France — comme 
elle l'a toujours fait — s'enrichira 


Cela n'est pas facile à expliquer 


“aux habitants de certains quartiers 


pour qui l'immigration est devenue 
un cauchemar. [Is ont vu en 
quelques années leur 
environnement se per 
une forte présence étrangère. 
Comment n'attribueraient-ils pas 
spontanément tous leurs maux à ce 
changement ? Il est plus simple de 
-les accuser de racisme que de les 
aider à résoudre leurs problèmes. 

La vérité, c'est que. en matière 
d'immigration, certaines communes 
Ou certains quartiers portent un 
poids démesuré alors que d’autres 
S'arrangent pour n'avoir Comme 
étrangers que du personnet de ser- 
vice et quelques épiciers pittores- 
Ques. Sans vouloir définir un « seuil 
de tolérance » qui n'existe pas, on 
peut penser que l'i jon des 
immigrés se ferait plus facilement 
s'ils étaient un pou mieux répartis. 

On s beaucoup débattu, ces der- 
niers temps, du code de la nationa- 
lité et du droit de vote aux étran- 
gers. Le première réforme était 
souhaitée par la droite, la seconde 
par la gauche. Elles ont été toutes 
deux une excsllente occasion 
d'exploïer politiquement le thème 
de l'immigration, alors que les véri- 
tables soucis des gens — Français 
imrè — étaient ailleurs : le 


C'est en apportant un début de 


| sotution à ces problèmes qu'on réa- 


"tiseré uns cohabitation un peu plus 
harmonieuse entre les Français et 


L | ceux qui, tôt ou tard. sont appelés à 











L'ACTUALITÉ DU MONDE 


24 heures sur 24 
"Sur minitel 









le devenir. Etant entendu que 1952 
est aussi une échéance pour l'immi- 
gration. Avec l'ouverture des fron- 
tières, il faudra considérer à la fois 
les Maghrébins de France, les Turcs 
d'Allemagne. {es Pakistanais de 
Grande-Bretagne. Autant s'y 
préparer le mieux possible, dès à 
présent. 

ROBERT SOLÉ. 
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{Suite de la page 8.) 


M. MITTERRAND: (.-) Exem- 
deux cas. Un 
marié et deux enfants, patri- 
ne : 10 millions de francs 


ë 
à. 
1 EPS 


4 


le droit à la naturalisation selon son : 
y &-les immi- 


ro EE 


EC 


GN PLUS SUR LE 
CANNGOU, C'EST. 
UNE iNFAMIE f 


compte, et de 1981 à 1985,ilyaez devenir 
500 chômeurs de plus par jour. 


M. MITTERRAND : Là, je. 
conteste vos propos, et je laisse une 
fois de plus ceux qui nous écoutent, 
rectifier demain dans leur vie quoti . 
dienne et dans ce qu'ils voient 
autour d'eux : 


vaïlleurs, à 
soient. Ils souffrent vraiment 
d'injusice. Enfin, il y a la dimension 
européenne, vous le savez, la dimen- 
sion européenne nous permettra SANS 


e L'école, la formation 


La question du système édu- 
catif est ensuite abordée : 


HS ; . TEtpu “A y'a œux qui sont à 
domaines où vous avez platôt Leur é de travail et our 


Vous et votre 










.. Le Monde @ Samedi 30 avril 1988 11 















. L'affaire Gordji 
Secret de polichinelle 


« Vous on êtes BB, [1] Gordii enr Je deus 0x 


monsieur 
Premier ministre 2... Cette  maciins attentats 
n'était feinte. de 1986, le conseiller politique 















tont cela, c'est de la petite polémi alors que je vous aï toajours dit 

ë : que 
pensez-vous donc de ce Cette affaire était du seul ressort du 
n'arrivais pas à 
Pil y avait dans ce 


MITTERRAND : est indigne de vous 


. généreuses. L'année sui , le blement, J L 
. journal le Monde en a rendu qué dans cette affaire. Et le juge, en 
compte. "Mais Jidessus. Ce Sout de course, à dit que non (-)- 
vraiment CODtESLET ma 


comme quoi il était un des inspiré. 


teurs du terrorisme de la fin 1946 
() (-)- 






us . pales. Je l'avais fait en 1981, c'était - cette affaire de . 

Re as 9 ua 
5 à ce k ÿ ras, CM ue n'y avait pas , 
“Constat depuis lors, du ternps des ren, CO PA PRONÉ CE que DOUS Per pon. Ï y a t de l'indignation, mop- 
vernemnents À suffisé jeux : sieur le premier ministre. 

























Histe.. que Fopinine publique fran L : & 
as” Conveai er nr copie. pl  .. Le désarmement 
:pourquoi je n'ai pas Fopris GENE DET - Le débat porte ensuite sur la draient en otage Si nous n'avions pas Les historiens tenteront d'élu” état est connu. Dans le 
le et nécessaires .|  cider l'énigme de cette converse procès-verbal d'audition du 
novembre 1987. alors qu'un 
déjà pour Téhé- 


sition tout en rappelant qu'en a À. n 
Europe a'autres pays sont allés plus politique internationa 
- civmisés qu'eux er je pensais que ne M. CHIRAC : Je pense qu'il est 




















”. frs nt réfléchir à cette de lintérès de M. Gorbatcher de 
‘question. C'est pourquoi j'en ai parlé * (dimiouer les charges que le prodne dossier 
x! Ka0 ve - ‘tion considéreble et l'entretien MITTERRAND prète de Téhéran. renvoyé 
d'ermements tout à fait excessifs n ensuite dans son P8ys 
‘font peser sur la vie des Soviétiques. : d 
M. Pasqua, comme pourrait la #jons sans fondement >, 
taisser supposer le repli de A et, depuis, le juge a 






Donc, j'imagine qu'il est de bonne 
‘ foi. Je suis méanmoins-extrémement 
vigilant, car je reste convie te 
jamais. ur dirigeant. soviétique 
n’abandonnera son objectif qui 

‘de nentraliser l'Europe occidentale, 


M. Merad D namamt et S'Mouhajer avoir pus rien à reprocher 

non du seul premier minis Fra 

we ? Dans l'immédiat, peu Avant de se rendre à come 

: Car le secrat d'Etat est convocation, Gordji avait 
chi : déclaré, aux 
































Du juge di “ : 
Bouge aux FE pas gouvernements. » En juil- 
; me par la section antiterrotists fet 1987, M. Chirac avait pour 
du parquet de Paris, nombreux tant assuré que 19 juge prenait 
Pen effet Les journafstes qui sa décision en toute indépen- 
ñ dance 2... 
EDWY PLENEL. 








SonrérhUn- faxdste: - 46 arrêtées sous les, pouver us aujourd'hui wès attaché, monsieur ans de distance, tout 

de mou he PE ei j'ai Tété ue à Mer 1 je ge rampes ae den #4 

ME ee de ee mens ee Gé pe mes DCE ind Ces ouvrages permettent 

- ER Je mieux saisir la portée de cet 

esprit aiguisé qui, comme 
Candide, sait avec patience el 
passion cultiver son jardin, en 
posant avec malice les questions 


que beaucoup voudraient éluder. 


Laurent Lemire 
La Croix ? 


- # estsit "encore |: 
Vous avez changé d'avis, si VOUS AUEZ récemment s’est à 
. des accusés il ÿ vait dix-neuf per par j'dissuasion mu ire. 8 . 
Quinze : si ire à ess de vouloir, à vingt 
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réussite de notre peuple, dû peuple refuser la PEigaation, us 
ie dansles étapes qui later Timmobilisme, à avoir une ambition, 
à partir du 8 mai. êare sûr que la France peut gagner. 

M. CHIRAC : Naturellement Elle gagner Et c'est ça mon ambi 
qu'on r'unira pas dans l'injustiee. 4 tion. Le général de Gaulle se carac” 
n'y songe. Je vous aù dit Kérisait per deux ambitions. 1} par- 

-Jout à l'heure, monsicir Mitrer lait souvent de la grandeur de ls 
. les raisons POUT lesquelles je ne France. notre trie, qui exige le res- 
© croyais ps que vous étiez Me ie pect de son i qui exige qu'on 
sembleur J'appartieos à une famille Pit une grande ambition pour elle ot 
politique qui a toujours soubaité Le qu'on la serve. I disait ensuite QUE 
bi C'était le but du Test pes d'autre quercile qui vaille 


: général, le soul qui y soit largement 
parvenu. Je soubaite par l'ouver- 
Pare, le dialogue et la tolérance, rat © 

sohdarité, de la fraternité, de la 






De ceux qui ont une même idée des — 
choses (..-). Moi: je crois en a) M. Mitterrand voulait dire 1986. 
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Une analyse du CNRS après le débat télévisé 
L’axe gauche-droite ressuscité 


par Jean-Louis Missika 
et Dorine Bregmen 


Les règles du jeu étaient contrai- 
gnantes : : trente minutes pour la poli 


l'un et par l'autre aux différents 
thèmes et à leurs associations per- 
met de mieux cerner les sujets sur 
lesquels ils ont voulu mettre l'accent 
et la façon dont ils ont orienté leur 
augmentation. 


d'importance. Si François Mitterrand 
reste fidéls au couple Le 


politique  étrangère-institutions 
Monde du 21 avril), Jacques LR 
lui, fait du thème barriste de la fisca- 
lité l’une de ses priorités. 

et sécurité 

C'est surtout la forte présente de 
l'immigration et de la sécurité qui 
marqué le débat. Chaque candidat 
leur a consacré 20 % de son temps 
de parole. Le score de Jean-Marie 
Le Pen au premier tour a propulsé 
ces deux thèmes au cœur de la 
controverse du second tour. 

Mais si MM. Mitterrand et 
Chirac leur accordent une impor- 
tance égale, leurs argumentations 
sont divergentes. C'est ce que mon- 
tre le tableau deux cansacré aux 
associations de 1hèmes. Au-delà de 
la place gu’occupe la stratégie dans 
un dialogue de ce genre — c'est-àä- 
dire la critique du bilan de l’adver- 
saïre et les allusions à la chasse aux 
voix, — on voit que M. Chirac asso- 
cie l' immigration aux problèmes de 
sécurité et d'emploi, alors que 

. Mitte s'explique sur le vote 
des i immi et insiste sur les ques- 
tions de libertés et de salaires, sans 
faire la moindre allusion à la sécu- 
rité. M. Chirac associe la sécurité à 
l'immigration, tandis que M. Mitier. 
rand s'en abstient, et porte son argu- 
mentation sur la lutte contre le 1er- 

En filigrane de ces associations de 
thèmes, un clivage gauche-droite se 
dessine, qui ap aussi bien sur 
le couple immigration-sécurité que 
sur la fiscalité et l'emploi. Sur ces 
deux derniers thèmes, l'approche de 
M. Mitterrand est plus sociale 

qu'économique. Le pouvoir d'achat 
et la politique sociale sont associés à 
la fiscalité, et l'éducation à l'emploi. 


PER RAZSAINE PE: 
+ 0 0 


Tandis que M. Chirac met en avant 
l'iflvenee de Ja politique économi- 
que sur J'emploi, et des contraintes 
européennes sur la fiscalité. 

Un autre nee rl T'atten- 
tion : l'importance de ronta- 
tion bilan contre bilan, rare parti- 
culièrement aiguë deux années 
de PE CT ette dimension 
occupe : place importante dans la 
cu plus chaque Dôme a fait l'objet 
en Ps à Lhaque ème a fait l'obj 
d'une évaluation de ce type 
résultats du premier tour ont donc 

lourd sur ce débat. La ligne de 

qui s'était dessinée à la mi- 

avril à propos de l'immigration s'est 
accentuée. 

Lors des législatives de 1986, la 
classe politique française (à l'exccp- 


ton du Front paocoa ce png au 
ue l'immigration 1e It pas 

cn enjeu électoral. Aujourd'hui, 
cette retenue n'est plus de wrise e1 le 
débat ne peut plus être évité. Ce 
thème, avec celui de la sécurité, 
divise le plus l'opinion publique 
française sur l'axe droite-gauche. 


AUX SUITE 
thèmes qu'il ni associe ({e Monde du 
21 avril). 


La thématique des candidats * 















Politique économique 


Stratégie® 45,3 % 
inc e 21% 


MEibents 13,3% 
ri A cm VA À 
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Stratégio® 57,5 % 


Politiqui “ass e 32,2% 






* Bilan et critique de bilan ; ** Vote des immigrés ; **® Salaires ; 99% Gordj 
ei la cohabitation. 
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3 POUR VALORISER VOTRE PASSION DES TIMBRES 
* En vente chez votre marchand de journaux 


GERARD MERMET 


Monsieur 
le futur Président, 


"La France est à refaire. 
Qui relévera le défi ?” 
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Plus rapidement 

Ë tion de l'Assemblée nationale 
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Selon la SOFRES 


Chirac : 
M. François Mitterrand bénéfi- 
cierait, au second tour de la consul 
tation présidentielle, des suffrages 
de 30 % des électeurs qui se sont 
prononcés faveur de M. Jean- 
Marie Le Pen et de 17 % des parti- 
sans de M. Raymond Barre. Tels 
sont les résultats du sondage réalisé, 
les 26 et 27 avril, par la SOFRES, ct 
publié, le 29 avril, dans les Der- 
nières Nouvelles d'Alsace, ia Dép£- 
che du Midi, le et la 
Nouvelle Eépublique. care 
enquête crédite le président de la 
République de 56 % des Fteations 
de vote des mille personnes sondées, 
soit une avance de douze points sur 
M. Jacques 


En outre, 45 % des interviewés 
(dont 55 % des électeurs de M. Mit- 
terrand et 29 % de ceux du premier 
ministre) souhaitent, si le chef de 
l'Etat est réélu, qu'il « prononce le 

possible la dissolu- 


actuelle », alors Fu 4% (gont 
29 % d'électeurs du président de la 
République et 59 % de ceux du chef 
du gouvernement) préféreraient 
qu'« il cherche à s'entendre le plus 
longtemps possible » avec elle. 


Enfin, « au fond d'eux-mêmes », 


48 % des 


pers interrogées 
rent la victoire de M. Mitterrand 
alors que 37 % souhaitent celle de 
M. Chirac. 





© RECTIFICATIF. — are 
erreurs Se sont glissées dans le 
teblésu des résuttats du Et ue 
de l'élection 
conscriptions législatives, Foubté 
dans nos éditions du 29 avril, dans 
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Les troubles en Nouvelle Clin 


M. Pons demande la dissolution du FLNKS 


Avant MM. Mitterrand et Chirac n'aient, 
que je ra 


sur à N 


C'est en principe ce N mieR 2 Sri cn : 


M. Chirac devait se 


QE 
si 
L 
É 


Denis, an nor du Front sa 


Fées in : groupe 
SR Le Fe étaie à +. ANew-Yoïk, le secrétaire général de l'ONU, 


? M: Perez de Cuellar;-a fait. savoir qu'il suivait 
‘âvec .« une Gertaine préoccupation 


« Quelque chose: allait arriver > 





vivent 


otage une 

Les habitane 
autarcie. Fa ui travaillent 
s'occa a ceux 
2Reat une voie l'ansarent Dhcére: 


lement la mière ennée, 
l'oublient, pren la vignette. . 
Le vendredi 


3 portes, 
craignant pour la sécurité des 


ants, 

commencé 
à côté de Méleenent, Àan ke 
la gendarmerie venait 


mètre 
d'être assaillie par un pe d'une 
trentaine d'homines du FLNES,. 





Près de Voh 


L'un des anteurs 
de la fusillade 
de Hienghèe 


us 

, qui, en décembre 1984, 

fit dix morts parmi les militants du 

FLNKS, José Lapetite, trente et un 

ans, a été relrouvé assassiné par 

balles, près de Voh, sur Ja côte onest 

du territoire, at-on appris le ES 
dredi 29 avril, de source officielle, 

Le. On indiquait, de per 

ue a pa Lapetite, 


José Lapetire e: les six autres de 

| l'embuscade de Hienghène avaient 

été acquittés, le 29 octobre 1987, à 

l'issue de leur procès devant Là cour 
d'assises de 


“issoiation 
à Nonméa per le ministre. 
des DOM-TOM, M. Beruard Pons. 


lorsque les victimes ont . 





avait 





Vs 13 heu, an Trail à Ge 
des gendarmes: tes . 


Depuis, il n'y Wion, ni 
nya 2: 

qe sen ni dans tre, Une dizai 
À Nonméa. es? 


derier. Era 
Sn Lou ya ane var mé 
wi eau-courante." 








ne) Lé secrétaire pénérai de la Fédération auto- 
si nome des sysilests da poBte (FASF), M Bernerd 
Deleplace, a 


Aa IGN E veille Pen des intenméiiares entre ce 
indépendantiste 


et les antorités. 


» ks événe- 





*Ayént Le téférendom de septeu- 
bre dernier sur l'avenir du territoire, 
: témoins ont-vu 2 des 


gées dans les 
- anti-in épeudantistes. 
ionales 





LL d'Ouvéa à connu se Burt Ru 


siècle deruier, Late 
larme des n 
les nes entre Sir se sont . 
de lessionnelles:. 








En 1984 les «Eine : 
» dt 


at: F 
arc : 


« ecole pe 
(ŒP K): € 


connaître 
d'enf: 


L'En tn kazaks » 
des bénévoles font 
à une” siguantainé 


— 





, avec le: 


É grlertan 














| Lg érmstique à Nour 
.‘eù de son- côté contacts 
fon, de Gossanar. 


Selon: e ele pasteur à 66 contacté 
par «an. haut repose mia 
parlémenter avec. itants 
Rev intermédiaire dans la 
prise d'or mais d'avant pu obte- 
troupes, il a renoncé 


L'armée cherchait, à localiser 





a premier ni ministre néo-rélandais 


ique s'était. 
ergégé en Saveur de -ce ‘plan: 
ef lai om La Ne 2 
le re) fre. Nouvelle- 
Zélande'ne Souhaite pas‘ La fin de 
l'influence française, les Conaques - 


fait Péloge du Pen Fisant..: 


les élections on | 


| 
| 










saen-Pier 
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-gnorés à Paris, - 

“peu en odeur ” . 
de sainteté à Rome, 
quelques dizaines . 
“le milliers d'habitants . 
‘de la Vallée d'Aoste 
-s'entêtent pourtant 
à parler français. 

































ses compagnons d'armes relativi- 
sent le projet du f 
fie. <11 voulait étoffer l'idée 


séparatiste uniquement pour 
effrayer Rome et en obtenir ur 


max en matière d'autonomie. » 





pas encore on a voulu utiliser Ceile nou Napoléon II ». des Alpi d'Aoste de participer France ne nOuS 4 pas GnnExËS, 
y. travaille à une accentuation,  Velle, en elle-même sans intérét, L'empereur des Français, en %U% rémonies du | Lt ratiboisé 
culturelle, de l'auto- contre notre particularisme, ins échange de son engagement en quatriène sante combat personnalité comme elle l'a fait 
* momie que PEtat italien s’est nuant même, à Éravers une carica- faveur de l'unité italienne autour Glières.… en Savoie ou en Provence. 
‘ laissé arracher de manvaise grâce: turè de presse, que bilinguisme = du roi de Piémont-Sardaigne, La résistance au fascisme professeurs français 
d eù 1948 et dont il n'a, depuis lors, armes = drogus… Cependant à avzit obtenu en. 1860, le rattacher national et au nazisme occupant D fait venir nous onf donné We 
cessé de rogner les prérogatives. quelque chose malheur est bon, ment à son empire, par plébiscite, fut sans pitié, hérok- idée de ce qu'aurait été votre 
4 “Ainsi ne pas fallu moins de” pros ri hog-aeber de la Savoie et de Nice, contrées due- re Er cs Dre : gp ge 

” ‘quarante ; ans pour que les Valdé- 7 moniagnes francophones. Il avait laissé an 1944), Jean Moulin du Val expulser du vocabulale 

i ont! F de l'ambassadeur de France à futur roi d'Italie ce Val d'Aoste, d'Aoste, expira 


tains, qui ont-le français pour lan ; sous la torture US, Re 
le. gue depuis aussi longtenn que fm Lens ss dernier souvenir de la partie plutôt que de révéler l'orgair Den ne 50 PT Lenons à 
: Jes Français eux-mêmes, obtien s « française » de son fief originel et du secteur.de la Résis- ce qu Sens Que el 
© ment, tout récemment (le Monde ‘année. » À terrain de chasse favori de tance qu'il commandait. Avant continuer à leur onner, comme 
‘di 9 mas) qu Penscignement FRE la dynastie. Sur ane place d'Aoste son arrestation à Chambéry — Ô syndic {maire} 0% assesseur 
primaire devienne réellement :  L'Impair de Sapho trône toujours, malgré la Républ- symboles! — en 1943, Emile au  (runistre) ». 
| Éllingue franco-italion, dans leur. Et la femme de notre imterlocue que, et bien qu'il soit La bête noire Grand-Front avait laissé ce mot somme, cet étonnant Pet 
contrée. Le combat politique est teur d'ajouter : * Peut-être des Verts, un Victor- d'ordre : «Action autonomiste peuple qui, hautes rocailles 
maintenant GDS ds dr Jouvenir que RE er CT Gueule Gaule en Alger ga sant Pre de Tibet 
secondaire. Les mon! 8 D is. Toi ”j » , 
p' de se souvenir que la Vallée roi © silenfut  gyait l'oreille fine. D'où la tenta mé jours batta, et continue 


francophones d'Italie veulent d'Aoste est sa sœur culturelle — En 1945, donc, on 5 bagarraït à deux 
LE ee dE ns PORTE sa sœur atention! pas sa fille, sec dans les venelles d'Aoste entré tion annenionniste. de le faire. ME fronts bÉgé” 
a normes ont. Car nous avons grandi en même rattachistes et italistes. Un som Aujourd'h 
set te un jour auront temps! ». Et de déplorer que là dage officieux réalisé pas l'occar 

ils Le toupot réclamer not a chanteuse Sapbo ait commencé pant français donvait environ 
… vision, Cela inquiète son récital à Aoste « en s'excUSanT E5% des voix aux premiers, en CBS 
À dope EEE île chanter en français » ; que les de consultation. Les Valditains, à 
k a ékicurs français du dimenche aucun moment de leur histoire, : 

; _:Le précédent chef de RITES, s'adressent en anglais, « mème n'avaient souhaité entrer dans ce 
i c'est le nom peu démocratique du pas en italien! » aux COMME royanme de France, dont la neige ; 
très démocratique gouvernement Çanis de Courmayeur; que les Tes séparait alors plus de la moitié VO à re UNÉES 
De s — des Vallées, Mario journaux fi « mettent plus de l'année et où < l'impie Révolu- ° , SDOINI *? 
Andrione, a été « mouillé » és Îe temps pour arriver à Aoste tion de 1789» avait non 
ont été qu'à Naples », et de conclure : ment persécuté la Sainte Religion 

oqués tour | Mafia, _« Au train où vort les choses ily  gatholique, mais guillotiné 
découvrent sur quatre . D argent sale ». ct surtout Le aura biemôt plus de Valdôti® Louis XVL beau-frère d'un de 
cetie interrogation ‘en: ‘ casinÔ de Saint-Vincent, Fun des francisants à Levallois-Perret Gt leurs princes adorés. 
regard de ja photo é'Hubert Suk can dre SR bien tr Cane ea 
ice: + ÿ a 4 nm 

.: « Le responsable de A or ds LS roi it d'y date pee Fr uts loge Les deux Humbert 


l'Alliance. ise à À qu 8 
française à A051€  jner, Mario Andrione 2 PAR migrés du Vakd'Aoste. Dès 







: nur ut aidé Juste années caché en France, 1897 fur foodée l'Union valdi ñ " 
: GT qe réponse affiner “Foi il vicet d'obtenir de rentrer taine de Paris). | i je parfai __ 60 VOYAGES INSOLITES 
üvé, là Vallée Notirie. donne après un Su 0 de He C'est vrai que le plupart des a pe fran DANS LE CATALOGUE 88 


fenne » Qui ne der: Français que i 
… Socore.le droit de résider-en-per- - le Mal fait partie de ce collier en tous domaines et la maison de 


Tr: . 
ma me Cut envclopperait. Pérou oals 5 % < francien » qui, de Monaco à la Savoie, alors fiiée à Chambéry. 
des «tonnes d'armes » gagnant “Toût cela sans dou E parce que Waïllonié et à travèrs le Luxem- 
Gênes via le tunnel du Mont-' guelques dizaines dé milliers de bourg et la Suisse, donne en 
Blanc et Aoste. On n'est pas Plus - personnes, réparties sur un peu “Europe ua glacis u ue à le 
avancé si co m'est. quand HER Pius de 3000 kilomètres Carrés France. Les Valdütains, eux, ne seconde guerre 
qu'un curieux bout oreille 2pps- D Pextrême nord-est de l'itelie - Font pes oublié. Ni qu'après la tai descendant, l'éphémère 
“raît dans le dernier paragraphe pied même, du versant. oriental seconde guerre mondiale, de Humbert IL, avait beau porter le E 





: au pied méme. 

à Reste à savoir quel est. le vérita- du mont Blanc, entre Savoie et Gaulle faïllit les apnexer, comme 
jouent . Ta. . Roimandie, s'entétent, sans a5e ends et Le Brigie, poches fran CODE POSTAL 
Les culturels étrangers qui servi Rom eérieur, à parier français ‘ Cophonet ue ing mille habitants ins, italianisés de 
raient de couverture aux: services ESS un environnement très majo- ea tout, qu’un érendum enleva 
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La « furia francese » 


des Valdôtains 


{Suite de la page 13.) 


j 


î 
: 
Ë 
FE: 
j: 
HE 


nl 
8.9 
HS 
FÉ L 
É 

Ë 

CE 


Le 
ù 
Ë 


Veld'Aoste, u'il faut tout 
avouer, n'est d’ailleurs pas le fran- 
çais : c'est fran 


üq 
jour au lendemain, après le 
concile Vatican IL (1962-1965). 
« Des ordres sont venus de chez le 
pape ! » Vrai ou faux, en tout cas 
aujourd'hui Aoste a un évêque 
toscan qui commet impai 

chaque fois qu’it fait l'effort 
d'employer quelques mots de 
français, jusqu'à saluer une mai- 


resse du nom de .< femme publi-. 


Et pour se confesser ou enten- 


dre la messe en français, mieux 


vaut grimper dans un village des 


indigènes 

la cathédrale, Ours à la colié- 
giale — restent quand même 
fidèles au poste. Ils ne sont pas 
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Grand Concours 
“Découvrez l'Europe de 1992” 


Bulletin réponse et question subsidisire 
dans la Monde du vendredi 6 mai 


(daté 7). 


aussi antiques toutefois que les 
remparts, la porte Prétorienne, 
l'arc de triomphe ou le pont du 
Lys, qui remontent à La fondation 
d’Augusta Praetoria par les 
Romsine. «Aoste» est ce qu 
reste de la prononciation, par les 
tribus celto-ligures romauisées, du 
mot « Augusta». C'est tout de 
même à Rome que les Valdôtains 
doivent leur latinité et leur fran- 
cophonie. 

Mussolini voulut effacer la 


mière : d'où des vagues organisées 
d'immigrés de Venise ou des 
Deux-Siciles. « Ces derniers nous 
firent un peu le même effet 
qu'avaient dà procurer à nos 
ancêtres les Sarrasins qui, au 
dixième siècle, vinrent brûler 
d'abbaye de Saint-Maurice- 
d'Agaune et razzier nos cols et 


nos vallées », raconte malicieuse- Les 


ment un érudit aostois. Moins 
gentiment, les élus actuels, tels le 
sénateur César Dujany, ancien 
professeur de français, et le 
député Lucien Caveri, j ji 
même trentenaire, ronchon- 
nent tout bas contre les immigrés 
sudistes qui, attirés par la prospé- 
rité alpine, continuent lentement 
de venir italianiser Aoste. En 
1988, un tiers seulement des 
trente-cinqg mille habitants du 
chef-lieu, dont l'aspect est de 
moins en moins «français », ont 
le franco-provençal comme lan- 
gue maternelle. 

La francophonie s’est réfugiée 
dans les montagnes, comme les 
chrétiens au Proche-Orient. Et 
encore, ce n'est pas si simple. À 

votre consœur Lucienne 
Landi fait figure de pasionaria du 
français. A Issime, son village du 
val de Gressoney, elle passe au 
contraire pour le bouclier du par- 
ler alémanique… Oui, alémani- 
que! Car les Valdôtains, minus- 
cule minorité en Italie, ont en leur 
sein une minorité infinitésimale : 
les Walsers. 

« Un professeur de Zurich, 
disant le Paier que nous récitons à 
Issime et à Gressoney-Saint-Jean 
et Gressoney-la-Trinité, nos trois 
villages germanophones, aux 


-GAGNEZ 40 BIELETS 


AIR FRANCE" 


ue routard 


Bonaparte est passé par 
là de nuit pour envahir l'Italie 

nt dite, sans bruit, avec 
de la paille autour des sabots de 
ses chevaux », affirme son profes- 
seur. 


A ces flamboyances vous nous 
permettrez de préférer un plus 
château fort, au sonore 
nom latin : Verres. Sans échau- 
guettes ni fanfreluches, d'un seul 
bloc sans la moindre fantaisie, 
martial, sévère, candide sur son 
roc, il résume, à travers son archi- 
tecture et La longue lignée de ses 
bâtisseurs — les Chaiïllant, durant 
des siècles famille patricienne 
majeure du Val, — le crâne enté- 
tement valdôtain. 
Rassurez-vous, les Vallées ont 
également leur côté canaille. 
Placé sous l'invocation de Vin- 
cent, saint moine qui n'en peut 
mais, le casino de ce nom nous 


transporte en quelques minutes de 


. Huit cent vingt-cinq mille 
joueurs ont goûté en 1987 à 
l'enfer du jeu dans les immenses 
salles glaces et faux 
or, mélange à hurler de Las Vegas 
et d'Aix-es-Bains, ouvertes tous 
les jours que Dieu fait sauf pour 












presque sans ‘arrêt 


dans le ciel. Juste. 


devant vous l’un des 


‘180 000 lacs de Fin- 


lande, ourlé de sabie. 
Au-dessus passeront 


les grands oiseaux du. 


Nord et à perte de vue, 
tout autour, ce sera la 
forêt. Vous serez 
comme un Robinson, 
attentif aux bruits 
silencieux de l’air, de 
l’eau et du feu que 


vous allumerez le soir." "". 
Vous ne vivrez plus hors de la : 
nature, mais en elle, vous y res- 

sourçant chaque jour davantage. : 


Nom .,..-........, sa 


Of du Tarn de Fintende, 13 me Aube, 15009 PARIS 
Te. : 





me , Si : 
on, il, est belles ânnées de (sa) vie x 
. fes cols la. 2 ere im g De 





depuis 1822) en monuments + 


anciens, Sans. 


nt de posséder ‘ 
le monde à vous tout 
"seul, tellement l’espace | 
: yest grand et vierge: . 
les rennes y-sont tou- 
jours plus. nomibreux 









































K Barry Méyburÿ sarl 






42 6640 13 * Miniel, 36 16 Fislaide + 





























Eu à 





































dont, cette année, les Pays 
Bas et Cuba), celui des 
régions et départements 


varappe} st celui du « Village 
des voyages », où une dr 
quentaine d'agences et de 
offriront la pos- 

sibilité de réserver 385 
vacances conditions 
Réductions et 

seront signalées 


Une manifestation placés 
sous le signe de In fête, | TEL, qui permet, notam- 
de trouver 


grêce notamment aux dan- | ment, 
seurs créoles et au groupe exposants proposant les 
Kassav, qui les | vacances.que l'on 

visiteurs dans l'atmosphère 

colorée du Carnaval des Les bosqueis 


fi de Gua L " 
eus de le nsimeon | de Versailles 







Précieuse escale pour | à une 
ceux qui, à l' des à Su 
bu 5 û graphique de Ia vieille ville de . 
congés d'été, n'ont Pas | Jérusalem, sur 16 stand Le premier s'appelle le 
Salle de bal ou Bosquet des 






Re . encore « bouclé » leurs 
Florence _ justifiée, ‘les Tes vecances, le Salon du tour 

UGC i À. ceci de 
la Magnifique : des | tient du 30 avril au 12 mai, 
; k [ e GB: .de 10 heures à 19 heures 


{noctumes jusqu'à 22 heures 





sur un parcours de eux cascades KE Le 

75 mètres, permet de retra- Louis XIV aimait à y donne 
GÉpApers es des bals. Des girandoles de 

ces, en cinq minutes, le GK” istal, g des 1 



















4 Beato ‘Angelico ‘et. pi .d'act 
. e, Masaccio et “Le É les mardis 3 et 10 mai et » 
d. palazo Pit et L flo- | jeudi 5 mai) dans le cadré de cuit d'un touriste en Suite Chères, éciaireient la nuit. Le 
fa Foire intemationals de Prix d la Foire F se nomme Bos- 
L à de Paris: 29 F, 15 F pour de la colonnade. Péris- 


L Sen Miniato, les jardins 
$ commence 6t 


les enfants de sept à qua tyle de marbre 
torze ans et les groupes d'au trente-deux colonnes et 
moins dix personnes. Ceux | pilastres soutenant des 

arcades omées de L L 


toumer à l'inventaire alors 
-l 










‘| que est partout : 
dans. cette ville unique.. qui souhaitent préparer 
L alors qu'elle viste peuvent consulter le servait de cadre aux SOUPBTS 
à service minitel: 3615 GES- donnés par le rai, de jour 













LOUE à FRÉFUS (Var) 






Dans VILLA avec JARDEN, 

APP. MENT 8 km des plages. 

un APPARTE ; viabilisés avec ou sans Caravane. 
A de 75009 F. 


Départ ke 9 
‘Aircom : 93, rue de Moncend, Paris. TE: 
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comme de nuit. Deux petits | expliquent { je 
pavillons de marbre, détruits tusetlement interdits au 


pren 
écouter de la musiqua. De ce 2 octobre, ainsi que le 
leu, il ne reste qu'un bassin 42 mai et le lundi 15 


central entouré de deux | De 11h 158 11h 35, les 
balustrades finement sculp- | Fontaines joueront Sur te 
tées. Quant au quatrième, le | grande perspective tandis . 

ï bos- 


Bosquet des bains d'Apotr que tous les bassins et 
lon, il tient du jardin anglo quets du parc seront à 
chinois avec son pet la tour de ls fête, de 15 h 30 
bordé d'un énorme rocher | 17h30. 
artificiel percé de grottes. En E 

tien coûtera 15 F et 11F 


contrebas, sur deux 1er” 
rasses, les célèbres Chevaux pour les famiiles nom- 
enssignements 


du soleil 
les beaux du parc de risme de Vi 
Let ire. Tél. : (1) 39- 





NEW-YORK 









tvin ser Boeing 141 Air-Prance. Beoor le 12 juin en Concorde, à ür de 4900 F. 
are an 00 226 dé Téles 613-700 Lie, 7SO0E 









OUR LES BASES DES COCITERS: 
LE LERHNNE ÉD | 


Paris-Douala AR 4115 F 





sur vols réguliers. 


perdu votre temps à 

















UTA et Cameroon Airlines vous proposent les nou- 
ifs Challeng Douala et sur Garoua, Paris- 














DL ss 2 Le "veaux Bis e sur 
poir en avoir beaucoup beaucoup plis sur noire ILE FEU ar TR ,035F sur voldirec: Cameroon Airlines -65%8 
ses ae mme Gaéduction sur les vols verts et 45 4 sur les vo TON es”, 
' les moins de 27 ans, les familles ts et k 


Pour som vhé documankason on couleur, de ralourrer ce COUROR 
Jeruny, 12 ous mon on CO Pnri PL (N) 47 62 89 88 Our A 
PROS MEN, Code 9626 + ÆRSEY menu 






pour 
avec au moins 3 personnes voyageant ensemble), les plus 


Cameroon © IRCINES 














si vous avez plus de 31 ans, moins de 55 | 
et pas d'enfant, VOUS avez 






lire cette annonce. 


de 60 ans (dès 55 ans pour les femmes). 

Renseignez-vous auprès de Cameroon Airlines, UTA 
ou votre agent de voyages pour bénéficier de nos vols 
réguliers à prix charter et pOUT les tarifs au départ de Lyon 
et Marseille. 


D | 

Tarifs au PI DS pH sous réserve de modification fini PÉAUEE LL 1] 

Lis 20 01 Det 83 aurevoir rue Dar ben Et E _ 
ravailleurn, les reltpicu. 


de moins de 41 ans. les ti 
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EEE CES 


Vins et alcools 





Ofres mpécieies d'écé 


CRNRAERNE Claude DUBOIS 
; ALMANACHS. |. 








1988: 
— Semaines forfaitaires : RE ab, ve one, sarrabresturiioe. venales sacre. 
— Programmes de vacances varié « Jouer à Zermatt. 
inforrantion : Office du Touriuns, 5520 ZERMATT, tél 1941/28/86 1181. 


‘100 Gts tt conlort, 


sit. privilégiée 


tranquilité, 
_à 200 m de la gare et du centre des sfiaires. 


| 24h sur 24. Eur. et salles de 
46, av. de ls Gers - NA 1901/21/20-57-71- Tes EM 


A LAC DE GENÈVE — 


FL HAEBERL), 


MORGES 


Hôtel du Mont-Blanc au Lac 


Bord du lac, dès 60 FS (en 


À ambre double. Arrang. font. Tél. : EL RS 


. … Alsace 
: 68590 THANNENKGCH | 
HOTEL #* 

89-73-10-01 
Logis de France - Envois dépliant. 


3 68590 SAINT-HPPOLYTE 
. + Pour vos vacances 









HOTEL LA MALMAISON 
Western XX NN 
le Gare pme 


TV COULEU F he R'ÉATELLITE 
Restaurant de qualité. 


æ, 


hosktrard VK 
TEL 93-87-6256 — 470418. 





HOTEL VICTORIA *** 


05470 AIGUILLES-EN-QUEYRAS 
perse 
et Lu Pass Fe 


PRES pan unité 


AUVERGNE 
Vacances | Détente! 
AU FAMILY HOTEL** 


AN Ent Dada, 15900 VIC SUR CÈRE 


Ti, 71-47-50-43, 





05350 MOLINES-EN-OQUEYRAS 


| (Hautes-Alpes) 

Parc régions) du Queyras 
Hôtel Restaurant LE CHAMOIS##NN 
k LOGIS DE FRANCE 

ue: Soleil, calme, ran- 
1281 F à 1343 F F 


TIC FU 1029 F à 1365 F TIC 
au IsA2e8. 


Hautes-Alpes, Queyras). 
Site classé. Sauadiege Fi pie. 


Es bte comm. d'Europe, 2! 
LE VILLARP,, tél. 9348-8208 
Charab. NT + Hays à 


URECARD, 1 0745. 

BEAU CARD tél. 92-45-8262 
Pensions de 1 617 Fà 1848 F 
Demoipens. de 1267 F3 1617F. 


Provence 
ARDÈCHE 
07260 JOYEUSE 


HOTEL LES CÈDRES ** 
Découvrez Borges de l'Ardèche 
Ga 7 pes Pur VOS Pise, 


TL'ÉMAE . 





HÔTELS 


24560 VILLEFRANCHE.DU-PÉRIGORD 


AUBERGE LA CLÉ DES CHAMPS 
FANN. Piscine. 
pédestres. 


pitation 2 e Toutes 


Pension 180 Fà2sSF. 
et re 
“Tél (16) 53-29-9594 


rt Fenice) 
S minutes à pied de la place Si-Marc. 
ps toat confort. 
Réservation : 41-52-32-333 VENISE. 
Télex : 411150 FENICE 1. 
Directeur : Dante S 


Suisse 
LAC MAJEUR 
LOCARNO 


GRAND HOTEL 
rénové. Nouvelle piscine. 










RENARD VAGABOND 
Vacances a hors-traces » 


30. galerie des Bsiains, 38 100 GRENOBLE 
TéL : 76-40-18-80 et 76-09-14-92. - 
Agrément Tourismna n° 239007 ANCEFSF., 


L'ILE DE JERSEY 
«LA BELLE ANGLO-NORMANDE » 
Au pénieps, Te dévoile sea 116 x de 









inagasins, 
EL enfin, elle efTaccra le stress de la vie 
moderne. 


JERSEY, c'est la détente, le dépayse 
ment et une qualité de vie particulière. 
Pour documestation en couleurs, écrivez à : 
MAISON DE L'ILE DE SERSEY 
19, touierard Malesherbes, 75008 PARIS 
TE (1) 47-42-9368 


BORDEAUX SUPER. Fco TIC 


) 
netière (le Su/lp d'Auteuil — 


8 mai), Le Relais Louis-XTIT 


(9 mai), Petrus (10 mai), Je bon 
dent l” fête ses 





fumet de langoustine de 


a0b). da tonton de bte aa parer 
malt de Marc Daniel (Lasserre) 
aux rougets aux écailles de 
pommes de terre :(du Relais 














ments 

président Michel Massia : ni 
conserve ni surgelé. Bravo ! 
Qu Relais 


Reine (piace des Vi À 
Christine {rue Christine), l'Hotel de 
Banville (166, bd 
province, fe Pin dù vert 
Dolus-d" 


(plus de dix-huit 
avez avec vaus le Guide Hubert des 
rOStBUENts 


{dont la dixième édition- 


vient de paraitre, à 68 F1. Un seul 
lui faire : 


Bardeäu (Le Bourdon doit être «oubliée» en février, 


les 
Eee être consommées tout 


Pr de 





_ Messieurs... la mer ! tu 


“sie oies print ue re 
:. du débot février à la mi-juin. Du: 
:. moins pour le gourmet qui refuse 
.' le congelé. 





Cest pour cela qu Fautrefoës les 
. restaurants fermaient 
‘tout l'été”-(le .Louis-X1V, 
8, bd Saint-Denis, fe % 












































sauf ayril, Je:hsreng a son n 
a fera rar mini 
he des, Côtes. “en août dans la 








moins savoureuses). . la 
dorade n'est bonne qu'en été alors 





carte de bouteilles. pre og equal Le Moulin 

vertes », comme ce vin du pa! donc neuvement 

Cane Mes de ee OS | déux étages. Le rer-de-chausede, - = de Manville. 
“Se . Jardin .du pose un 


qui val le voyage. Margaux, pro 
menu à 51 F'et une courte carte 
| à Maussane- 








© Patrick Lenûtre, 
28, rue Duret 

76016 Paris. 

: Tél. :45-00-17-67 : 
Formé samedi et dimanche. : 


sisi, 






Ta 
SE en ad aim 
‘rable”— celui des Baux-de- 
— proposant sa cuisine 
provençale bersoñnalisée. Un 
meriu à 170 Fat Ja ‘carte, C'est à 
découvrir. , 






VOTE TBE PENDANT Fe 
LA FOIRE DE PARIS cas 


Ze -RIVE- DROÎITE 
10 Change tte red 2430; 
: 1e à 
HORS DŒUYRE DANOI MIONON DE RENE AU VINAICRE DE PIN 
UMON MARINE 
EL PICADOR 43-87-2887 ., diter j. 22 3°30. -ESPAGNOLES et FRANÇAISES. 
tte pen rE Eee 2 Bis Boac: Ciaeres tte Eniron 180 Fa à ous: 


PHARAMOND HALLES AUTHENTIQUE. RES 
PE € k Cm Trad, te Sun. Marne Sen 
FIVE GAL GAUCHE " 





id dr éuge jé 
. eu 
au 







Tous les jours 










Paclla. Zarzuclla. 















D) 
GRILLE D'OR 8 de le puce Eee | pr RS PARUS 


1 ave FOIE GRAS MAISON 
dœ Vanw-45.22-2782: 
ï nt oi à ar «éme A em à 






Eee F. sum. din. 
AUVERGNATES 























Le Mondes sans visa @ Samedi 30 avril 1988-17 

















— DECOUVERTE 


en. le mer! : Le 
—. Sicaires 










































tout vibrant encore AU 

dés faits et méfaits des a ninja, 

tueurs hautement pittoresques | RE — 
dus « les Sept Samourals 





de la littérature populaire japonaise. Fe Barre 


lpasrière des .monts qui soie japonaise, 460686 en 1986 , 3 
em 2e l'antique . ré Thistoire_ de ce domalst, ê 
apitale au japon au bui- cë shoen, ‘dans un livre i est ë 
En dèmné ‘siède, à quite ‘devenu de lecture i = “  d -8 
Ra virages épingle des sites pour qui, au Japon, s'intéresse aux : 
abaristiques fréquentés, 5e, Fonte origines de la féodalité nipponne. É 
ainé curieuse région qu'aucun Dans les bois qu'une route per- È 
; En érêt moe Sa, d digne met d'escalader, on apercewre ; 
S éfecrore de Mie. Ici, aucun pt les ché des contré les puissants qui les oppri- _ sentes que jes gens du pays (et les | lerie, le pays sit pris et la répres- 
} dhiq portan epots, ment, sortes de Robin des Bois historiens médiévistes) conti- sion est terrible. Les campagnes vOirs 
mr, aucun jardin zen propiés à des. drapeaux rouges entou- muent d'emprunter pour passer Sont piliées, les villages incendiés. tralisateurs, par ‘une volonté de 
méditation, aucun OnSen, ram des : ladroi ple. En fait, le folklore moderne sur l'autre versant de la monta Les chefs se réfugient dans les pre i i 
thermales ment dsl: - ÉTtS à la Pollu. s'est emparé du mythe ninjacien  8ne- ; bois et mettent au point des tech niveau local, phénomène que les 
= % oceulté en grande partie.le signi Ces sentes, c'est ce qui reste de niques de combat originales, en mobles du quinzième siècle appe- 
fait celles de Ja guérilla. ils laient 









temple bouddhique digne du hommes armés 
À \ F de tronçonneuses volant au secours dés 
gens du peu- 


ue les Japonais ectionnent tj Cu et illégal 
fat. Tout au plus un prospectus Le) Pa pe: te fication. Vantique voie qui menait à Nara. £ 
Dans la petite ville d'Ueno, der- Au col, des talus empierrés, seuls s'appuient Sur leurs places fortes cette tradition perce sous le 
demeure de témoins, au milieu.des pins et des cachées derrière des forêts de m istoriquement faux du 
bambous. Près de Nabari, lechô- ninja défenseur des opprimés, 
ji cherchait à se réap- 


LT signale la: présence, dans une Fri Re 
… rivière. de la région. d'un spécimen Les communautés d'habitants à  rière le château, une 
, véritable Kuroëa et dans les villages envi ninja a té reconstituée et 5° 


F 
: unique de bambous, du caractère stratépi 
j ronnants restent fortement Struc” visite : des étudiantes déguisées que de la position et des ne teau de Tambe, qui appartenait Comme sion 
ÿ au clan des Momochi, $e visite proprier partiellement un peu 
d'une vérité oubliée. 





TS oi À fossile vivant vent tout droît de : J 
ral Père secondaire ». Le pays d'Iga turées et bénéficient d'une longue ea habit — roses ! — de ninja vous bats qui érent, au qua- 
Hit: “eostiue pourtant — et'ce n'est tradition de, lutte. Au scizième montreront de fausses “oionsqui  torzième siècle, moines guerriers CNCOrE- Les «gens d'Iga». 
SET pas à cause de la -salamandre — . Siècle la région était insournise, à dissimulent quelque tueur, des du Togaiji et samouraïs du P2ys Corame on les appelle, se spécial Le bassin montagnard d’Iga 
l'écart des puissants seigneurs de ‘portes coulissantes dans le mau- pour le contrôle des rizières sises Sent dans le coup de main noc- gait penser eux cantons suisses qui 
L De ces cols fontifiés, ture et l'enlèvement des camps s'organisent à l'écart des pouvoirs 
à monarchiques. Les montagnards 





un véritable lieu de pèlerinage . : 
pour les historiens du Japon. la guerre. C’est là, en pays d'iga, vais sens qui donnent l'impression en. contrebas. 
Quand on passe la . qui LOS EC À to secrète des que votre guide 2 traversé la cloir invi depuis les routes natior 
sépare le département de Nara de . ninja, ces hommes (et Ces son, des sabres cachés sous les  nales, Îl en existe des dizaines Hideyoshi, 
ie Mie. on débouche sur Le ‘page et Pi de Pespion- Îattes du parquet, des socques de dans ce pays. On les appelait des : Nobunaga, refuse de reconnaitre princes d'Europe, comme . 108 
petit bassin de Nabari. À gauche, : :PEBS et ns É bois pour marcher sur koguchi, des « gueules de tigre ». à ces insoumis le statut de samour gens d'iga deviendront 185 
3 à droite, des ‘ maîtres Cal tons les arts mar eau {sic}. Le thème des ninja Cest qu'à Pé “du quinzième raï qu'ils revendiquent. Mais cs Sommes de mini des shoguns. 
taux imaginables, qui.ont euscité est devenu un attrapetourisies, et  jacje Pa 8 pee Vu A DosUtué gens se sont révélés de wels com- Mais \à s'arrête la comparaison. 
siècle le-pays d'Îga battants que Tokugawa es le La puisance contralisauice de 
au SOUVENIT 


s Le fond, une - LOnt FE 
rer à outervne Httéraene populaire au je n'insisterai sur Lr qualité di consttt 
des cités résiden- Japon (et. aux Fiats-Unis), sour Efé « à la na » qu'on vous mo ea communes libres. Lés pelis futur shogun, cherche à se servir  J'Euat a effacé j 
saläriés qui travail- vetS his Lu. pport avec pose en ville. ‘ ‘ eq pre de “ra Ar d'eux. Par un curieux retourne” de nu SE 
Ÿ du Ja re ‘Les ninja. les sa gens cachés » où Fr 1 province une région indépen- me devenir les ra de main CE ess pu qe qe 
à gauche vers la, acrobaies bables zu combat at de Lila) du, Le Ces pe de du ee us œux dâches archives poussiéreuses du Hire. 
prenez un .chemin corps à corps, véritables Dar me ; ge bem. FE euses : assassinat kuji, Co temple bouddhique à 
escalade les pentes bouzes du shoguui, en fait baïs par .Le pays d'iga est un bassin payrans, eve des par des cbamagr, renseignement 6. Let Lu, Pont antrefois les 
ts entouré de montagnes escarpées : d'un boi arc ou ninja étaient : . palabres dé samouraï d'iga. 
Si tous les Japonais connaissent Tradition perdue ? Pas tout à 


1errasses et CTYD- Ja population, méprisés et craint! guerfiers 
au petit village Per Eperege ont &Ë se couvertes Ke Fer Ne a: Éun sabre, suffisent à empêcher NS à 
Ê j tout ur folklore au Japon roximité géographique e 1m : aujourd'hui ,à commen fi; 

qui révèle uné double tradition : . Pancieane capitale, Kyoto. qui nouer de toute ne cer par les plus jeunes d'entre eux fait quand même. Passez donc ai 
d'un côté, les ninja "abomi- est guère qu'à 80 ln, il s'est mie. Nous voilà au pRÿé ept qui se passionnent pour les Ave début de l'automne à Ueno Pour ÿ 
nables ins Sarsourats chers à.Kurosawa ! fares télévisées de Hattori Kun, le admirer la fête des démons, 
manon aussi noires que leurs ‘ dais GE Oda Nobunega, le réunifica- sympathique b£b£ ninja, bien peu parade, à rave re que 
de ile, qui d'autonomie farouche que les teur du pays, S'Y prendra ; Lu _ entendu parler de cetie répu- Rae area ies dos 

sieurs reprises POUT VERT ( Sat ea est pourtant à démos insurgés... 
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costumes de passe-m 

agissent .POUr le compte de textes permettent reconstituer. 

mi ; de l'autre, on les voit Les bois derrière Kuroda, le Mon de la résistance des communes l'origine. a 

défendre le faible et Piinocent  taillon japonais, sont tra de d'iga En 1581, grâce à son antil- occulté les origines d’un phéno- PIERRE SOUYRL 











Paris Bangkok en 1h30 tuiles _ k re | 
Plein ciel avec T hai. tous lés jours ati dépaf 


6, av: de Suède, Park Hotel 06012 NICE 















123; av. des Champs-Élysées. 75008 PARIS - Tél. 47:20.86.15 — 


 LECANADALO9F 











CS | : KILOMÈTRE/AIR, SERVICES COMPRIS : 
_:! || waRpAIR offre à ses passagers le corfort Avec ardai, découvrez Toronin Montréal, 
et le sérieux d'une compagnie intemationele: - Québec, découvrez le Canada, GE 

la fameuse classe Wardair. Nappe blanche, ©  : le pays de l'émotion.” DRE 
j péri, vin et digestif à volonté LT Pour vos réservations, contactez VO 

L semaine de Wardair VOUS | de voyages ou le 42.615424. ii 


s de l'émotion à partir de | “ee 


“em au. pays | 
 F soi G19F le klomètre/zir, SeVICE S 
| maris. Si l'envie vois prend de VOJAE®r Le : 
| j cbine séparée, il ne” > sg 
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se affaires dans une 
ï Vous en coûtera que 3100F 
Es erreur 1.06 a 0/6 5 
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David Bennent au Petit Odéon 
L'enfant de vérité 


L'éteine enfant au tariéour 
dont ls cri cassait les vitres at 
le film de SchiSndorif d'après 
Günter Grass. était David Ben- 
nent. Aujourd'hui, fl répète avec 


Cloos — qui avait déjà monté 
Susn du même auteur, un Bava- 
eng es ap les Alle- 
mands de Paris. En tait, David 
Bennent a un passeport allemand, 
Lausanne est son lieu de rési- 
dance, là où se réunit la famille, sa 
sœur Anna, comédienne, son 
père, Heinz, comédien. 

David est un enfant de la balle, 
et à a beaucoup voyagé : « Quand 
ma sœur er moi étions jeunes, 
mon père ne voulait pas que nous 
restions en Suisse pendant qu'il 
travaillait ailleurs. ll nous emme- 
nait avec lui et notre mére nous 
servait de professeur. Ce n'était 
pes aussi Strict que dans une 
école. J'allais souvent sur les 
tournages, ou aux répétitions. Je 
ne pensais pas suivre l'exemple 
de mon père. Quand on est 
gosse, on veut toujours autre 
chose. Je voulais être pâiissier, 
puis boulanger-pätissier, Puis cui- 
Sinier. Et comme j'ai les che- 
vaux, jockey. Mais j'ai tourné 
le Tambour at là j'ai compris. 

» J'ai eu une chance énorme. 
Je n'ai jamais eu à me battre pour 
me faire entendre. J'ai travaillé 
avec des gens d'une extrême sen- 
sbiné, qui savent écouter. qui 
sont attentifs et ne cessent de 
Chercher comment aller plus loin. 
En Allemagne, j'ai travaillé avec 
Klaus Grüber, avec Bob Wilson. 
En France, avec Patrice Chéreau, 
dans les Paravents, avec Jean- 





Française m'a impressionné. 
L'Odéon aussi, On y sent la pré- 


sence de tous ces acteurs légen- 
dires qui en ont passé la porte. 
Aujourd'hui, c'est moi. C'est fan- 
tastique. » 

David Bennent parle un fran- 
çais tout à fait aisé, avec la dou- 
ceur de l'accent suisse. Comme 
sur scène, il s'enveloppe d'un ch- 
mat de quiétude et en même 
temps de tension. || dit être 
angoissé par l'avenir du monde. H 
est obsédé par le danger 
nucléaire, la dégradation de fa 
nature, fes arbres de la Forët- 
Noire décimés. Il a vingt-deux 
ans, compte vivre encore un bon 
demi-siècle. N est fragile et à à 
peur. « On se demande quoi faire, 
on ne sait pas, » 

(la afmé jouer Le fou dans fe Roi 
Lear monté par Kiaus Grüber : 
« J'ai pensé à un terroriste. Non 
pas dans sa manière d'agir, car à 
n'est pas violent. Mais, si 
aujourd'hui on se permet de trai- 
ter un chef d'Etat comme il traite 
fe vieux roi, on est # 
ment considéré comme un terro- 
riste et, si ça 5e passe dans un 
pays où existe la peine de mort, 
on est exécuté, C’est vrai qu'au 
temps de Shakespeare. si 
quelqu'un d'autre que le bouffon 
se permettait les mêmes inso- 
lences, # était tout simplement 
pendu. » 

Après avoir longuement brodé 
sur la fin de l'humanité, David 
Bennent admet la possibilité d'un 
espoir, reconnait $a chance et son 
bonheur de jouer. 

Dans la pièce d'Achternbusch, 
il eat un fils étoufté par sa mère. Îl 
rêve toujours des fous de Shakes- 
pesre, « parce qu'üs n'ont pas 
d'âge. qu'ils forcent les gens à 
s’évailler ». Exactement com- 
ment l'enfant-tambour de Günter 
Grass. 

COLETTE GODARD. 


* Mon Herben:, Petit Odéon, du 
3au 29 mai. 18h 30. 





UN OEIL AVERTI SUR 
- UN DEBAT SANS MERCI. 


DUEL le nouveau livre de 
Christine Dekrent. Une analyse 
précise des forces et des 
faiblesses des candidats devant 
la caméra, lors de 
COLOR ETES ETER COTE 
La célèbre journaliste dévoile les 
véritables enjeux du duel 
de 1988 et explique comment 
- la télévision a renouvelé 
notre système démocratique. 








#socherte 





__ Culture 
 THÉATRE 


« Sous Îles bouli 





Un bel hommage 

est rendu à Courteline 
sur la colline de Chaillot. 
Du théätre « affreux », 
bien éloigné 

de la pièce bien peignée 
écrite par Edith Wharton, 
qui se joue 

près du rond-point 

des Champs-Elysées. 


+ Scélérae! 

— Plaie de ma vie! 

— Proprarienne! 

— Choléra! 

— Tagueule! 

— T'es saoul! 

— Planche à repasser ! 

— Pourquoi faur-il que j'aie 
trouvé ça sur mon 

Na: ce n'est rien, 
jose Ex aconiies Fes d'intimité ité entre 
Ernestine et son M= et 

: + Quel chose 


sai 
créée, en 1898. Auj 
1988, les Boulingrin vivent dans une 
caravane : une guimbarde, un 
taudis. 
ER à Ë 
Marin, à DS aérien 
Een port Sté 
use te to. 
: «dom le tissu adipeux' est 
très développé gu niveau des 
fesses», dit le Petit Robert). Mais 
c'est pire : tout le corps d'Ernestine 
Boulingris ressemble à une carrosse- 
défoncée, 


M. Boulingrin (Jean-Yves Chate- 
lais) a, Jui aussi, un châssis mons- 
sroexe Comme s quelques dizaines 

lers à repasser, de vieux pneus 
éclatés, sonfisient son énorme pan- 


Des Rillettes (Jean-Claude 
- Leguay), le visiteur, 2 une acatomie 
courante. 


La pièce n'est qu'un tournoiement 
d'insultes et de pugilats, si violent, si 
sordide, que ‘nous n'en rayons pes 






x Du 26 avril au 14 mai, Théâtre de 
rte. Té. :47426781. . 





L en  . 


dialogues n'ont pas du tout Pair 
d'être écrits par Couneline. Bien 
plutôt des bulles dans 

Reiser. Mais non, vérification faite, 
DE: eu de Conoine, Er mature 


-.e Espèce de grue! 
— Gros dégoûtant | 
— Panier! 
— Ragoii} 
_— Paquet! 
— Poison! Ÿ 
— Figure de porc frais! 
_ Tête à poux!» 


. Au Grand Guignot 


idiotes des | pce entièrement 
construites sur le principe du quipro- 


quo, de l'imbroglio, des invraisem-- 


blances et des complications. H-trou- 

vait cela trop fa trop bête, trop 

creux. Il déclarait avoir lui, Courte. 

fine, « des intentions d'observation » 
et « des volontés de littérature ». 


Il a écrit des petits 


vues, entendues, puis des pièces, 
courtes aussi, qui ont 616 souvent des |. 

« mises en 
velles: L'Iüi fallait croire un pen à ce 
qu'il faisait, pour pouvoir écrire, . 
Imais, Sans Cesse, il n'avait aucune 
estime, pour [ui-même. Dès qu'il-se 
relisait, il était « consterné », 0 trou- 
vait « dépourvu de talent =. $ : 


N n'aimait pes trop les beaux 


théâtres des boulevards. Tant qu'il.| 


Fa pu, 3 set ai Joue dam ds 
salles de rico du 1out, des cabarets. 
Ou alors des drôles d'endroits. Pour 
lez, Boulingrin. à avait choïsi ke 


À Grend-Grignoi. 


*déait Q que son métier d'écrivsia 


«ne l'iniéressair pas», qu'il en | 


Ecguay, Jean-Yves Chatciais, 
autour des Boulingrin, est un très 
bel bommage à Courtcline. Le décor 


Été réalisé avec beaucoup de soins 
(il est l'objet de nombreux gags). 
Les trois acteurs ne se permettent 
aucune singerie imitative : ils inven- 


sn joue que mimique, comme une . 


chorégraphie Sans danse, el tout un 
voix, comme du Chant 
sans œusique.. C’est l'art-du-cloun, .: 


une. bédé de _ 


Nous le connaissons bien œnâl, 


» de ses n00- 


Le3 qu ä Tes 
Speed the Plow, ‘ - : 
la nouvelle pièce 

de David Mamet, 
effronte la presse. : 

En tête d'affiche, ‘: 

Joa Montegria, Ron Siver 
Et Marie-Louise Giecone, - : 
‘dite Madonna...” . 


- Savez-vous ‘ce get moe lon deaure 
de courtoisie? Un gen À sdin, 
k us ar 


siècle, Ses sont odieux, 
mais Denis dent une formidable : 
mr Le jrs est ce 





Les grands. r 
. selon: David Mamet . 








LE 
” indispensable, En une 
Madonns 2 prix une. assurance 
























Li 
















“nage les dix secondes : 
_ ke prise de-contact. 


colossale : ob attend avec impa- 


N  Sence le match du 3 mai 


raconte David Mazet, - eu do 


que le est conduit 


autodidactes font pas ll ES 
qui ne fe TL ë 


Jérence entre 
Gi que Je Dès où ir 
toute prise de risque. » 





2e enr 15 
RE ae a] 


passer, 
que ce soit, qui ne s'avère 
une scrainc, 
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Pemcem ee 








: Communication | 


À L'interraption de la campagne ra otion du cinéma français 


| Une association mort-née 







| « La Conjuration » 
de Piollet et Guizerix 
Î Jen Gniserix et son épouse Mi . « Monsieur, : dre, mais André Asséo poursuit Fa en réelle, du petit et du 
fride Piollet sont les étoiles les plus = Je vous remercie d'avoir bien che. 1! démissionne, tout d'abord. grand Let une tournée sur les 
avestureuses que L de Paris voulu accepter ‘concevoir, en liai- 1 Journées Georges-Brassens qu'il Élages, sous un chapitens BÉANt- 
avec mes coli teurs € isai ue année à Sète, “Alors que ces projets sont en voie 
A US 








ait enfantées. Volontaires pour son organisait chad 
l'ensemble des professionnels puis, fort de l'appui de M. Léotard, de réali Asséo a) 

renouvelé publiquement devant une Île désistement de Canal Plus. 

Pierre directeur général 












Feet les crpériences. sie ant | Pernés, certe campagne ns 
1 bes . pro- 

sos a+ motion du na à laquelle j'arta- quarantaine de personnalités du Ë 

Te un rrès grand intérêt. [...] » dénde du spectacle, lors d'un diner de la chaîne, revient sur 54 promesse 

« Cher André, Tr ministère en février, il se lancé _ ' de contribuer Pour 

-[.-1 Les di iculiés qui subsis- dans la mise sur pied de projets Ts ilions de francs à l'association 

&M Ass£o, en expliq! uant qu'il doit 

de francs ss 


tent dans les tons entre les dif- concrets. 
férents interlocuieurs experts. Quelques exemples. Avec S 4 
producteurs, Canal. Plus © Péndent l'accord des six chaînes de télévi- fl tants, et ne saurait « 
budget si isage La diffusion de spots la main gene et de la main 
jte ». LA 


sun hui la réunion du ü 
ire inenvisageable. Je vous in Mer de grande éconte, droite ». autres 
Gers HE mais en dehors des plages publici- pe jet font défaut à leur 1our ot 
mort du pote. s'est-il passé entre l'envoi de _ l'image de l'Association pOur a 
d'avoir à je. Per, 0 2e ae marque ET cinéma français. Les lÉéma français meurt aspbyriée. 
tiques : ils ont toutes les qualités, le 4 décembre 1987 et le itants de trois mille salles A; L pour seule consolation les 
‘une, :le moi don ka V4 avril 1988 per M. François Léo Gopepient le principe de Passer We «vifs remerciements » de Léo- 
j s is cultureetdels clip, un peu plus long, ayant le 12 1e promesse par le CNC 9 
ême obj ire Autre idée, que le six mois de 3 Asséo 
« légèreté » de CEUX QU 
VOLE. 


ae 
délégué général du marché de C a accepté de 
l'audiovisuel de ? te-Carlo? En BLICE Province : l'admission grar l'ont engagé dans cette . 
moins de cinq mois, l'ambitieur plan tuite, le mardi soi terrible de casser l'enthousiasme de 
pagnés d'un adulte. Parmi lcs Gite manière, did. Mois 5 
s'est pen L u sont restl crédit personnel, dans le milieu du 
Paris P Cr Ag 3 Association dans les cartons : spectacle, en & souffert, c'est Su 
is Portée, faute de crédits. manne en mine Po Ris principale vicime, Dons la crise 
dar- : out avait pourtant bien COM ee d'or GCUEIE, 
. pensé Le 5 Fete 1987: de la rentrée, dont la one d'ail besoin d'un tel affront. » 
"Ppéotard réunit une + taie 
Palais, devant chage, enfin, comparant ALAIN 


L’attentat contre la station RF 



















O de Martinique 
au dur » 
































«Jene L nes _ 
LE A TE ee ient Provocation où acte d’un « n0ÿ 
Dr om J'adore le indépendantiste ? 
cinéma es Ja foot ae le JR | anendse. Pourtant, les indépendanr 
à eux réunions avec le FORT-DE-FRANCE e iniqueis — ix 
nn | Éen — ESns 
teurs cama- 


Bureau de re LLC) 
cinéma phiques au # 
: L L'avtentat contre ja station RFO us « » que 
associ | 3, Késrenique, le 28 avril, au lende- nent pa bus. 
main du meeting triomphal de 
M. François Mitier à Forrde  L'irritation créée par 
“France, est la première action tefro  sances de , ajoutée a! 
dans lle tentement que soulève Un préfet 


depuis trois ans, 
Seule revendii cation de cet atten à jouer l'ordre 
sai Àepia uer un COUP 










a : : N: . e Er rava Pal rer pa SRre che? I faudrait, 
| “Paco de Lucia entre amis SR Es 

, NP - : es agé en 1Pspuisire)- a Manifeste aus ne rieent À 
indépendantiste avait porté acte l'artentat 2PPAE AE Popi 


Son père, éeir, comme on fait entre amis à 


Sa famille était pauvre, 
ses oncles, jouaient les niches Cadix, pendant une suit flamenen 
dans des ft lorsqU one Va mit uand ls fête est « ue »e. 
près endu toute 1 Échange bons procédés, c'est il « 
j trentaine. avec sON flamenco (son frère a ag dans symbole da « pouvoir 
ce même r 
d' tion à outrance. 






ne rien. 
OUR NTUNS Méemenae rar 
Lucia était pa aitement à 58 | 
Siomencos fini la rase, = ; Mieux : Drésence a valeur Ge dis in pn r à ma. 
sens per le SURT-CHDT, 15 récise- 
ment une r égafté do raitement > aie 





; 
ï| 
Fe 








M. Alain Carrière. quarante- 
commercial du 


j 
: 
EH 






fou 
des reporters d'images 
de CT poursuit dans les centres quatre ans, directeur 
le chaine. groups Robert Laffont, devient 
des éditions Stock, ape 
quia 















l 
Î 
ke 
s 


avec leurs d'Amtenne 
outre, les} de FRS viannent 
un préavié de 






Li 
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BETTER EUMUEU ÉTAT arrondissement, 
quartier des lettres et de l'élégance, 
est entré CELÉRE communication 
du XXI° siècle. Ron aus, l'éditeur restera 
a plus haute technol!egie audiovisuelle et du bon goût EH Shiee de Rest d ; 
ces dans le monde Gate. directrice générale. 


diffuse avec France Télécom vos imasg, 
es, conventions, défilés de mode. a éditions Stock publié ent 








ENTEUTS CCR 


je studio Bonaparte 
entier : programmes TV. téléconférenc 
ou rendez-vous on qe Er sratére Len dE Le 


76 rue Bonaparte Pa 
sur place. nous vou avec un À 






S CONSIDÈRE 
| ESSMAN _ 
RY NORMAL TOURIST. M Em Pad 


crie. 
Le London City Airport d'et ous ph d'en, A votre dispos 
solles de résnions, restoration de . 









: tion : 1 bosiness contre 0veC 
7 qua erpre, secte, éhommrinnn 
Le London Gy Airport : T1 vols qpotidiens, jusqs à 2 heures” de 
gognées dans votre journée de si 
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théà 


SPECTACLES 
NOUVEAUX 


LECTURES DE LETTRES 
D'AMOUR. Café de la danse (43- 
57-05-35), 18 h 30. 

LES VOISINS. Ti. du Marais (42-78 
03-53).21b. 


Les autres salles 


AMANDIERS DE PARIS (43-66-42-17. 
© L'invité: 20 h 30. 
U (42 


= SIMONE-BERRIA 
08-77-71). [Les Cahiers tango : 20 h 30. 
ARCANE (is (43-38-19-70). © Quatre Chan- 


ARTS HÉBERTOT A#T225. Le 


blues ou conversation imaginaire entre 
Vincent van G et un musicien : 
18h30. © Phrases pour nn bomme qui 
ms sæ sue der rien (Conversations 

Fe © Entretien avec le 
pres Ÿ € 


Conversations d'artistes) : 
BEBRY 4143-57-51 55). pense à 18h30. 
Boris Godounov : 20 


BOUFFES DU KoRD HMS. LA 
Je ne veux pas mourir i 

BOUFFES PARISIENS (42-96-60-24). 
La petite chane est morte : 16 À 50. Bac” 


CAFÉ DE LA DANSE (43-57-0535). (2 
La Reine des neiges : 22 

CARTOUCHERIE. ÉPÉE | DE BOIS (45- 

Deal Volpone ou le renard : 


CARTOUCHERIE, THÉATRE DE 
L'AQUARIM (HAT. © Les 


CAROUGLERE PHÉATRE DE LA 
CAEMPÉTE (43-28-36-36). Salle L_© 
Un mouton à l'entresof suivi de la Pièce 
de Chambertin : 20 h 30. © La Pièce de 
Chambertin : 20 b 30. 

DU 


CARTOUCHERIE  THÉATRE 
SOLEIL {47742408 L'indiade ou 
Finde de lears rêves : 18 h 30. 

CAVEAU DE LA RÉPUBLIQUE (42-78 
44-45). Ex vote. la galère 1. : 21 h. 

CENTRE (46-27-65-00). © 
Le Jardin des trois funes : rie 

CENTRE une LA 
POTERNE D! ES PEUPLIERS (47-26- 
LEUr © Le Bourgeois genülhomme : 


GNQ DIAMANTS (45-80-51-31). Prince 
an ne de Voie 29h au 


CITÉ INTERNATIONALE 
TAIRE RSR), Sr Dee 
© ao b 30. 
Gakrie, Ri, pe 201 Jet ET Le Re 

serre. Le Me h 30. 
CAUMARTIN (47-42 
43-41), Reviens dormir à F'Elysée : 21 b. 
DE PARIS (4281-00-11). 

Voltaire" Folies : 21 b. 


Monsieur 
(46-06-10-26).  Ely- 


[ 
DIX-HUIT THÉATRE (42-26-4747). Le 
Gardien : 20 


EDGAR ere Les Babas- 
Cadres : 20 h 15. Nous on fait où on nous 
dit de faire : 22 h. 

EDOUARD-VII SACHA GUITRY (47: 
a D) Les Liaisons dangereuses : 


ESPACE KIRON (373-S0-28). Ô The 
Magic Live of stone ; 


ESPACE MARAIS tn. 10-19). La 
Mouette : 20 b 30. 
ESSAION DE PARIS (42-78-4642), 


Salle L, Oui mais non : 18 h 30. Chat qui 
peut:21h 
FORTAINE (48-74-7440). Hors limite : 


GAÏITÉ-MONTPARNASSE (3-2 
16-83, Jœ Egg : 70 h 45. 

GALERIE SS-THE ENGLISH THEA- 
TRE OF PARIS UE You're 
8004 man Charlie Brown : 20 h 30. 

GRAND HALL MONTORGUEIL (42- 
H-04-067. Créanciers : 20 

GUICHET MONTPARNASSE (43-27- 
FAT Lens dues À inconnue : 18 à 45. 


Anse MARIE-BELL (42-46- 
79-793. La Métamorphose : 21 

HUCHETTE (43-26-3899). La Cama- 
trice chauve : 19h 30. La Leçon : 





atre 


30. Proust : j'avais toujours quatre 
Be pour cle: 21 430. 
LA BASTILLE (47-57-42-14). Combien 
de nuits faudre-t-il marcher dans La 
Au 15. 
BRUYÈRE (a8-14-1699). Ce que voit 


20 
LE PROLOGUE (45-75-3315). JA 0 où fai- 
sait le noir juste une minute ? 
DÉCHARGEURS 3000). 
Spectacte de magie : ZI hi. 
LUCERNAIRE FORUM A nr 2. 


Nous, Nos Theo et Fineent Van Gogh : 
21h 15. Théâtre Veuve martini 
uaise cherche cat ique chauve : 
En 15. La Ronde : 21 h 
MADELEINE (42-65-07-09). An bord du 


lt:21h 
DE LA POÉSIE (42-36-27-53). 
Hommage à Fo Garcia Lorca 
Duende : 20 b 
MARIE SEURRT (45-08-17-80). © Les 


MARINS Se OU4). © L'Homme 
de fa Mancba : 21h, 
MARIGNY (PETIT) (42-25-20-74). La 


Menteuse : 21 B. 
MÉNAGERIE DE VERRE (4338 
ras © L'Andcyclons des Agores : 


MICHEL (4265-35-02). Pyjama pour six : 


MICHODIÈRE (42-66-2694), Show 
André Lamy L'Ami public nel : 20 h 30. 
MONTPARNASSE (4322-77-74). Le 
Secret : 21 h. 
(4322 


MONTPAUNASSE. | z 
77-74), Fioretii, d' la vie de saint 
François d’Acsise : 21h 

MUSÉUM _NATIONAL_ D'HISTOIRE 
NATURELLE 1453575293). Buffon 
oûté jardin : 16 het 18 b. 

NOUVEA (47-70-52-76). © Les 
Sept Miracies de Jésus : 18 b. Une soîrée 
pas comme les actres : 20 h 

TRE DE L'EUROPE 
(ar 7032). © Come tu mi vuoi : 


ŒUVRE ts TA252). Je ne suis pas 
Rappapon : 20 h 

OPÉRA - PALAS “GARNIER (47-42- 
53-71). Faust : 19 h 30. 

PALAIS DES GLACES (46074993). 
Petite saîle. J'ai pas le choin, jo chante 
Boby Lapoime : 20 h 30. 


Spectacles 


PALAIS ROYAL 
L'Hariuboris os lo 
Sr 20h 30. 


D (4297 SSD). © 


Piste (d'après RS Re } : 


MARTIN (46-07-37-53). * 


PORTE SAINT. 
La Taupe : 20 h 45. 
4261-44-16). 
19h Et puis j 
suis allé voir un 
RANELAGH 
CE LPS OS 20 b 30. 
RENARSANCE (42-08-18-50). Good ie 


Choc : 

(43-78-6347). Drôle 
(42-36-37-27). 
(42-08 


Agatbs : 
mis une cravate ei je 
21h - 


SN jhengc Edwards explone 
did':20 h Fe 


THÉATRE DE DIX HEURES (42-64 
3520): Las Bécareen 20 DD PA 

THÉATRE DE L'EST PARISIEN (43- 
64-80-80). LE CET 


THEATRE DES DEUX PORTES (6. 
ss). © Ecoute La mex nous dire : 


THÉÂTRE NATIONAL DE 
(4727-81-15). Grand Fe ge. Paroles en 
pose : 14h30 et 10H Trtre 
. Sous les boulingrins bicus 


20h 30. 


THEATRE PRENAUD-RARBAULT {a 
56-60-70). Petite sulle. Fièvre romaine : 


21h 
TINTAMARRE (ess). I était 


temps que j'arrive : 20 

DT CSA b :20h 30. 

© Le Détour : 21 kh 30. 
TRISTAN-RERNARD (45-22-0840). El 

Secundo (Bill Baxter) : 20 b 30, 
VARIÉTÉS UE EU C'est cocore 

mieux l' 


ZINGARO Free CHAUFFÉ) 
ALEXANDRE LE-DUMAS (47-71-28-28). 
Zingaro : 20 b 15. 


cinéma 


La Cinémathèque 
PALAIS DE CHAILLOT 
(47-04-24-24) 

Lumière d'êté (1942), de Jean Grémik 
lon, 16h; Cinéma britannique 


19b: la Vengeance d'un acteur (1963, 
v.0.), de Kon Ichikawa, 21 b. 


CENTRE CR Sn IDOU 


cars ra de Ræx 
no ren pi 


ere als 
CENTRE GEORGES-POMPIDOU 
442-78-37-29) 


Trocba, 20 à En 


YIDÉOTHÈQUE DE PARIS 

Paris qui danse: Concours de danse: 
{1926} 

lusic-Hall : 


sa ii 
it AE 
2 

#0 
MéSEE 
Hu 


ir Er | de D. Deere, fe Cy 
pour Je Fexemple (1986) de De. 


" 


Les exclusivités 


84-65). 
LES AILES DU DÉSIR (Fr-All, v.0.) : 
: En 1, 6" (43-26- 
ANNÉES SANDWICHES (Fr) : 
Le Beaubours. 3 (42-71-52-361 : 


V-0.: PATHÉ MARIGNAN CONCORDE » FORUM HORLZON 


FATHÉ HAUTÉFEUILLE « 


WF.: PATHÉ FRANÇAIS » REX « ATH MONTPARNASSE = Je NL FAUVENE 
MUSTRAL « GAMBETTA = UGC CONVENTI 


MeGILLIS-: JEFF DANIEES 


Elle ne sait presque rien... 
tnais c'est déja trop 


WF: PARLY 2 « SAINT-GERMAIN C2 + VELIEY 2 « ORSAY Ufis 2 » I Lien 
CHAMPIGNY Pathé Mulriciné » THIAIS Pathé Belle Épine + ENGHIEN Fraoçois 
ARGENTEUIL Alpha « PANTIN Carrefour « DELTA Lo Varenne 
CRETEIL Artel + MARNE-LA-VAUIÉE Artel « AULNAY Pariooe 








Le NEA) à Le 
Re RCE 
AU REVOIR LES ENFANTS 


et ; 
ga SRE À _: 


BAGDAD CAE (a va. mie 
Halles, 1« Ven Gaumont 
Dale €. C MARS 1 Juillet 

05-12-15) Gasunt Em 
RP CT D 

? Genmoni Parsatse, 
43-35-30-40) : jean Alésia, ra 
Bcaugrenelle, 


43-50) 3 14 Joillt 

ES (45-75-79-79). jeu 
: George V, æ 

62-41-46). Fr) € 


BEYROUTH, THE. LAST HOME 
M tra) : Epéa do Bois S (43 


UGC Mensearae, 6 
par EL EE 
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JUSTICE 


La radiation de M° Mazurier 
est annulée par la cour de Paris | pour violation du secret professionnel 


Radi£ de 1a. profession le 
Conseil de ordre des avocats du 
Mean ge Parés Le 16 juillet 1987, 

ean-Paui Mazuricr à bénéfici 
mercredi 27 avril, anne ee 
cour d'appel de Paris, statuant en 
assemblée composée de neuf magis- 
trats des trois Premières chambres, 


sous la présidence de M. Pierre - 


Drai, qui ramène la sanction disci- 


M: Jean-Paul Mazurier, 8€ de 
trente-quatre ans, avait été le pre- 
mier avocat de Georges Ibrahim 
Abdallah, condamné, lc 28 février 
1987, pour complicité d'assussinats 
et tentatives d'assassipats, à la réchu- 


par M. Mauricæ Colomb. Cepen- 
dant, l'avocat n'était apparu publi- 
quement comme défenseur d’Abdal- 
lab que lorsque celui-ci avait été 
jugé, le 3 juillet 1986 à Lyon, pour 
association de malfaiteurs et déten- 
tion d'armes. ; 

Peu après le procès, devant la 
Cour d'assises de Paris, paraissait on 
ouvrage intitulé l'Agert noir, une 

dons l'affaire Abdallah, de 
Laurent Gaily, dans lequel 
Me Mazurier avouait qu'il avait 
régulièrement rapporté à la Direc- 
tion de la surveillance du territoire 


auprès de son client. Dans plusieurs 
interviews radiophoniques et télévi- 


En prenant ta décision de radier 
leur confrère, qui avait de fui-même 
présenté sa démission, les membres 
du Conseil de l'ordre relevaient qu'il 
avait, « sous le couvert de La profes- 
sion d'avocat, exercé les fonctions 
d'agent secret » (le Monde du 
25 juillet 1987). 


Dans s00 arrêt, la cour de Paris, 
juridiction de recours des arrêtés du 
Conseil de l'ordre, constate : « En 
acceptam ainsi de transmettre des 
informations recueillies auprès de 
son client au service qui 
d'employai, Jean-Paul Mazurier, 
mème Si n'est pas établi qu'il ait, à 
cette occasion, violé l'obligation au 
secret professionnel, à cependant 
trahi la confiance de celui dont il 
avait pris en charge la défense et 
dont il se devait de demeurer en per- 
manence un confident nécessaire. » 


t, Ja cour observe qu'il 
convient de tenir compte des 
mobiles qui ont animé l'avocat 
«dans les circonstances exception 
nelles auxquelles il a été 
confronté», et relève que celles-ci 
Tont conduit «certes à trahir sa 
mission de défense, mais dans la 
conviction de contribuer, du fait 
même de sa profession d'avocat, à 
Ja luste contre les activités mettant 
gravement en péril la sécurité publi- 
que ». 


Le cour conclut : « Dans ces 
conditions, il apparaît que le com- 
portement de Jean-Paul Mazurier 
traduit une grave méconnaissance 
de ses devoirs d'avocat et appelle 
une sévère sanction disciplinaire, 


Un avocat parisien condamné 


Six ans après ler faits, la 
11e chambre correctionnelle 


de la 
:_ cour d'appel de Paris, dans un arrêt 


rendu Îe 27 avril, a condamné 
M: Christian Frémanx, avocat au 
barreau de Paris, à une peine d’un 
maïs de prison avec sursis ct à ne 
amende de 5 000 F violation du 
secret profes-si 

À la fin de l'année 1981, le juge 
d'instruction chargé d’une informe- 


commanditaire de cette agression. 
Selon ces écoutes, M Fréma 
serait devenu le défenseur de l'un 
des incul de l'affaire sur la 
demande d'Antoine Melero à qui il 
fournissait des renseignements 
concernant l'évolution de ! 

puisés dans le dossier d'instruction 
auquel il avait accès. 

: en octobre 1982, Me Fré- 
maux avait multiplié les procédures 
afin de faire constater que les 
écoutes tél iques étaient ilé- 

saas obtenir de succès Mais, 

19 décembre 1985, la 17 chem- 
bre correctionnelle de Paris pronon- 
çaït sa relaxe Es relevant que la 
transcription enregistrements 
des écoutes honiques avait été 
réalisée par la police sans que 
l'objectivité de cette transcription 
ait pu être vérifiée par le magistrat 


instructeur. 

Le uet faisait alors a, de 
certe déciiion mais la cour à ‘abord 
dû se acer sur les nullités des 

ures invoquées l'avocat 
général. Le 26 novembre 1986, la 
cour notait, cependant, dans un 
arrêt, que l'utilisation des écoutes 


droits de l’homme, « dès lors 
cette utilisation n'est entachée 
d'aucun artifice ou stratégie 
Après le rejet d'un pourvoi en Cas- 
sation formé contre cet arrêt, la cour 
a pu exanniner le fond de l'affaire à 
l'audience du 4 mars 1987 où 


Mais la cour note dans son arrêt : 
pes L'avocar bel procé- 
ure pénale n'est possil si son 
client est incuipé », avant de dédier 
rer : «I! apparaît ainsi qu'après 


s'est montré plus civique que 
de l'Hexagone. On y a voté à 

alors que le creste» ne 
81,38 %. Avec un léger avan- 
hameau du ruisseau qui, 


mare, qui n'est allé aux urnes 
. Soixante-cinq électeurs sur 


tête du ballottage, avec quarante-deux suf- 
et 33,87 % des voix, d'assez près par 


candidats, sinsi qu'on les 
que le scrutin du 24 avril na 
expression, sa sont à eux trois 
lion : 81,44 % des suffrages 
pour la France entière. ici, on 


Pourtant, une native de la mare, celle dont 
l’arrière-grand-père tenait relais ds poste, au 
XIXe siècle, dans une maison qui se dresse 
toujours, avec ses dépendances, le long de 
cette mare, celle qui a fait camiëe dans 
l'administration des impôts, cette native, 
donc, remarque que le résuitat da François 


rt, l'exploiant de La Tournaris, le bureau, 
s'était levé et avait annoncé : « Je décisre ln 
scrutin clos. » Ça ne manquait pas de solen- 
nité. C'était, à cet instant, la République qui 
parlait par sa voix. 

Le silence s'est fait parmi l'assistance 
d'une vingtaine de personnes et pas un des 
enfants présents n’a pipé durant le dépouille- 
ment, Mais en dix minutes, tout avait été 
joué. Les chérubins n'ont pas eu trop long- 
temps à se tenir tranquifes durant leurs tra- 
vaux pratiques d'instruction civique. 


rand æ gagné les deux premières 
mars, il n'y en a Pas ou da troisième. 
M. Chirac a ici coiffé d'une voix son adver- 
sœre du second tour paf Vingt-trois contre 
vingt-deux. 
U chef-lieu de canton, c'est une autre 
pairs de manches. La Pen y a fait jeu 
égal avec Chirac, l’un et l'autre 


sées, l'avocat avait ensuite répété ses sans routefois justifier une exclu- téléphonig le d'instruc- 
affirmations, en expliquant son atti- sion définitive du barreau » tion en tone à 
tude par son souci d'éviter de nou- cune disposition du droit français 
veaux attentats terroristes. MAURICE PEYROT. où de la convention 


soixante-sept suffrages exprimés. Les chif- 
fres leur commandent de s'entendre, à ces 


Avec cent quatre-vingt-treize voix et 


2yant : 28,9 % des suffrages, François Mitterrand se 


montre numériquement terne. Pourtant, par 
rapport à 1981, la gauche a progressé 
trois points, de 40,5 % à 43,5 %. A la condi- 
on, toutefois, de ranger tous les écologistes 
dans cette gauche, ce que l'on fait ici, 

Vingt et demi pour cent des voix allant à 
Le Pen, c'est beaucoup. Mais pas aussi grave 
que dans la commune voisine où Le petit 
neveu de Jeanne d'Arc et de Phiippe Pétain 
est en tête du ballottage avec 30 % du butin, 
Mieux qu'à Marseille. Ce serait toujours une 
mairie. Elle a juste l'inconvénient de ne 
compter qu'un peu plus de cent cinquante 
électeurs. 


Village (3) 


L'ensemble du canton n'est guère moins 
affigeam, qui lui a accordé 18,5 % des suf- 
frages, mieux que Raymond Barre qui culmine 
à 16 %, François Mitterrand obtenant 
28,5 % et Jacques Chirac 24 %. Ça va tre 
joyeux pour la cantonale de septembre. Cela 
n’amuse pes du tout le maire du chat-ieu qui 
se M apoRQUe ee quete 

Ses électeurs ont plus nombreux 
qu'en 1981 et, salon l'expression consacrée, 
massivement : 85,89 %. Une petite nonagé- 
naire passa d'interminebles minutes devant La 
table où sont étalés les bulletins avant d'en 


‘élection pas . 
non plus} et d'aller se cacher dans l'isoloir. La 
distance qui sépare cette citoyenne fidèle de 
l'urne et de ses gardiens en tiendra feu. 

Après elle, un vilain bonhomme qui débite, 
à l'occasion de son passage devant le maire, 
toute une série de revendications plus impé- 
rieuses les unes que les autres. Le maire ne 
cesse pas de sourire mais grince qu'« # y # 
des gens, comme Ça. qui n'ont que des 
droits, et jamais de devoirs. » 

Dans ce bourg que .Le Pen séduit à 
20,5 %, nombre de Français d'origine étran- 


A l'image de ces deux superbes jeun 
filles blondes, qui ont été les élèves du maire- 


EL HTE 
Eu 


pes toujours conforme aux sondages qui l'ont 
précédé. Hilarent. Il est scandaleux que les 
faits se pormettent de désavouer l'imagina- 
tion. 

4. — Georges Burdeau est mort. {f n'était 
ni socialiste ni poñtologue, mais professeur 
de droit pubüc. C'était un maître. Si ce 
« Journal d’un amateur » a parfois quelques 
quaïtés de clarté, c'est aussi à Georges Bur- 
dsau qu'elles sont dues. 

5. — C'est la chère Dominique Forri qui en 
eit l'observation : « Que les sommes formi- 
dables déponsées par Chirac ne lui aient pra- 
tiquement servi à rien ast plutôt rassurant. 
Ceix montre la limite de la puissance de 
l'argent. 3 

8. - Des rebelles lobjectivament, ils sont 
cela) font prisonnier le commandant des 
troupes chargées de les réduire. Si le situa- 
ton calédonienne ne devait susciter tant 
d'effroi, on verrait dans cet épisode du Fey= 
deau tragique. 

7. — M. Giscard d'Estaing soutient Jac- 
ques Chirac. Depuis quand ls rançune n'est 
ella pius l'apanage des grands ? 











. obtenu gain de cause, 28 avril, 


Aux Assises de la Gironde 











Triste portrait d’une victime 
g d'être proche de Johmny Haïty- 
Bordeaux day. Son pouvoir 


persuasion 
devait être bien fort, puisqu'il 
réussit à ee convaincre 


de notre envoyé spécial 















femme, qui à obtenu le divorce ï 
au terme de trois ans de vis com- un «client». Ce déra] 

mune après avoir cssuyé qe Fe un des derniers de acer 
ques tirs de carabine, 5 “Eichers. Croyant pouvoir faire 
« On pouvait l'aimer au début chanter François Korber, il 
RE trouva Ia mort, sans avoir eu Le 


b 7 ment, pour Koïber, dont les avo- 
des raisons non élucidées, il pré- Cats auront du mal à expliquer 
: qu'il se suit aussi mal entouré. 
ti Suite des débats vendredi 
la préparation des galas des 


LAURENT GREILSAMER. 
L 







Blessé par une grenade ène 


Un journaliste gagne son procès en appel 
care a il de Longuy et État français 
rage Fe Pres Bin mu epor de APE. L'Eut fçuis 


mi de 17 en 18 me 17. ao 


rontements qui ED 
aux forces de l'ordre, a 
devant la chambre civile de la cour 


La jambe brisée par une 
Rep Fra 
Vuez, quarante et un ans, avait dû 


cesser son travail pendant près d'un 
an 


Dans ua preoier ju gent rendu 
en mars 1986, le de Briey 
avait estimé qu’un tiers des respon- 
sabiités devait Ini incomber, les 
juges estimant que le journaliste « se 
pos imprudemmet ue 
un groupe personnes faisant 
fee, Ep] de l'ortre, ons 
“LL ne ques 

Lila lamenanne 
de Nancy a, au 


A: on éré la ville de 
contraire, e 
Longwy était « entldement respon- 


SPORTS 








Création d’un institut privé 
pour la formation professionnelle des sportifs 


«Il est nécessaire de remédier création de la loi Mazeaud en 1973 
aux difficultés d'accès à la vie pro- pour le développement du sport — 
Jessionnelle du jeune sportif, c'est une véritable section privée qui 
d'autant de À partir de ms rentrée - . 

ment. 


S'ncéires à la rmbuete ve 
d'entreprise 
de l'excellence, cOura- 
eux, endurant », a déclaré 
Alain Danet, président du 
Racing Club de France (RCF) en 
annonçant La création, grâce à la 
\ ä ique, d’un 
institut de formation ouvert aux 
champions de dix-sept à vingt ans. 
Présidé Beujamin Cohen, 
directeur du groupe Accor, 
Racing-Olympique est un GIE 
(Groupement d’intérét économi- 
Ave de lorpanistion par Verts 426 
"organisation par 
Jeux olympiques d'Eté de 1992. Les 
sept entreprises fondatrices — 
Accor, Citroën, i is, 
ELF-Aquitaine, Hachette, Midial, 
Thomson — auxquelles se sont 
Poulenc et 


ine à une vi 


ces jeux, leur action en faveur de la | Jürg Schrwaier par 7-5, 2-6, 7-8. 


préparation «t de l'insertion profes- 

sionnelles des athlètes, ..@ L'inde suspendue de !a : 
Ainsi une partie des 3 millions de | Coupe Davis. — La Fédération inter- 

francs annuellement au GIE # * L Ê 

par ses membres sera affectée à un 


istint de formation. Au moment 
où l'éducation nationale renonce à 
sport-études — 

















Laine. 








ee nee en 
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MR Société 
La mort de Fred Kup ferman 
L’historien dés « années noires » ; 


L'sstories Fred: Æupferman | Drestors aussi pour ce on peut 
É HZ7ami,à * ere Sad dessein, bien qu'il 
été le premier ñ à 
Son un semblable vocabulaire. Fran 


çais juif, fils d'un ; mort à 

San 
[ouai 

noires » et les taches aveu” 













Particuéer vend 
NMETTE | TERRAIN A BATIR 


DANS L'YONNE 978 m 


dans les La: des. idéal 
ne es LAS amont 20m rt 
PR 


Prix 240 000 francs. 


Fées. : 80-20-16-28 le soir. T4. : 60-15-71-85. 















RL Colasuonno, 
pénis itinérant dans les Pays 
l'Est, et Viedimir Janku, vice 
ministre tchèque des ques- 











: sens pour lui et ne 
Aucun pour l'historien : « Rien ne me 
dérange : je. dois tout. dire », 


MTEUCHE 
meublées 
offres 






:-. Causeries 
se afghane 
| des professions, et notamment le 


28 avril, deux s - Commerce 
De quoi,  Le.vainque x de ce CONCOUE 
éève 






devant le | 
parlent-ils ?. De ‘chômage, ‘ d'éloquencé 
” de ibertés ? Pes du de Finstitut. d'études politiques 
ds débartent avec fougue de Paris, qui se destine à être 
Sroblème des. préservatifs Qvocat. «J'aime bien parier . 
; Frénçis sui-  avoue-trA, ef le plus sexy (7?) , Session 
et stages 


l 


locations 
non meublées 
demandes 


Contre rérudes fra00 
SÉAP. 176 — 
Codex. 


14104 Lisieux 
Té: 21-31-22-01- 







Garches se, Propose dé lancèr, pOur 
sa première année d'activité, 

ï actions en faveur des bandi- 
caps complémentaires 6e TT 






séances en VEPOUME 

été établie entre l'apparition du 

germe. localisé dans. les 

Pa avec les inondations de léie 
es violentes pluies 
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Informations «services » 





MÉTÉOROLOGIE 


Evolution probable du teups es France 
entre Le vendredi 29 avril à O heure et 
de dimanche 1° mai à 24 heures. 

La dépression atlantique se rapproche 
sensiblement des côtes européennes don- 
nant Un temps perturbé d'ouest. 


Samedi : la majeure partie du 
pers c'est istrrll etre deu Part 


Le matin au nord-est de Ja Seine le 
temps sera 1rès nuageux et pluvieux, il 
fera encore assez frais. Sur toutes {os 
autres régions, après dissipation des 
brumes et brouillards matinaux, le ciel 
Scra peu nuageux. 

Le mistral soufflera à près de 
30 km/heure. Les températures seront 
entre 6 degrés et 8 degrés sur la côte 
atlantique ct 2 degrés à 5 degrés dans 
l'intérieur des terres, 

Dans la journée, arrivée par l'Oues: 
d'une nouvelle zone de temps couvert et 
Pluvicux avec les JOCAux Sur une 
petite moitié ouest. [l fera 13 degrés à 


TEMPS PREVU LE 30 - 4 - 88 
TEMPÉRATURES maxime - minima et temps observé 





Valeurs extrèmes relevées entra 


1 NAS 08 «0 1 F3 20 © 9 Le Li 1e LA is M0 © = DS 0 


wZeNv EU OUUOD-ceZUZ'ovuNvvY 


le 28-2-1988 à 6 heures TU et la 29-4-1988 à 6 heurse TU 





17 degrés de k B: aux Pyrénées. 
Sur toutes les autres régions beau temps 
nuageux, Î} fera de 14 degrés à 
21 degrés du Nord au Sud. 


Dimanche : la 
sera lentement La 

Le se 
Nord. Ése à la 
SL et riens 

us en plus nuageux. 

Languedoc-Roussillon, journée maus- 
sade et pluvieuse. Le ciel resteræ cou- 
vert. Sur la façade atlantique, après une 
matinée pluvieuse, le temps sera plus 
variable l'après-midi avec encore des 
Der been ele amen pers 
de sud-ouest fort sur la côte 
atlantique, approchant la tempête à ia 
pointe de Bretagne. 


Les températures minimales seront 
comprises entre 5 degré et 10 degrés. 
Les températures maximales s'évalue- 
ront entre 15 degrés et 20 degrés du 
Nord au Sud. 


traver- 


en trois, Du 
le temps varis- 
vement 


LEGENDE 


9 averses 


2. onAGES 
== SAUMES ET 


SENS DE 
DÉBUT DE | 77 SéPLACENENT 


MATINEE 





le 29-4-1988 


D 

6 3 D 
19 10 N 
3 K D 
4 KW B 
nn C 
? SP 
7 0 A 
% 1 € 
19 10 N 
W 2 N 
a 5 D 
3 2 D 
. #4 3 P 
1 12. N 
% 2% N 
14 =27 
8 1 P 
3 18 P 
2 U D 
0 0 D 
5 L P 
7 Hu PF 


fPocurent établi avec le support technique spécial de la Météorologie nañionaie } 





Nord au . 











Le Carnet du Momd 








MOTS CROISÉS 


























PROBLÈME N° 4733 
HORIZONTALEMENT M Rob GCONZENBACH, 
-L Variété de mouton. Faire des ouvertures, — {L Un homme que cer- Gevrges Walter, 
tains oo1 l'habirude de voir dans leurs cha e Mavabe' mère, LIL A fes industriel, K, à 
i À l'eau. — LV. monte avan ù NE LE ji 
mérité le gel Es au-dessus de l'eau. y Le 22 février 1988. : sara le 28 avt 1928 à on dard 
permis de réaliser 125456 7 8 910111218141 RE un à dan sn quatre ring Giogs 
un ouvrage. — V. 00186 Rome (Italie). - La cérémonie religieuse sera célébrée 
Donne la vie. pas | 0.2 mal, à 8 h 30, co l'église Saim- 
Endroit où ne | Augustin, Paris-&e, suivie de l'inburs- 
— René tion an: cimetière do La Hanteville 


vont que quel- 
ques personnes ou 
bien l'ensemble 
du genre humain 
Il est préférable 
qu'elle reste en 


TE NO : 
carafe. — VI. Spam ’ 
Pièce montée. le 1 janvier 1968, 
N'avait gu à 

mal à hausser le dre 









ton. Partie de “son ” 
campagne, — 7 Giuiis-Maris NUTEL, 
ViL. Aimait les le 22 février 1988: : ns 


imeges, contraire- 
ment à son fils. 
Enclin à montrer 
les dents. N'a 
donc plus grand- 
chose ä offrir. — 
VIII. Très accessibles. Inspira le res- 
pe - LX. Certains en ont pour 
ur grade. Enlevait le haut. -— 
X. Cité mippone. N'est pas sans inté- 
rêt pour celui qui s'occupe des 
affaires étrangères. Sujet de philoso- 
phie. — XI. Endroit idéal pour 
| effeuiller la marguerite. Se montre 

coulant. Sur le Niger mais au Mali. 
N'a donc pas perdu la tête. — 
XIL Conjonction. Fait chauffer le 
contenu d'une fiole. — XIU. Tra- 
vaille quand elle est sur les dents. 
Sur un platean. — XIV. Tend à 
rouver que l'union fait bien la 
orce. Tourme ou détourne. Point 
d'eau. — XV. A donc su plaire. 


15 route de Nohfbtel 
76000 Ronën ." ".! 




















































2e RATE 


après ane douloureuse maladie contre 
lnguefle l'a lunté avec nn courage 


vait à accompagner. Fut Le principal 
bénéficiaire d’une déposition. — 
12. Un peu de fièvre. Permet de se 
faire connaître. Vit son père dans n9 
triste état. — 13. Avec lui, on ne sau- 
rait d'en avoir fait tout un 
pion joue habitudes _ 

4. jonction. Sont pleines d'eau. 
On ne peut évidemment pas: dire 
qu'il se fait remarquer. Se faisait 





Façon de se buter. fort wer. — JS. Donne des J 
F n 2 Met Me Michel 
VERTICALEMENT nr ne afp MéAlessndra Puthod, 
se Ce ges pas fcrnant | : g apilfes  Lanusse 
u'un à se laisser tirer les vers + 
du ni. Sort de l'obscurité, — 2. Les Solatioa da problème n° 4732 


peignes qu'on y trouve n'ont pas de 
dents. A souvent levé les yeux au 
ciel En cavale. — 3. Note. Ne tra- 
vaille pas sans faire de plans. Ce 
n'est pas en boîte qu'il se fait mettre. 
— 4. Occasions, pour bien des 
hommes, de prendre l’habit Voit 
sans être vu. — 5. Peut être placée 
sur une roquette. Termine un cours, 
— 6. S'affaiblit très lentement mal- 

une importante. alimentation. 

jonction. Capable de faire vite 
et bien. — 7. Qui peuvent éclairer 
À grâce à leurs lumi Est battue 
par les flots. — 8. Ce qu'il faut réu- 
air avant d'être unis. à ceux 


Horizoraalement 


HI. Alaises. 
Y. Lia. Ru C'étons 
VIL. Misère. — VIII. Star. Rose: — 
IX. Erras. — X. léna. Gan. 
XL Hostiles. Rs EU 
Verticalement LL 
L. Crawieuse, — 2. Häloir. Trio. — | . 
3. Asana. Mares. — 4. Soi. Tirant, — 
en AE 
; — 8. Ru. Dunes. As. | ses 
en 728 LV. eo 


GUY BROUTY. 





















. Me Eugène Perrin, 

“cut a douleur de faire part du décès de 
a belle-mère," . … : à médecin des fi Ps 
ane Pants avee De paie défunts, | survean à Lyon, Le 23 avril 1968. 














it Ja doi “fatre part L'intiomation a eu lieu däns le caveau 
oué la doüleur de faire part du décès de de faille, au cimetière de La Môûre- 
d'Isère le mardi 26 VE 


Prix de design à ‘Compiègne on 












“UNIVERSITÉ de technologie de Compiègne vient de décerner ju, | NE 6 nt 6 
LE premier prix international de design industriel, parrainé surienu à Paris, le 27 avril 1988, à l'âge a ut Mn da fie 
par L'renetere, es pores nes Design, qui - de cinquante-Cii ans. DORE Re FN CA 
fédère associations essionnelles quarante-trois pays. ES Fa 7 7 777. |.- 95, boclevard Pinel,, 

« C'est la première fois qu'une université — et non une entre- PA br t-puen sera cElébrée |" 69677 Bron. D À 
prise — organise un concours international de design appliqué à . lundi 2 mai, à 10 h 30, en l'église | - rue Lavasse, 


l'industrie », fait observer Mr Danielle Querante, responsable de 
la division « design » de l'UTC et présidente du comité scientifi- 
que « conception de 1 ign » au ministère de la recher- 
che. 


Une centaine de participants — professionnels et étu- 
dients — de vingt pays différents ont participé à ce concours, 
lancé en août 1987. Le jury, présidé par M. Hubert Curien, 
ancien ministre de [a recherche, et composé de designers inter- 
nationaux, a décemé le premier prix (30 000 F), à l'unanimité, à 
l'Américain Jeffrey Casper, étudiant à l'université de Washington 
à Seattle, pour son casque de véliplanchiste. « Un produit jaune, 
explique le Britannique Peter Lord, ancien président de l'ICSID'et 
membre du jury, à la fois ludique et truffé d'inventions techni- 
ques : un émétteur-récepteur intégré" pour communiquer avec 
d'autres véliplanchistes, une bouée de sauvetage camouñiée dans 
da mentonnière. » Le deuxième prix ex-aequo (10 000 F) s'est 
partagé entre la synthétiseur de guitare de l'Anglais Alas Der 
Bryce et la balise-radar du tandem français Nicole Richard {prési-. 
dente de l'union française des designers industriels) et Michel . 
Griffiths. Une mention spéciale a été décernée à la machine à : 
écrire solaire extraplate da l’itatien' Gianfranco Ventrosini. La :. 
remise des prix aura lieu le 2 juin et les produits seront exposés -: 
en octobre sur les Champs-Elysées au Pub Renault — la Régie 
est en effet l'un des sponsors de l'opération. La prochain 
concours est déjà programmé pour 1992 É : 

ee LEA 


(Université de technologie de Compiègne. Division Design Centre da 
recherche da Royakieu, 60200 Compiègne. Tél. : 44-20-98-60. International . 
£ Design Kiuuviætu ? D, 00100 Heisinki Fin: 


O6110-Le Caner. - 





Saint-François-Xavier, 12,- d 
Président Mithonsrd ne 















Council of Societies of 
lande. Tél. : (358) 0562-66-61.) 
nquilli sent jeudi 5 mai une 
Éd zen . mté conféranca-débat sur € Les 
hellénique. options i : nouveaux 
« L'idésl de la: tranquillité . besoins, nouveaux produits, . 


nouveaux risques ». 
Jesn-Baptiste-Ciément, 93340 Vite- 
taneuse. Tél. : 48-21-81*70.) 


©. Gérontologie 
Le centre pluridisciplinaire 
2 de l'université 


des sciences sociales de Gre- 
noble organise du 20 au 
24 juin une session sur le 
théme « Apprendre après cin- 
quente ans et sñtreteni sa 
mémoire ». 

{CPDG, 5, rue de.la Liberté, . | 
38000 Gr Tél, : 76 
Far) énable. Tél, : 76-54- 


dans la Grèce hallénique » : tel 
est le thème de la conférence 
organisée par l'association 
Connaissance hellénique, que 
donnera M. Paul Demont, 
samedi 7 mai, à l'institut de 
grec de la Sorbonne, 16. rue 
de la Sorbonne, Paris 5e, 

(Connaissance hellénique. Facuhé 
des lettres, 13621 Aix-en- 
Provonce.} 


® Options négociables 

Les étudiants de gestion de 
l’université de Paris-Nord et 
leur junior entreprise organik 












Enr 


Laé . f 
dredi 29 avril, à 10 h 30, 
À Denys-du-Saint-Sacrement 
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approuvée par l'OCDE 
{ire page 26). 
m La Cour de cassation à rejeté 
‘fe pourvoi formé par le société 
Dunlop dans l'affaire Clavaud 
… Wire page 281. 
# Le président de la SNECMA 
: ennonce 410 millions de déficit 








en 1987 et refuse da satisfaire 
los revendications des grévistes 
(üre ci-contre). 

# Les usines Michelin sont tou- 
jours bloquées à Cisrmont- 
Ferrand, où fa production a été 
pratiquement arrêtée (fire 
page 281. 


il: 8. -Difficites négociations à viva 2 
.Vienne._ Plutôt que de réduirela d 
production de. lOPEP, l'Arabie 











La cour d'appel de Versailles 
a débouté, le’ 28 avril, Ta direc- 
ton de la SNECMA, qui récla- 
mair l'annulation de l'ordon- 
nence du président du tribunal 
de Nanterre nommant un média- 
teur, M. Jean-Pierre Mignot, 
chargé de trouver une solution 
dans le conflit du travail qui 
paralyse, depuis le 15 mars, le 
premier fabricant français de 
réacteurs d'avion. Cet échec ne 





Pour quelques barils de moins 












l'ordre dans nos propres affaires ‘ Le roi Fahd, dens uneinterview certaine marge iation 
its avont #' une réduction donnée jeudi à un quotidi éemeur ee découragers pas le direction de 
de notre cd spéciale de la production», autaï. détiaré, Loweïtion, » solennellement l'importance des Len pren la SNECMA, dont le président, 


le général Bernard Capillon, a 
rappelé le 28 avril, au cours 
d'une conférence de presse, la 
détermination «à recouvrer la 
liberté de circulation des biens 
ei des personnes» dans les Eta- 
blissements de la société. Un 






initiative est comme une le 

graine plantée en terre. L'OPEP 

Peut ésir de l'arroser da 

faire pousser ou bien de l'écraser. 

mais ce sera une occasion défini- 

tivement perdue -, explique le 
er d'un ministre, 























marché (1). 






























pleine. D'autant plus que le 
salaire moyen ouvrier à La 
SNECMA 5s'élève,-tou1es 
primes confondues, à 11 000 F. 


En face, les pays latino- 
américains, anxieux d'éviter une 
nouvelle chute des prix, soul 
gaent l'importance symbolique et 








conférence consultative, doit don- ministérielle dans Sont-ils prêts, comme les pays | nouveau référé doit être exa 
asper.one réponse à l'offre de 60opé- la nuit de vendredi. La consalta- ral nous respectons notre] du Golfe le suggèrent déjà à mi- | min, Le 29 avril, par le juge de 
“ation élargie faite le mardi ton des experts cat «une perte de Pé fond {de production] et si row voix, à accepter de réduire imumé- | Melun. 

26 avi par un groupe de sop6 temps e, à commente le ministre frames Te l'effie les pass diatement leurs exportations sans Pas question de “ts 
roducteurs in en rénézuélien pétrole, maître rribres oct contrepartie, attendan! upporie 

SO Monde du 27 avril. RE d'œuvre et principal défenseur au limiter la production, ail dit. TOPEP nine d'ici à “a pos bras ballants le blocage des 

'CE par le e-d'ésithon. Sein de l'Organisation de ” MS chaine conférence ordinaire, usines de Gennevilliers (Hauts- 

ineme initio montré par 1 ration avec les NOPEP. - Les Une «petite vue le 9 juin, Jes moyens de de-Seine) et de Villaroche 

Der “visä-vis. de l'oîfre, des ‘aoudiens jouent la touche pour graine» lapper une coopération plus | (Seine-et-Marne), qui empêche 

«NOPEP», les marchés interna- casser le jeu», plais miamer . Les saoudiens et ? Rien n'est moins sûr. cinq cadres d'y entrer et treize 

toveux, après un: mois d'opt- : Un négociant T. “howeltiens ex tqulepro. Et attendant l'issue de ces | moeurs d'en sortir. Pas ques- 

misme et de bausse continue, De fuit, les rétièences saou- position des NOPEP est jugée palabres, fes professionnels — | tion non plus de céder aux reven- 

amorcent déjà une nette rechute.  diennes no font iusion à per- issuffisante et susceptible d'amé- négociants et compagnies — venus | dications des grévistes, qui 

À New-York, le jeudi 28 avril, le sonne. Certes le royaume, princ  Horation. En outre, les grands en nombre à Vienne s'angoissent. | demandent une baüsse de 

Hrut de référence a repassé sous la pal producteur de l'Organisation, ductours extérieurs — U « On va déboucher Sur un | salaire mensuelle de 1500 F 

barre dei 18 dollars. par baril, Sans qui rien ne peut se faire, d'a Grande-Bretagne — sont une fois consensus mou », assurent les plus | bonr tous : il en coûterait 

tandis qu'à Londres il tombait à pas d'emblée adopté une position de plus absents. cptimisues, tandis que d'autres | 400 millions de francs en annéc 


qui lencheraït une nouvelle 
spirale à la baisse. Les plus 
endurcis, accoutumés aux volte- 























s5% 16,75 dollars Ù ; Dutess. ditil Mais l'est clair Je caractère historique» de la (ec de l'Organisation, se contenr 
sa A. Vienne le ‘désenchantement - que le royaume répugne à se ais démarche faite par les produc- tent de rappeler que rien n'est «Nous sommes allés au 
est net” La ser ainsi « forcer la main». L’Ara- encore joué... maximum de ce que nous pou- 













teurs nette constitués 
pour jois en groupe 
- organisé et acceptant leur de 
responsabilité dans la déesse des 
prix du brut. Quant aux observa- 
teurs laissés à Vienne par les sept 


vions faire, a expliqué la gén6- 
ral Capillon, c'est-à-dire une 
augmentation de la masse sala- 
riale de 3,8 %. >» Celle-ci impli- 
queraïit une hausse de 2,1 % eu 





(1) L'OPEP produit actuellement, 
scjon la plupart des estimations, environ 
18 millions de barils par jour, environ 


piatdué de pe 
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7 27 Hausse des pre 
“ d03% 
en avril en RFA... 










Framatome «envisage frès 
sérieusement de des alliances 
dans le nucléaire avec des groupes 
concurrents », a indiqué 509 
gent, M. QenCiaude Len, à 
l’occasion présentation, le jeudi 
28 avril, des résuhtats du groûpe. Il a 
pris + avec 1out le monde » et 
en particulier l'allemand KWU 
Siemens. le japonais Mitsubishi et 

américain Westinghouse. + Nous 
sors de regarder + Cp dans 
mesure on peut un fWo- 

LA précisé, aÿ 


2 





ang st 3 
en attendre avant le début de 
l'année prochaine. . 

L'état du marché nucléaire 


Es. Dé à 





#,..stabifité au Japon 
© Les prix & fa consommation sont | | 
testés stables-ou Japon tout au long 

budgétäire, termiriée au 















net contre 777 millions en 1986 pour 
en chiffre d'affaires de 11,44 mil- 
liards l'an contre 13,23 mir 
Hards en 1986), il entend se diversi- 
fier dans < des secteurs en 


















Au terme d'une réunion des 
ministères des 1élécommunications 
des Douze, teoue à Berlin te 28 avril, 
M. Sutherland, l.commissaire à la 
concurrence, 4 annoncé la mise en 

place d'une directive qui mettra fin, 
. | d'ici à 1991, aux monopoles existant 
sur le marché-onropéen des termi- 
maux (combinés téléphoniques. 

modems, etc). Ce marché, 


télex, n 
aujourd'hui protégé par divers dis 
positifs des P et T nationales, est 
à environ 60 milliards de 
francs ; 
La plupart des pays étaient favo- 
rables à cette mesure, qui est un pre- 
mier pas jugé essentiel vers l'Europe 
des télécommunications. Mais le 
débat a porté sur ln re. La 
France, la RFA et la Grande- 
out vivement ÿhé 
Bruxelles d'avoir utilisé une 
5 inusitée (l'article 90 du 
trahé de 
directive, 







L'EXPANSION. POUR ACTION. 


EN VENTE LE VENDREDI 29 AVRIL 


Rome) pour faire passer sa 
court-circuitant les habi- 





La SNECMA en grève 
et en déficit de 410 millions de francs 





«On ne peut donner que ce qu’on a» 
déclare le général Capillon 


Coût en année pleine : 120 mil- 
lions de francs. 


« On ne peur donner que ce 
qu'on av, a expliqué le prési- 
dent de 13 SNECMA. Celle-ci 
est, certes, riche en potentia- 
lités. En 1988. elle a atteint le 
chiffre de plus de quatre mille 
réacteurs CFM-556 commandés 
par Boeing, McDonnel, Douglas 
et Airbus. Elle investit massive- 
ment dans le réacteur M-88, qui 
équipera le Rafale de Dassault 
et qui tournera au banc d'essai 
cette année. Eile mise aussi, 
avec son partenaire américain 
General Electric, sur le turbo- 
réacteur à hélice rapide. 


Mais le dollar à chuté. Les 
réacteurs civils’ ne rapporteront 
vraiment que dans Îles 
90. La demande de moteurs 
militaires est molle. « L'année 
1987 est une année para- 
daxale », puisque, avec un beau 
carnet de commandes enregis- 
trées (10,8 milliards de francs), 
la SNECMA voit son chiffre 
d'affaires reculer de 8 % et reve- 
nir à 9,4 milliards de francs. 
Quant au résultat de l'exercice, 
il est négatif, et le déficit a 
atteint 410 millions de francs. 


Le général Capillon ne cédera 
donc pas aux revendications 
dont, la satisfaction handicape- 
rait sa société au moment même 
où elfe a besoin d’améliorer 
encore ses coûts pour faire face 
À une compétition « cruelle ». 
La négociation ne pourrait por- 
ter, selon lui, que sur les condi- 
tions de la reprise du travail — 
afin de limiter les conséquences 
financières du non-paiement des 
jours de grève, — sur une nou- 
velle formule d'intéressement et 
sur l’amélioration du système de 





et ne 3%de le production | 
NOPEP, ils La manne ge nr fixé Pc ure dernier (15,02 mil- | niveau pour tous, 1,7 % d'aug- prévoyance pour les res. 
e [tirs que leur offre n'est pas «à bons de barils par jour sans Firak, soit | mentations individuelles et une 
: prendre ou à laisser» et qu'une au tatal 17,5 ‘A prime uniforme de 1450 F. AE. 
77 913 millions de résultat net en 1987 


Framatome cherche un partenaire 
dans le nucléaire 


croissance » eu choisissant délibé- 
rément + Je partenariat ei non une 
sive des Sociétés ». 
sûr, mécanique figure en 
bonne place dans ce projet : l'ombre 
du numéro un des automatismes 
industriels, que convoite aussi 
Schneider, n’a d'ailleurs cessé de 
sur toute la réunion de la pré- 
sentation des comptes. Mais, par ail 
leurs, Framatome a encore ae 
menté se participation dans La SF 
(Société française des instruments 
de mesure) la porter à 29,5 % 
et il discute actuellement avec les 
actionnaires de Souriau, leader euro- 
péen de ls connectique, pu accroi- 
ire sa participation (15%). Dans 
l'équipement aéronautique, il a 
assuré que les contacts avec SFENA 
et Crouzet, n'étaient qu'un 
« échange de point de vue », ei qu'il 
n'y avait « rien de concret ». Pour se 
doter des moyens nécessaires, 
M. Leny a décidé de porter de 
600 millions à ? milliard son capital 
(per incorporation de réserves). 
«Un chiffre mieux adapté à nos 


ambitions et qui consacre la fin des 
séquelles de Creusor-Loire. a fin 
FEV. 





Un pas vers l’Europe de 1992 
sur ke marché des términaux de télécommunication 


baite que {a Commission publie une 
sorte de décret d'application précis 
d'ici à juin. La France pourrait, elle, 
porter l'affaire en Cour de justice 
européenne. 


{Ce débat de procédure est essentiel, 
car il repose sur des divergences de 
Fond. Bruxelles essaie eu rÉalNtÉ d'obte- 
wir a véritable pouvoir 
pour que la normalisation et les régle- 
meutations es ls matière dépendent 


pour différentes redoutent une 
«super fon + bruxelloise et 
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Réani le 26 avril, le conseil d'administration de la société Penarroya 2 examiné et 
appronvé en ce qui le concerne l'accord auquel Penarroya et Preussag sont parve- 
Bues pour réuair au sein de Penarroya, qui prendra le nom de Metaleurop, les acti- 
vités plomb, zinc et métaux spéciaux des deux sociétés, sclon les modalités annon- 
cées par communiqué de presse du 20 avril 1988. 

96975 de Le même réunion, le cuneil a examiné les comptes consolidés de l'exercice 

Après modifications du périmètre de consolidacion, le chiffre d'affaires s'élève à 
3,9 mülliards de francs, montant identique à celui de l'exercice précédent ; l'évolu- 
tion à périmètre constant se traduit par une augmentation réelle de 12%. 

L'évolution des comptes pour la société Penarroya et pour le groupe Pesarroya 
s'analyse comme suit, en millions de francs : 


Selon le rapport de l'OCDE 





de l'économie suisse Fr poureentne de variation par rapport à F'année précédente 
















Comme il l'avait fait lors de l'examen des comptes de la société Penarroya, le 
conseil d'administration a observé q1 ae Pers CONTR COOIES Au ca rio 


Les peries courantes viennent, pour l'essentiel, de l'impact de Pertusala Sud, en 
Italie, et des activités minières espagnoles. V6 les _ PE js 

S'agissant de Pertusola Sud, le conseil a observé que les engagements financiers perspectives pour deux 
de la société étaient maintenant strictement limités et que toutes les conditions | 2n06ées à venir paraissent nn peu 
étaient réunies pour achever, si nécessaire, le désengagement de Penarrya vis-à-vis: | MOINS 
de cette filiale. 


Des Sy pt porenn eepnnale née Fete pareiant é pi 

‘éviter comme c'est déjà le cas dans les comptes de la société Penarroya, . b fs RE TR DE 

tout impact négauf de Pertusola Sud sur ie résultai du groupe Perarroya. “ dollar, Le situation paraît fon- Les auteurs du rapport attribuent : écinande de monnaie où des dépôts 
Pour les activités espagnoles, le conseil a approuvé la politique mise en œuvre, qui LR ce phénomène à trois facteurs: -- de l'administration fédérale. - 


vise à prendre toutes les mesures nécessaires pour mettre fin aux pertes de l'activité |. Bon élève, la Suisse l'est égale. l'absence de vagues de spéculation . Tranquillement, la: Banque cee- 
minièe, dans le mesure où elles obérent les bons résultats des soires aœuivités du du’. pour sa politique monétaire. sur le franc suisse entre. 1982 et - tiale n'a änsi guère dépassé l'objec- 
groupe Espagne. Une provision exceptionnelle a été constituée dans cette perspec- | Seule Banque centrale à retenir 1986 : l'influence. plus limitée tif qu'elle s'était fixé-en 1987. une 
pour la masse monétaire un taux de Qu'ailleurs, de l'introduétioi de nou-" augmentation de 2 % de la masse 
need en dus peser rte mn eme de 315 CRE da croissance annuel unique, et non une veaux instruments finantiers avéc la * monétaire. Cet’ objecüf a été’ porté 
francs. fourchette de taux, la Banque natio- vogue des déréglementations fivan-- à 3 % en 1988 pour tenir compte de” 
oué tenu de l'ensemble des mesures engagées, qui sont prsere en RE il j cières : l’utilisation comme réfé- . l'incertitui de régnant sur les marchés 
résuliat consolidé devrait être positif en 1988, œur ln base des 1aux de change des : “ts ee Sn tes: 
monnaies et des cours des métaux actuels. L tuelle - d'interventions 
NB. : Les comptes de la société et du groupe écoute à Ga peon des price entre instituts d'émission pour 
naires qui le souhaiteraient à la direction financière de la sociéié, 44, ruc Roger- ‘| ment de cette enrayer une chute du dollar. À 
Saleugro, 94120 Foutenay-sous-Bois. total. le. Suisse. dispose selon 










COMPUTER : 


Nixdorf Computer Aktiengesellschaft, Paderbor 


Numérôs de référence des titres 775 610 et 775818 . 














e Qu 


Nous its nos aiioñnaires à RM me nans rose, ft 









Ordre du jour 


1. Présentation des comptes annuels pour l'exercice 1987, du rapport de gestion, pourront reprendre leurs ANR (es lorire re iritian à si rAséSmblée: Générale 
du rapport du Conseil de Surveillance et de la proposition du Directoire d'affec- décide de.nouvelles nominations aux postes incriminés: 
tation du résuitat disponible. Seront aussi présentés les comptes consolidés du Dr Dinnies von der Osten, avocat et notaire, Essen 









Groupe ainsi que le rapport de gestion du Groupe (intégré au rapport de ges ‘Dr. Bernd Kiein, avocat et notaire, Essen . : 
flon de la Société} L'Assemblée Générale n'est pas tenue de respecier les proposiions 
2 Résolution d'affectation du résultat disponible au titre de l'exercice 1987. d'élection. 


Le Directoire et le Conseil de Surveillance proposent de distribuer un dividende Seront autorisés à cier à l'Assemblée Générale-et à RER 12 
de 10 DM per actions ordinaires et actions préférentiolles au nominal de 50 DM a en | 
Composant Ie cephal'eccial Ge GEO NE 200 DA dornent Fo A une Gebuson actions préférentielles sans droit de vote dont les titres auront été déposés, pen- 


de dividende, dent les heures de bureau habiiuëlles ét le 57 mai 1968 au plus tard, à la Caisse 
3. Quitus au Directoire pour l'exercice 1987. | de notre société, à Paderbomn, Fürstènallee 7, chez un notaire allemand, dans une - 
Le Diréctoire et le Conseil de Eire are HopueBHE dacoorés 10 QUE banane de dépék de tros ou dans fun des banques iiquiee caprice 


4. Quitus au Conseil de Surveillance pour l'exercice 1987. y laisseront jusqu'à la fin de L'Asserablée Général 


Le Directoire et le Conseil de Surveillance proposent d'accorder le quitus. 


5. Election du Commissaire aux Comptes et du Commissaire aux Comptes du 
Groupe pour l'exercice 1988. : 
Le Conseil de Surveillance propose d'élire comme Commissaire aux Comptes tbe) 
et Commissaire aux Comptes du Groupe la société Karoki-Wiitschaftsprüfung" ” -"" 
Gesellschaft mit beschränkter Haftung, Wirische rs 
Steuerberatungsgesellschaft, ayant son siège à Essen. 


6. Elections au Conseil de Surveillance 
Le Conseil de Surveillance est constitué en vertu de l'alinéa 1 de l'article 96 et 
de l'alinéa 1 de l'article 101 de la loi sur les sociétés par actions nero rs 
ge l'alinéa 1 de l'article 7 da la loi de cogestion (Mibestimmungegesetz) et Anne 
l'article 8 des statuts de notre société. Hessische Landesbank -Girozer 4 
Le Conseil de Surveillance proposa d'élire au Conseil de Surveilance rares ddeuts ; ad phrase Paz rt su 


messieurs Sal. Oppenheim jr. & Cie. 











Dr Jürgen Heraeus, Maintal, Président du Directoire de la inkaus rkhardt KGaA 

société Heraeus Holding GmbH, Hanau . | rider er Westbank AG 

Dr. Heinrich J. Kiein, Porte-parole du Directoire de la - :  Westdeutsche Landesbenk Girazentale 

société Schott Glaswerke, Mayence Westfalenbank AG. 

Professeur Dr. Gerhard Krüger, professeur agrégé en informatique © EnFrence: 

ettélématique à l'université de Karisruhe, Waldbronn Crédit Lyonnais. - rs ; 
Martin Nixdorf, Conseiller Bancaire, Paderbom L Crédit Commercial de Francs REC 
Dr Wolfgang Reïtzle, membre du Directoire de la En Autriche: 


société Bayerische Motoren Werke AG, Munich 

Dr. Günther SaBmannshausen, Président du Directoire de la 
société PREUSSAG AG, Hanovre 

Dr Gerhard Schmidt, avocat et notaire, Essen 

Professeur Dr. Klaus Schwab, Président du 

World Economic Forum, Genève 

Jürgen Sengera, membre du Directoire de la 

Westdeutsche Landesbank Girozentrale, Dusseldorf 


Girczentale un Bank der sarocischen SPAS: 









Dr. Herbert Zapp, membre du Directoire de la : à L | 

, L'agence de Gal dun Gbrioit déoarae t r le sites 
Deutsche Bank AG, Dusseldorf F nn ne 
comme membres du Conseil de Survellance représentant ls actionnaires. Four RO avec l'accord de dns ment dépositalr 8e et Pour le 





Le Conseil de Surveillance propose en outre d'élire les personnes suivants | Slles actions sont déposées chez un notaire allemand band 
membres suppléants. Ils deviendront membres à part entière du Conseil de dépôt de titres, l'attestation de dépôt dévrä étre rene Res ss 
Surveillance dans l'ordre de ieur nomination lorsque des membres titulaires jour suivant la date-imits fixée pour le dépôt. 
représentant les actionnaires mettront fin à leurs fonctions avant le terme : 

Paderhorn, le 29 avril 1988 Fri ue Le Di 







de leur mandat Les membres suppléants alors nommés en remplacement 





























L'activité é économique de la Suisse 
s'apparente à un parcours (presque) sans faute 





Source : “OCDE, Principaux indicéteurs économiques… 


Y'OCDE d'une marge de manœuvre 
pour pallier le ralentissement de la 
croissance, sans doute de 1,5 % seu- 
lement en 1988, sans mettre à mal 


per de l'économie. 


politique bndgétaire qu'us ee 


- gent'un na léger smonplissement. rois 
types 


d'utilisation de l'excédent 


FE pmse qe : 


: Séduits par l'idée 
sion: ‘de: Ja taxe su pre 


l'une de droit Les ac 
les ions sur titres, 

. En rm de la Muette 
sont, en réticents à l'intro- 
duction d'une taxe sur l'énergie ct 
préconise pin une taxe à La 
eur au .de générale, 
comparable à celle des autres 





Adoptée par le ar Sénat 
M EE --— 2: pti 
àäla Jai co ms LU 


: Le- “représentant spécial de 
Reagan 
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AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS hs 
Le 29 avril 1988 


do Giq ans Pune des plus grandes s0ciÈtéS se unique en Europe dontle Tunnel sos 
de transport d'Europe. ; la Manche est un élément essentiel. 
‘_. De nombreuses et importantes étapes Le financement à été achevé en - 
ge soir drone du projet or - novembre à la fois par des souscriptions 

 franchies en 1987. Elles sont trop nombreuses - publiques simultanément en france et au 






__ Enmsi1987,nous avons fixé les termes valent à FRE 77 milliards ayant été garantie 
- dela Convention d'Utilisation conclue avec le 16 novembre. Les souscriptions publiques 
les Chemins de Fer nationaux français et . et le placement privé ont attiré plus de 
britanniques, qui seront nos clients les plus 300.000 ouveaux investisseurs. En décembre, 


importants dans le futur. accord couvre là Rires d'Eurotnel ont été cos à La ROUES 












RP de la Concession, soir 55 ans. En M RS Paris et au Stock Exchange de Londres 
également, Ja: construction du Tunnel en Des travaux préliminaires d'envergure 


France a été dédarée d'utilité publique par ontété entrepris des deux côtés de la Manche 
les autorités françaises. Los ee ; sde année écoulée. En France Un UE 
. : Enjuin, tAssemblée Nationale et le de 55 mètres de diamètre et de 60 mètres de 
Sériat en France ont voté à l'unanimité, — profondeur à été creusé pour accéder aux 
Set are aout mu têtes de galeries (à un coût de FRF 170 mil- 
. cation du Traité et le Contrat de Concession lions environ) et recevoir le premier tunne- 


: Au Royaume 
funnel sous le Manche: . todos site du projet de 1974/75 a été réouvert et le 
"En juillet, la joi du Tunnel sous la premier tunnelier britannique a pu cormen- 
Manche (Channel Tunnel Act”) à été votée cer les opérations de forage dès le mois de 
par le Parlement britannique. Le Traité 2 décembre 1987. D'importantes usines de pré- 


* ensuite été ratifié par les gouvernements cation des voussois en bÉVON DOUX & Me 
j et ites de 


du Tunnel sous le Manche 


a annoncé sa décision de mettre en service commerciales par l'instauration d'un 
une nouvelle ligne de trains à grande vitesse unique européen en 1992. 

D Nord de Paris vers la frontière belge Are, Hi reste à pré + à transformer ce rêve 
une bifurcation VEIS le terminal du Tunnel en réalité. ; 

près de Calais Cette nouvelle ligne sera André BÉNARD Alastair MOBTON 
reliée, par des voies contournant Paris, à 12 co-président co-président 


à | ASSEMBLÉE géNÉRALE D'EUROTUNNE? 
re DUR | L ‘yeuni 26 marioésalom45 
SALLE gaveau - 45, RUE LA pogrie - 76008 PABIS 


ro hein pre RC 0 a 
75008 nes NP A Fe 
a PL neue PO 
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| À Clermont-Ferrand 


__  Lesusines Michelin 
ont été bloquées pendant deux nuits 


En milien de matinée, le où les ouvriers de fabrication” Sont 









mile 


CONSEIL D'ADMINISTRATION DU 27 AVRIL 1668 





Crégtes mue? 

























































Le conseil a examiné les compues du {# 1rimestre 1988, dont les chiffres norabreux, apparait comme 
caractéristiques son les suivants {en millions de francs} : . de tascion du du mouvement. " 
° SICAV  . Sur lemsemble des unités : 
31-0387 31-0388 Variation # ; Ferrand. la production à 
e Nouveaux contrats de crédittail ee DE LA CAISSE CENTRALE DU CRÉDIT MUTUEL. : té pratiquement | arte PE 
(HT Sant ee co ceesaue 3 47 + ”. id ” blocus se poursuivai! vendredi 
Mircneua ges +185 ii Le es de nn de Den RE nr entr 0 
653 +229 modifications suivantes aux modalités de souscription et et de rachat js 
ons ............. des actions de ces SICAV: Cest sûr le terrain syndical qe me 
— La valeur tquldative prise cn compte pour M soesriqion et les choses sont uses. Dès er 
TATD'EXPLOITATION. 302 335 +107 le rachat ser la valeur avidative de action, après Bourse, 1) 






RESUL' 

BENEFICE NET 
j s... 309 38,3 mesure prend effet à compter 

(après éléments exceptiomels) ie iptons, ct : te 


Res SICAV, cette mesure prendra effet le 30 mai. 


+ 24,0 












UNIBAIL 





Union du Crédit-Baïl immobilier L 
108, rue de Richelieu, 75002 Paris Tél : (1}-40-15-21-2L 


Eurostaf Dafsa 


Europe Stratégie Analyse Financière 


vous présente dans sa collection 
“ANALYSES DE SECTEURS” : 


LES INDUSTRES DE L'EMBALLAGE ET DU CONDITIONNEMENT 


pie notes linda el'emtalage da conditionsement ont vu leur évolution dominée 
du D Drama écomvasies d'énergie et La rence eue es dreus engins. Let 
Fm a eg pr mp mn pas 
de réduire les pris de vente. 

ere lé phanique ubre-égerettsisent (PET), complezes catonlmisien (rique), souvenez 
phassiqoes (EVOR} etc. Épercat an sombre de ces imoovations. 

L'eschullage est mme activité en expansion, sous l'effet conjagné de l'évotation des modes de distribution ef de 
celle des conditions de vie. L'emballage devient us moyen de communication entre le producteur et°ke 
es comstitusnr au babillage amractif du produk, et certains conteneurs industriels vont josqu'à se 
modules de présentation. 








SOCIETE COMMERCIALE ETINDUSTRIELEDE LA GT AFRIQUE 
crours CFAO : 
RESULTATS DE L'EXERCICE 1987 : : 
Le conseil d’ sa séance du.27 avril 1988, 2 arrèté : 


‘administration, dans 
ls comiques de l'anoralon cos he S1 décebes 1967. 
chiffres carctrtiques on donnés dan es able 

















puis déc. de à és [1] 
f pe négocier, celle-&i 

Ge à ne pas bé selon son hab 
tude, pour randifier Le cours des évé- 
nements. Cest dans le tradition" 
Jocale. 





ALAIN LEBAURE. 





Fesstaliege (Cunend}, 
por étedites et 
RER rm els pahehrra 
JUROSTAF (Europe Fisancière) rs Dry 14 join FD 11 Peur lancé Blob oui 
Re tee grésentation, actionsaires auxquels 1 dividende de 8 Fassocts d'un avoir 
dé 54261 51 A pet a aranles ,5 : 
documents mis Ja disposition des actionnaires à l'occasion de l'éasesi. 





3 


Compagnie de distribution de matériel électrique 
Résultats consolidés 1987 





L — Activité ot résultats : 
En 1987 l’évolution des ventes et leur répartition par activité ont 
été les suivantes : 
— Matériel électrique (84 % du chiffre d'affaires) - +21 % 
— Fournitures industrielles (7,9 % du chiffre d'affaires) 


COCECEEE ELEC ECC TEE EEE EEE EEE + 5,4% 
— Composants électroniques et informatique professionnelle 
{8 % du chiffre d'affairesi .........,.. - 42% 


À structure constants l'évolution des ventes a êté de + 6,5 %. 

L'évolution des profits est restée satisfaisante en matériel éjec- 
trique et en fournitures industrielles tandis que les pertes dans le 
secteur é des composants électroniques se sont établies, en 
partie pour des raisons non récurrentes, à un niveau supérieur à ce 
qui avait été prévu. Les résuhats de la filiale américaine Southern 
Electric Supply ont été conformes aux prévisions : au Canada, Guil- 
levin Intemational Inc. — société affiliée cotée à Montréal et 
Toronto — a annoncé pour son exertice clos le 31-01-1988 un chif- 
fre d'affaires de 239 M. Can. $ {+ 55,— %) et un bénéfice net de 
4,58 M Can. $ (+ 80,2 %j sait 0,73 % 5 par action contre 
0,51 % pour l'axercice précédent. 

f. — Développements récents 
Depuis janvier 1988, 12 GOUPS à pris des participations nou- 
velles : 

En matériel électrique : au Portugal eñ acquérant une partici- 
pätion importante chez SOMIL, 1* distributeur de matériel étectri- 
que portugais (CA 78 MF, bénéfice net 4,6 MF), ° 

En fournitures industrielles chez SAFIA, important négociant 
implanté dans le Nord et la région lyonnaise (CA 200 MF), et chez 
SOREDIS (34 $], négociant implanté dans ls région nantaise 
{CA 15 MF). 

Parallèlement ex afin de mieux recentrer l'activité Foumitures 
industrielles, CDME va céder l'activité de Deschodt (CA 100 ME, 
dent 85 % dans le commerce de fers at métaux] à un groupe mieux 
à même d'en assurer la pérennité et le développemem, 

Au cours du = trimestre, en France et à l'étranger, l'activité 
commerciale a été bonne, avec une progression des ventes à struc- 
ture constante de + 17,6 % par rapport à 1987, période de réfé- 
rence perturbée par les intempéries. Des signes eams de 


reprise semblent se manifester actuellement sur le marché des 
composants. 


Les résultats du fx trimestre montrent une ression sensible 
du résuhat consolidé. ds 
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A ous les stades de Le prop, 
les magistrats ont refusé d'admettre 
la notion d'obligation de réserve » 

‘conseils-de fa société Duniop 
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fier le licenciement. Embauché €a "SONDA 
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GROLIER Inc. 













Le montage du finäncement | ÎE Pr Le 
.de cette opération . : 
a été réalisé à New Yoik et Paris par 







le CRÉDIT LYONNAIS 





à CREDIT LYONNAIS fesses 
LEPOUVOIR DE DIREOU lei 

















" lement 


-ductios. Qué la cocon asion des 
mére. EE Gas que Pons 






imporions souvent pour MO es plus. 










dimat ti e. et Social, “AÏOFS, que 
l'électorat “lepénisté est fortement 
F conceroé par le éhÈmsge x (le Monde üu 
T7 avril) ? Au pe * 
pourrait 









Au uours de sû réunion du 21 avril 1988, le Conseil d'Administrohon à 
. arreté tes comptes de l'exercice 1987. ‘ 


1. NORD EST (comptes sociaux) ‘ 
5967 1986  Vananon 


128 99,5 +29 























… Résutrot Global 
dont Résultoï courant 5 1127 
Résultat s/titres imm. 16.5 (32) 
Ê et exceptionnel . : 







2. GROUPE NORD EST (comptes consolidés) ce 
1087 1986 | 


167 1218 + 37 








































PLÔMÉS £ nn 
| Un ï - Bénéfice 
RÉE DANS ES  &oh 
Vus LNEN el Part de Nord Est 1422 1281 +26 
RS ED Li ue ; : Fpor action 109 8,6 
LE un ne = ARRIÈRE se gen Le Use entreprises. Contribution. por secteur "- RUE tu L 
Lu PNANS 4 QE | f …_ e.Choufiuge 61 jo “+250 
ce mu su s # à 
jagnesio _ 
& NO ES! et autres secteurs 21 ul + 91 
jo, le jugement rendu en première instance le 


ils pour bien débuter 





En ce qui concems Magnesia. le juge! 
988 “1 était confirmé en dernière instance, à 
œ n Ge 

















‘15° Des informations et des conse 






















dans la vie active +: :" 
is école université us 06 ins lue uotion dont le tont 
LA 4 col er à tel une M VI ns! OI monton! 
C EST de d'école où a qu'il fout COM ï console rorare de grandeur du résun! oué de Nord Est en 1987. 
je acti d Compte tenu de la valeur des arguments de Mognesio, cette éven- 
tueile moins-value n'a pos 616 intégrée dans les comptes consolidés de 
l'exercice. 
3. DIVIDENDE ' 
Distribution d'un ta de 4 F por action avoir fiscal 2 F), soit une 


progression del 






net de 9,48 F 
10,22 F per 
| 5 


pécial tout en couleur 80 pages || eme étrange Re ae tal 
A :  , : à pas ; s n 1 , +0, Ÿ ice 
gratuit ave _ _ _. . . : B Fran 182 manque SALE conseil pe GO Os air dé qe Pr 
p : GR : - i à divi intervi it le mercredi 4 mai 1988 avec détachement l 
: ee . lent du ! gaspillage. veille, ji le divi rrait être réinvesti en notions dE 
FRANÇOIS SIMON. ï it ensiant un dé de Eros Fe #4 
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Sur le front des OPA 


La Bank of New York Lucky Stores 


détient ja majorité s'associe à une firme 
: LS d'investissement 
du capital d'Irving new-yorkaise 








La Bank of New York Co, 
qui a lancé une OPA hostile 
d'environ 1,1 milliard de doi- 
lers (6,7 milliards de francs} 
sur frving Bank Corp, détient 
désormais 54% du capits] de 
cette dernière. Avant son 
offre, elle possédait 4,9 % 
des titres de cette firme. 
L'offre de la Bank of Now 
York, qui expirait fe vendredi 
29 avril, concurrençait la pro- 
position «amicale» de la 
Banca Commerciale Italiana 
{BCI), qui proposait de rache- 
ter 45% du capital à raison 
de 75 dollars l'action, 


Après le projet de rapprochement avec AXA 
Confusion sur le Midi 


Ï! | 


Après l'annonce-surprise, le mer. l'amiable ou sur une impasse, la Swiss 
credi 27 avril. d'un projet de rappro- Bank Corporation International a sus- 
choment cure ie Courpagnle da PAidé pendu l'émission d'obligations en ECU > : P r ed 

_Eroupe rc qu et en livres sterling lancée à l'étranger ñ q à . sd, 

À la Bourse de Paris, les corations 1e 19 avril par le Midi. 





écarts «des rune qui % | Dujcce des résultats 
RS RE anne d'Olivetti 


notamment Lazard Frères, détenaient Le grou Oliveni a réaisé on 


20% du capital du Midi. Lazard | 1987 un bénéfice net 


démentail journée, détenir baisse à 402 milliards de lires 
er eds Midi, tandis A (1,8 milliard de francs) contre 
M Roten Ron. chef des opérations 365 milards de Ures (2.54 milliards 


de Generali en France, déclarait: | de francs) en 198 


“Goma a pour object de devenir | S'alluires consolidé a nyjeint 
l'actionnaire de référence amical du Bards de francs). en Iégère progres 
le 


Midi: il faut 33% du capital pour un sion. Le conseil 


minorité de blocage, mais à 20% on se | firme a souligné que ces dort 


fair entendre. - Les marchés financiers | Ont été obtenus au cours d'une 
en ont conclu qu'effectivement le nids marquée le 


redresse- 
pe Generali et ses amis détenaient | ment de sa filiale allemande, 
À 20 % du Midi. Triumph Adler, qui a retrouvé 


En attendant, sans doute, que les l'équilibre, et par le renou! 


en cours entre le Midi et des ii d'ordinateurs 
re Min ordinateurs, pe 


Genal débouche sur un accord à sonnels et de 


COMPAGNIE FRANCAISE DE L'AFRIQUE OCCIDENTALE 


7, PLACE D'IÉNA — 75783 PARIS CEDEX 16. 
Ta RM — TELECOPIEUR (1) 47-20-69.83 


COMPAGNIE FRANÇAISE 
DE L'AFRIQUE OCCIDENTALE — CFAO 


RÉSULTATS DE L'EXERCICE 1987 
Le Conseil d'administration, dans sa séance du 27 avril 1985, a arrêté 
ipaux chiffres caractéristiques sont donnés dans les tableaux 
sivasts (en millions de francs) : 


































L'Assemblée générale ordinaire qui satuera sur les de l'exer- 
cice 1987 sera convoquée le 13 juin 1988 à 10 h 50, au siège social de Mar- 
seille. Le conseil d'administration proposera un dividende de 42 F essorti 
d'un avoir fiscal de 21 F, soit au total 63 F par action, contre 60 F l'année 
dernière. En tenant compte de l'augmentation du nombre d'actions, la pro- 
gression du dividende ressort à 44,88 %. 








Emprunt obligataire 

Le Conseil a décidé de demander pouvoir à une assemblée générale 
extraordinaire réunie à l'issue de l'assemblée ordinaire pour émettre un 
emprunt obligataire avec obligations convertibles ou avec bons de soDscrip 
tion. 






Investissements 

Le conseil a fait le point des investissements réalisés au cours du 
deuxième semestre de 1987 et dans les premiers mois de 1988. 

Le plus important d'entre eux est constitué par La prise de contrôle de 
CDME (Compagnie de Distribution de Matériel Electrique). groupe de 
80 sociétés avec 400 points de vente et une implantation internationale, réa- 
lisant on chiffre d'affaires de 7 milliards de avec des résultats nets 
consolidés de 106 millions de francs. 

GE RE TE 


C] SAME (Société pour la Transformation de matières plastiques), firme 
péeee in RD Ce ren à 
LA Garage Thomas}, concession geot à Chartres ; 
sur-Scine ct Sodiam 91, 














« SAFI 77, concession Mercedes à Melun : 

+ SEPIA, usine de montage de moucs, cyclomoteurs et cycles à Bangui 
(Centrafrique) ; 

© Frances Transit, société de tansit à Pointe-à-PiLre (Gus: ): 

e Sullivan Holding, société de disiribution à Honiara aux des 

e Trans Express Machines (TEM), sotiété spécialisée dans le transport 
de matériel informatique ; 

e see nternosenne de distribution, supermarché à Andernos 


Ces prises de participation ponte qui représentent un investisse- 
meni goal supérieur à un milliard de francs, élargiront en 1588 la consoki- 
dation du groupe en augmentant son chiffre d'affaires d'environ 50 % ct en 
 Appora un bénéfice supplémentaire prévisible de plus de 100 millions 

TANCS. 

D'autres investissements importants, actuellement à l'étude, devraient 
se concrétiser avant la fin de l'année Per 1988. 

Les documents mis à la disposition des actionnaires à l'occasion de 
l'assemblée générale peuvent être obtenus par sout intéressé qui en fera la 
demande au siege social, 12, cours Pierre-Puget, 13006 Marseille, 





——— AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS —— 








































NEW-YORK, zs ani & 
Glissement 


Après cinq séances de hausse, Les 
cours se sont effilochés jeudi à Wall 
Strect dans un marché dénué d'inté- 
rêt ot sans affaires. L'irrégularité a 
été la note dominante de la journée, 
mais avec des écarts de cours géné 
ralement faibles dans les deux sens. 









varié. De l'avis général, la Bourse 

américaine a navigué au plus près, 

car privée de ressort. Déjà Déjà très fai- 

ble les jours précédents, l'activité 

s'est encore ralentie, avec 
titres 
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le 28 avri 1988 
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cession de jours fériés, qui com . 
mence ce vendredi 29 avril avec 
la célébration du jour anniver- 


saïre de l'empereur Hirohito. " 


Les Bourses de valeur seront 
fermées à la veille du week-end. 
Mais elles ouvriront: normale. - |. 
ment samedi 30 avril pour une 
demi-séance et lundi 2 mai pour 
une séance complète. Elles 
seront fermées les mardi 3, mer- 
credi 4 et jeudi 5 mai, avant de 
retrouver une activité normale à 
partir du vendredi 6 mai. - 

Il n'y aura pas de transaction 
de changes à Tokyo vendredi 
29 avril, mardi 3 Inercred #08: 
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FAITS ET RÉSULTATS . 


© Vokcker chez ICL — M. Faul al dis 0 250 de hab: 
Voilcker, ancien président de La pement rapide sur les marchés 
Réserve fédérale américaine, va entrer 
au coul d'adminbtration du géant @ Hausee de 36 % des résaltnts de 
n de la chimk Tecimologles. — Bolloré 
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Paule de Engins francs, centre 9,17 milerds en 1986. 
Du de de Fam Carr nu, dans 
Fes rec fedé. Pour le pôle transports, la a. 
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Cours relevés 
18h33 
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Eu marge de l'affaire des otages détenus au Liban | La résolution du comité central du PCF 
Faire barrage à la droite . 
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Quand un journal koweïtien 
présente ses excuses à l'Elysée 


Un journal koweïtien, 4! Qubas, a 
dû démentir, vendredi 29 avril, avec 
excuses à l'appui, sur deux colonnes à 
la une, une information qu'il avait 
passé la veille mettant en cause le pré- 
sident Mitterrand ainsi qu'un diplo- 
mate français, M. Eric Rouleau, 
accusés d'avoir interféré dans les négo- 
ciations sur la libération des au 
Liban pOur« empêcher cette libéra- 
tion 


Jeudi, AI Qabas publiait un long 
artide affirmant que M. Rouleau, 
ancien ambassadeur en Tunisie, avait 
«wrsé 10 millions de dollars aux 
ravisseurs des otages français pour 
empêcher leur libération avant le 
tour de l'élection présiden- 


libération rie) est 
dénuée de tout ee re {.. -). 
AI Qabas est désolé d'avoir publié ure 


information rotalement fallacieuse qui 
a été répandue par les milieux qui 
cherchent à nuire et à porter atteinte 










Les services 


ouverts et fermés 


Le 1 mai étant un dimanche, 
les banques, administrations, 
grands magasins et la plupart 
des musées seront fermés. Sont 
ouverts le chôteau de Chantilly 
ainsi que le domaine et l'abbaye 
de Chaalis dépendant de l'Insti- 
tt de France. 

Sécurité sociale. — Les cen- 
tes de Paris seront fermés du 
vendredi 29 avri, à 15 heures, 
jusqu'au lundi 2 mai aux heures 
habituelles. 

Allocations femilisles. — Les 
services d'accueil et les unités de 
gestion de la région parisienne 
seront fermés du vendredi 
29 avril, à midi, jusqu'au lundi 
2 mai aux heures habituelles. 

Caisse nationale d'assurance 
vieillesse des travailleurs sale- 
riés. — Les bureaux d'accueil de 
Paris et de la région parisienne 
seront fermés du vendredi 
29 avril, à 14h30, jusqu'au 
lundi 2 mai, à 8 h 30. 


































au ident Minerrand à ques 
art "élection présidentielle 

M. Rouleau a décidé, dès jeudi, de 
porter plainte contre A4/ Qabas. 
itinérant, il 


tions, 
Beyrouth par un proche de M. 
M. Vean Charles Marchiani, ont 
échoué à la veille du premier tour 
l'élection es 

Selon le journal A/ Quabas, les 

« révélations » que ce quotidien 
démentir en vingt-quatre heures, = 

venaient pas de son 

Paris mais de Beyrouth. 


C2 


eur t Selon nos infor- 
mao, M Milet aurai refusé de 
rapporter les confidences que lui aurait 


LA 





© Explosion à bord d'un 
Boeing hawaïen: un disparu. — Un 
Boeing-737 de la compagnie 
hawaïenne Aloha Airlines s'est posé 
en catastrophe sur l'aéroport de 
Kahului (le de Maui, le 28 avril, 


ment un passager éjecté — et 
soixante blessés parmi les quatre- 
vingt-quatorze personnes qui se trou- 
vaient à bord de l'appareil. La cause 
de l'explosion reste inexplquée. — 
tAP, AFP, Reutar.) 





Au cours d'une conférence de 
presse, le jeudi 28 avril au siège du 
PCF à Paris, M. Georges Marchais 
a annoncé officiellement que 
M. André Lajoinie, assis à ses côtés, 
se désistait au profit de M. François 
Mitterrand pour le second tour de 
l'Election présidentielle. Le secré- 
taire général a mdiqué que son rap- 
port au comité central (/e Monde du 
29 avril) avaït été à l'unani- 
mité ainsi que la résolution intitulée 
< Vous pouvez compter sur le PCF » 
qui résume les grandes lignes. 

« Les résultats du premier tour 
J'indiquent, dit ce texte, l'issue du 
second va dépendre une large 
part du vote des électrices et des 
électeurs communistes. Si celles et 
œux qui ont voté André Lajoinie 
s'abstenaient au second 1our, la vic- 
toire de la droîte et de l'extrême 
droite serait assurée. Que le parti 
communiste propose l'abstention est 
donc inconcevable. C'est ‘1 
nous appelons les électrices er les 
électeurs qui, dimanche dernier, ont 
voté André Lajoinie et om ainsi 
choisi le vote et anti- 
ke | Elo innlique der Fran. 

mai. implique de voter Fran- 
çois Mitterrand. » 

M. Marchais a rejeté « la thèse 
selon laquelle les gains de Le Pen 





Une directrice militante dans un collège du Val-de-Marne 
Les petits postiers du Front national | 


Le mardi 19 a dans l’après- 
midi, eu coll Se Eupéy, 
Vincennes (Val-de-Marne), une 
classe de 6° et une classe de 4 sont 
en permanence. M Bazard, la 
directrice adjointe du collège, 
demande à ses élèves s’il y a parmi 
eux quelques volontaires pour venir 
l'aider à mettre des Sous enve- 
loppe. Deux élèves de: 6° et deux 
de 4° acceptent volontiérs de donner 
un coup de main. 

Le travail n'est pas og mt 
leurs : 143 enveloppes dans 
quelles il faut glisser une fille de de 
«courrier» et, pour les destinataires 
de Ia région Ile-de-France,: une 
seconde feuille Fm Le unc 
« réurdon-apériri sympathie et 
de rencontre » début mai à 
Paris. Les élèves plient conscien- 
cieusement les feuilles en trois, les 
elissent dans les enveloppes, les 
cachètent, et l’un d’entre eux y 
appose, semble-t-il, le tampon 
du CNEN (Cercle’ national de 
l'éducation nationale), qui est la 
branche «enseignants» du Front 
national. Le courrier mis sous enve- 


ÉTRANGER POLITIQUE SOCIÉTÉ CULTURE ÉCONOMIE 
2Le retrait soviétique | 5a12Le face-è-face entre | 22Le procès Korber aux | 18 Théâtre : Sous les bouñn- 25 Dificies N 
d'Afghanistan. MM. Mitterrand er Chirac. | assises de ia Gironde. grins bleus, à Chaïlot: | mio F 
3 L'étau américain so des- | — Les commentaires de la | — € Journal d'un amateur », Fève romaine. au Fons en déficit. - L 
serre au Panama. rédaction. per Phifippe Boucher. F 'oint ; David panne à.| 26 Un parcours sans faute de-| - 
4 L'sssessinat du chef de } — Une analyse du CNRS sur | 23 Religion : le pape va pou- ps rit Ode : r.: 1200 l'activité économique Mots ércisé 
l'ASALA à Athènes. les thèmes des candidats. voir nommer des évêques x à . L la Suisse. 
— Poursuite du mouvement | 12 Les troubles en Nouvelle. | en Tchécoslovaquie. 18 el goverte, Je 2e | 28 Les usines Michelin tou- 
de grève en Pologne. Calédanie. ; | Jours à 
— Communication. 30-31 Marchés financiers. 





viendraïent de défections commu- 
nistes » ct a, de nouveau, expliqué le 
score de M. Lajainie (6,76 %}) par 





Complètement. 
aseptisé, ce match, cadré 









labstention et le «vote utile» en SL Enomément, L Faut dire, ça fa, fra peut, care sombré De 
faveur de M. Mitterrand. Il a seit des jours qüe je m'y prépe- | sur .chemise bonne À Rien qui 
dénoncé le + procédé marhiavéli- rais. Je devais aller au restau- dépasse. Rian à quoi s'accrocher.. 
que » utilisé, selon fui, par Le PS, rant, À t . Chacun y va, en gros plan, de sa. 







qui, affirme M. Marchais, a donné 
des « signatures » à M. Pierre. 





Unis, ce genre de face-dface. 
. C'était d'un long, d'un ennui 












É me reprend. Oh ja la ! Ça: va faire : 

bobo, catte méga-scène de rup- - 
ture entre mon Mimi et mon Sac 
quot. L'affrontement de ‘deux 
ttens.- Un vrai camage. . Pas -: 











bn 
| Paris et Ottawa sont d'accord 
Es désigner un médiateur 


loppe per les élèves est un texte pré- 
les revendications 













ainsi cel 
Be de La FEN ef du SGEN 
Ce texte se conclut en appel 
sans ambiguïté : « Nos élus du' 
Front national doivent savoir et rap- 
peler dans leur discours que beau- 


— BOURSE DE PARIS 


jeunes 
jeunes travaillent avec courage, 
avec cœur, avec amour pour foire 


réussir leurs élèves, ses =. Matinée du 29 avril 
heurtent désespérément à un Ds a ——_— 
ième qui vise à massacrer n° Valse-hésitation 















valeurs cutliurelles, séculaires, é 
Le marché parisien s'est montré 
.* très ‘hésitant vendredi: matin. 

* D'abord à l'effritement (— 0,08 %),. 
la tendance a été ensuite légèrement, 
Plus soutenue: À 11 heures, l'indica- 


Alerté par des parents d'élèves 
teur instantané enregisirait une’ 


lors d'une réunion du conseil d'admi- |. 











mistraton du colège, le principal. Cort es . Hausse de’ 
Gonet, interroge son adjointe, |: nin, Darty, Lyonnaise des 
Mr Bazard. Celle-ci dément {um : eaux, Presses Cité, Saint Louis, Pen-- 

t que ce texte du - ‘hoët, Sanofi. Recul de Mérieux,. 


tiquemen J! 
ait été joint à l'envoi; seulés || : Bss0, SAT, es DMC, Mor-. 


auraient ét6 glissées dans Les enve- 
loppes les invitations à la petite ré. 3 = 
nion du 4 mai. On notera toutefois |. . Léeméro da « Moudé » 
que cette rencontre doit se dérouler |!-çal ss _ daté 29 avril 1988 8 
au domicile de l'épouse d'un dessi- 

. 2 60 tiré à 589 810 exemplaires, 


nateur connu de Minuze' et de |‘ 
National Hebdo. 
Informés par Îles d'Eèves, . 
sense priniql de Ê 
fl académique et 
mi Créteil ont immédiate- | 
ent Ouvert que enquête adminis- 
‘trative: Aû cabinet du recteur, l'on |. 
reconnaît sans détour que « l'affaire |. 
est réelle », si .y à apparenenens & 
Dane faute et un manquement à la 


















déonrologie lle » et que |. 
Fon n’a pas r sense de « passer 
a .. lou précise. qu'il « 


même quel que sai e 





témoignage n'a pas encore pu être 
recueilli 


MEME CE QUI VA SANS _— 
VA MIEUX EN LE DISANT.. ET 


Quant aux parents d'élèves et aux 
enscignants, ils sont désormais 
dévidés à faire éclater le scandale. 
« Ce n'est pas le, s'exclame 












le responsable des parents di | 
Sol, en ten que ue Parents on - (LE PRÊT. -A-PORTER MASCULIN “ 
demande les plus vives sanctions. ». | | : SIGNE DES GRANDS COHURER | 
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